
Strauss joue les Nicolas de Flue
Ouverture des négociations tripartites sur l'autonomie palestinienne à Alexandrie

Les représentants de l'Egypte,
d'Israël et des Etats-Unis ont ouvert
hier à midi à Alexandrie, le
quatrième round des négociations sur
l'autonomie palestinienne en évitant
soigneusement d'évoquer publique-
ment leurs divergences et en mettant
l'accent sur le rôle américain.

Le premier ministre égyptien, M.
Moustapha Khalil et le chef de la
délégation israélienne, M. Yossef
Burg, s'étaient promis, il y a un mois
de ne plus soulever des sujets de
polémique.

Dans les brèves allocutions de
circonstance à l'ouverture de la
session, ni le problème des implan-
tations, ni celui de Jérusalem n'ont
été évoqués.

Pour plus de précautions, semble-
t-il, les orateurs n'ont même pas
parlé de l'autonomie pour laquelle ils
se réunissent précisément et qui fait
déjà l'objet d'un désaccord. Les dis-
cours ont porté principalement sur le
rôle des Etats-Unis à l'occasion de la
participation pour la première fois à
ces négociations de M. Robert
Strauss, envoyé spécial du président
Jimmy Carter. M. Khalil a mis
l'accent sur l'apport de la participa-
tion de M. Strauss et a souligné le
rôle de « partenaire à part entière »
des Etats-Unis. M. Burg a lui aussi
souligné l'importance de la présence
de M. Strauss, mais s'est abstenu de

designer les Etats-Unis comme
partenaire à part entière. Pour lui, il
s'agira d'un « dialogue à trois ».

HUIS CLOS
M. Robert Strauss a alors tenu à

définir , à l'intention des deux pre-
miers orateurs, le rôle qui incombe à
son pays afin , a-t-il dit , que la situa-
tion soit bien claire. « Ma présence,
a-t-il déclaré, est une preuve maté-
rielle de l'engagement personnel du
président Carter et des Etats-Unis en
ce qui concerne notre participation
entière au processus de paix ». M.
Strauss a encore souligné que son
pays participera à ce processus en
tant que « partenaire à part entière
et espérons, a-t-il dit , un partenaire
utile et raisonnable ». Sur cette
nouvelle affirmation du rôle
américain, le huis clos a été imposé
au « salon bleu » de l'Hôtel San
Stephano où les délégations
tiendront, entre hier et aujourd'hui,
trois des soixante réunions qui leur
restent avant l'expiration du délai
prévu par les accords de Camp
David, (afp)

Les intellectuels au pouvoir ?
OPINION 

« Enseignants et professeurs sont
descendus de leur chaire pour trans-
former le parti socialiste en foire
d'empoigne ! »

Cette exclamation, c'est celle qu'a
faite le conseiller national Alfred
Bussey au récent congrès du Parti
socialiste vaudois à Coppet.

Prenons la peine d'isoler cette ré-
flexion du cas Bussey, dont plus d'une
composante est pour le moins floue, et
plaçons-la dans un contexte tout à
fait général.

Existe-t-il réellement à l'intérieur
de la gauche démocratique occiden-
tale un phénomène de confiscation du
pouvoir par les intellectuels, par les
enseignants ?

Depuis longtemps la question se
pose et elle a toujours nourri une
certaine méfiance dans les syndicats
ouvriers. En Suisse, par exemple, un
homme aussi marquant que M. Hans
Oprecht s'en est constamment préoc-
cupé et s'est efforcé de maintenir un
équilibre toujours précaire. Sembla-
blement, par des méthodes plus
autoritaires, qui correspondaient a
son fort caractère, M. Walter Bringolf
a imposé la même politique.

Mais peu à peu, par rapport à de
tels hommes, la direction du parti
socialiste est tombée en quenouille.
Au figuré, entendons-nous bien !
D'autre part, la démocratisation des
études a non seulement développé le
nombre des intellectuels non-scienii-
tiques, mais elle a encore transformé
les fils et les filles de nombreux
travailleurs manuels en enseignants,
en avocats, etc. Tout naturellement,
ces derniers se sont dirigés vers la
gauche démocratique où ils se sont
rencontrés avec les autres intellec-
tuels qui y étaient venus par
idéalisme ou par opportunisme.

En face d'une direction qu'on
appellera très souple, par euphémis-
me, on s'est donc trouvé avec un
surcroît d'intellectuels auquel n'a
pas répondu une augmentation aussi
sensible des manuels et des non-in-
tellectuels. D'où rupture d'équilibre.

Nous avons parlé de l'évolution
suisse parce que nous la connaissons

bien, mais on peut estimer que,
partout en Europe occidentale, la si-
tuation est, grosso modo, pareille.

Ne bouscule-t-on toutefois pas les
faits en voulant transformer cette si-
tuation de rupture en une opération
de captation du pouvoir ?

M. François Masnata, à une époque
où il était plus modéré qu'aujour-
d'hui, écrivait: « La base » est conti-
nuellement sous-représentée. La
composition du congrès influe sur le
comportement des délégués; de
comices populaires qu'il devait être à
l'origine, le congrès est devenu une
réunion de notables, qui accueille
volontiers en son sein ceux qui sou-
haitent le devenir un jour ».

Willy BRANDT
> Suite en dernière page

Iran : toute l'industrie nationalisée
Les principales industries ira-

niennes ont été nationalisées hier par
un décret du Conseil de la révolution
lu à la radio par M. Mehdi Bazargan,
premier ministre.

Venant s'ajouter à la nationalisa-
tion du secteur bancaire annoncée il
y a quelques semaines, ce décret
prononce en fait la nationalisation de
toute l'industrie iranienne.

Le décret place sous contrôle de
l'Etat toutes les industries métallur-
giques ainsi que les chantiers navals,
l'industrie automobile et aéronau-
tique.

Le décret stipule par ailleurs que

toutes les industries qui ont bénéficié
de prêts bancaires d'un montant su-
périeur à leurs avoirs propres se
trouvent automatiquement nationa-
lisées.

Si les avoirs restants sont supé-
rieurs au montant des prêts ban-

caires, ces derniers seront convertis
en participation de l'Etat dans les
sociétés concernées.

« Il n'y a pratiquement glus une
seule industrie en Iran qui ne soit
désormais lourdement endettée
auprès des banques après l'arrêt de
l'activité économique depuis l'au-
tomne. C'est uniquement grâce aux
prêts bancaires que les sociétés ont
pu continuer à verser les salaires »,
explique un banquier iranien.

De plus, le décret prononce la na-
tionalisation « des grosses industries
et des mines dont les propriétaires
ont amassé des fortunes considéra-
bles par le biais de relations frau-
duleuses avec l'ancien régime et par
un emploi frauduleux de biens pu-
blics ».

51 PROSCRITS
Enfin le décret place aussi sous

contrôle de l'Etat les principales in-
dustries telles que les cimen-
teries, les produits pharmaceuti-
ques, les industries du verre, les con-
serveries, les insecticides, l'industrie
du cuir, des textiles, l'électro-mé-
nager ainsi que la plupart des
sociétés de construction.

A ce sujet , le décret publie une
liste visant 51 chefs d'entreprise
parmi les plus importants dont
certains ont déjà quitté le pays. Le
décret ne précise pas si des indem-
nisations seront versées aux action-
naires étrangers des sociétés dont les
51 « proscrits » étaient propriétai-
res.

? Suite en dernière page

Le concubinage est mal vu en URSS
— par N. FINKE —

Alona et Mikhaïl sont jeunes, ils
s'aiment et vivent ensemble mais,
depuis deux ans, ils enfreignent la loi
moscovite. Le problème est qu'ils ne
désirent pas convoler.

Contrairement aux pays de l'Ouest,
la société socialiste continue à être
choquée par l'union, libre, bien que
dons les années qui suivirent 1917, la
libéralisation des mœurs ait été consi-
dérée comme une grande conquête ré-
volutionnaire.

Mais Alona, 25 ans, et Mikhaïl, 23
ans, font f i  des lois soviétiques et vio-
lent la sévérité du règlement sur l'ha-
bitation pour vivre à leur manière.

Comme la plupart des jeunes gens,
ils se sont rencontrés lors d'une soirée.¦¦¦ Nous avons bavardé pendant cinq
minutes et j' ai proposé à Alona d' aller
prendre un verre quelque part , raconte
Mikhail. Et le lendemain nous nous
sommes retrouvés tous les deux dans
un appartement ».

Cela s'est passé il y a deux ans, et ils
continuent à vivre ensemble.

En raison de la crise aiguë du loge-
ment qui sévit à Moscou , ils doivent
vivre avec les parents de Mikhail , dans
un appartement de quatre pièces. Mais
Alona est officiellement inscrite com-

me vivant dans l'appartement de sa
mère et elle ne pourrait changer de ré-
sidence que si elle épousait Mikhail.

UNE VISITE DE POUCE
Il y a deux mois, un policier en uni-

forme s'est présenté à la résidence of-
ficielle d'Alona, demandant à voir son
passeport. Heureusement , Alona est
venue voir sa mère ce jour-là , mais
l'incident s'est avéré fort désagréable.

« Le policier criait des gros mots, dit
Alona ; maintenant , je  suis très ner-
veuse ».

La situation de ces deux jeunes gens
ne reflète pas celle de la plupart des
jeunes Russes, qui se soumettent à la
pression de leurs parents pour se ma-
rier tôt — beaucoup d'entre eux avant
23 ans. Mais , tandis que le taux des di-
vorces continue à grimper — un
mariage sur trois est dissous — les au-
torités conseillent maintenant aux cou-
p les d' apprendre à mieux se connaître
avant de convoler.

? Suite en dernière page

En Allemagne de l'Ouest

Un « Roland » nouveau char
franco-allemand de DCA dont les
caractéristiques sont encore se-
crètes, a disparu pendant un jour
et demi, alors qu'il avait quitté
son usine de Kassel à destination
d'un polygone d'essai, à Trêves, a
annoncé un porte-parole du Mi-
nistère de la défense.

Les autorités ont entrepris d'in-
terroger le conducteur, pour
essayer de savoir ce qui s'est pas-
sé.

Le char, qui peut être utilisé
pour tirer des roquettes jusqu'à
6000 mètres, aurait dû arriver à
Trêves mardi matin. La police l'a
retrouvé sur une aire de station-
nement d'autoroute, près de
Coblence, aux deux tiers environ
du chemin entre Kassel et Trêves,
mercredi matin, a déclaré le por-
te-parole. La police a escorté
l'engin sur le reste du chemin.

Le char était recouvert d'une
bâche cadenassée pour le voyage.
On ignore s'il y a été touché.

(ap)

Etrange
escapade

En Italie

La police italienne a annonce, hier,
l' arrestation de Paul Aloïs Frei (bé-
lino AP), un ressortissant suisse re-
cherché par la police helvétique à
la suite du meurtre d'un policier , à
Wessen, en mai 1972 et suspecté de
traf ic  d'armes.

Un Suisse accusé de
meurtre, arrêté

A LA CHAUX-DE-FONDS
Mort temporaire
de la zone bleue

Lire en page 3

DANS LES COTES DU DOUBS
Chute mortelle

Lire en page 5

GRAVES ERREURS DANS UN
HOPITAL ZURICHOIS

Un verdict contesté
Lire en page 15

AU TOUR DE FRANCE

Sutter, 4e au
classement général

A WIMBLEDON

Borg écrase Connors
Lire en page 21

C'est officiel : les communistes
retournent dans l'opposition

Politique italienne n. *)

M. Berlmguer photographie lors de
sa déclaration officielle. (Bélino. AP)

Le secrétaire général du Parti
communiste italien, M. Enrico Ber-
linguer, a informé hier M. Giulio
Andreotti de la décision de sa for-
mation politique de retourner dans
l'opposition compte tenu du refus
d'attribuer des portefeuilles au
PCI. M. Berlinguer a fait
connaître officiellement sa position
tandis que M. Andreotti entamait des
négociations avec les dirigeants des
partis en vue de la formation du 38e
gouvernement italien de l'après-
guerre.

« Nous avons dit au président du
Conseil désigné que compte tenu du
fait que le gouvernement envisagé
nous exclut, nous serons dans l'op-
position. »

M. Berlinguer a déclaré que les
communistes ne participeront pas
aux négociations sur le programme
gouvernemental.

En janvier dernier, les commu-
nistes, avaient retiré leur soutien au
gouvernement minoritaire de M. An-
dreotti , provoquant la crise qui de-
vait conduire aux élections, (ap)

Chez les Rolling Stones

Bianca Jagger chercherait a ob-
tenir « plusieurs millions de dollars »
dans son divorce avec Mike Jagger ,
le chanteur des Rolling Stones, se-
lon l'avocat de ce dernier, Me Mar-
vin Mitchelson. Le procès doit s'ou-
vrir aujourd'hui à Londres. Quoi
qu'il en 'soit Bianca Jagger , d' origine
nicaraguayenne se trouve actuelle-
ment dans sa patrie , où elle s'active
auprès des réfugiés.  Notre bélino AP
montre Bianca Jagger.

Divorce
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G.-André Chevallaz n'aime pas le «western»
Lecture

Il est rare qu 'un conseiller fédéral en
exercice prenne la plume. S'il le fait ,
c'est pour défendre un projet affron-
tant la grise mine du peuple, pour re-
hausser en termes plus ou moins
banaux un anniversaire, pour
cautionner un appel au bon cœur des
gens. Encore heureux s'il a rédigé lui-
même le texte en question. La plupart
du temps, nos magistrats renvoient ce
travail d'écrivain aux douces heures de
leur retraite, ou à un hypothétique bio-
graphe, tant il est vrai que le sceptre
leur est souvent plus léger que le stylo-
bille.

Le livre qui vient de paraître aux
éditions de l'Aire à Lausanne sort donc
de l'ordinaire. Intitulé « Les Raisons de
l'Espoir », il est fait des réponses don-
nées par le conseiller fédéral Georges-
André Chevallaz aux questions que lui
pose le philosophe Claude Jaquillard ,
questions qui évitent l'actualité immé-
diate pour se porter sur le pouvoir, la
révolution, la Suisse, l'Occident, la
jeunesse, le sens de l'Histoire.

Disons-le tout de suite: ce dialogue
est d'une exceptionnelle qualité. Le
philosophe et le ministre ne sont sans
doute pas du même bord , mais ils se
comprennent. Cela n'était pas chose na-
turelle. Cela s'explique par le fait que
M. Chevallaz n'est pas un politicien
pur. Sa vision du monde ne se limite
pas aux contingences de l'heure. Sa
conception de la vie des sociétés est un
peu plus élaborée que celle qui nourrit
nos discours de 1er Août. Elle est mar-
quée par des heures de reflexion et de
lecture volées à l'accaparant quotidien,
par une formation d'historien qu'a
complétée une observation critique de
l'histoire contemporaine.

UNE mONIE SECRÈTE
Qui est-il, cet homme arrivé au gou-

vernement alors que, par deux fois, son
parti ne l'avait pas choisi ? Cet homme
qui prit la tête d'un département qu'il
n'avait pas souhaité ? Cet homme qui
s'est battu avec énergie pour rétablir
des finances qui allaient à vau-l'eau ,
avec deux fois un « non » populaire à
cette TVA qu'il n'avait pas inventée ?

Un homme d'abord qui veut garder à
l'égard de son personnage « un sens
critique, une ironie secrète, un sourire
intérieure, qui est d'ailleurs une réser-
ve de philosophie et de sérénité à l'é-
gard de soi-même et à l'égard des au-
tres. »

Un homme aussi qui déteste le « wes-
tern ». Le mot revient plusieurs fois au
long des quelque cent quarante pages
de ce catalogue, comme aussi ceux de
« pragmatisme » et de « bon sens ».

En Suisse, dit M. Chevallaz, de gran-
des confrontations entre la gauche et la
droite, entre partis gouvernementaux et
opposition ne sont pas recommanda-
b'es. Le cinéma a de l'attrait, « mais il
faut en mesurer les conséquences. La
politique du consensus est celle qui ga-
rantit le mieux la cohésion de nos di-
versités. »

M. Chevallaz exprime aussi sa grande
méfiance à l'égard des idéologies.
« L'histoire est le cimetière des
idéologies déçues et de leurs victimes
innocentes, la décharge publique des
systèmes effondrés dans leurs contra-
dictions, le champ de bataille de trop
de fanatismes affrontant leur infanterie
docile au nom de vérités exclusives. »
M. Chevallaz n'avoue-t-il pas d'ailleurs
qu'un des attraits du parti radical dans
lequel il entra à l'âge de trente ans, en
1945, résidait dans « la grande relativité
des contraintes doctrinales » ?

Certes, aucune société n'est
concevable sans idéal. Mais, dit M.
Chevallaz , il faut veiller à ce que l'idéal
ne devienne pas passion exclusive,
idéologie, fanatisme, car nous
retomberions dans les crises de l'his-
toire. Ces crises sont inévitables, « mais
il nous faut veiller, dans l'intérêt du
bonheur des peuples, à en être écono-
mes. » « Il y a d'autres créativités
personnelles ou collectives que l'agres-
sivité. » Quête de l'absolu , oui, mais
aussi , en même temps, culture de son
jardin , « car le Royaume n'est pas de ce
monde. »

UN REGARD OPTIMISTE
M. Chevallaz se dit optimiste, « opti-

misme pratique , concret , réaliste ».
Entreprendre quand même, réaliser
quand même — c'est un peu sa devise,
celle aussi de l'humanité, constate-t-il.
Non, l'histoire est autre chose qu 'un
« récit plein de bruits et de fureur
raconté par un insensé », pour repren-
dre le mot d'un personnage de Shakes-
peare. Il ne faut pas oublier les phases
intermédiaires où la tension tragique se
desserre.

L'inquiétude à l'égard de notre civili-
sation paraît légitime à M. Chevallaz ,
qui fait cependant remarquer que « le
bon vieux temps n'était pas si bon , si ce
n'est pour quesques privilégiés roulant
carrosse — moins confortable d'ailleurs
qu'une deux-chevaux ». Mais ce qui est
plus inquiétant encore , c'est la dériva-
tion irrationnelle, passionnelle, mysti-
que ou idéologique de cette inquiétude.
« Hitler, à sa manière, était aussi un
gourou ». Or « l'inquiétude s'objective,
se définit, et se domine ».

Optimiste, M. Chevallaz l'est aussi à
l'égard de l'Occident qu'il n 'accepte pas
de voir accusé de poltronnerie. « J'ai
quelque peine à cultiver la tension
tragique en dehors du théâtre. » Que
l'Occident ait assez d'énergie et
d'inve'ntion pour maintenir l'exercice
des libertés par sa présence vivante ne
fait pas de doute, pour lui.

Mais — et on retrouve le Georges-
André Chevallaz qui reconnaît ne pas
avoir la vocation des Croisades — « on
ne saurait imposer à d'autres peuples
ce qui nous semble la justice et la véri-
té politique ». Parce que la civilisation
occidentale contient le meilleur et le
pire. Parce que « notre alcool a fait dis-
paraître les tribus d'Indiens » et que
« les calicots de Manchester n'ont pas
apporté le bonheur aux peuples nus ».
Même la liberté ne paraît pas forcé-
ment à M. Chevallaz un produit d'ex-
portation. « Il faut, patiemment, nous
efforcer d'adoucir le sort des peuples,
de promouvoir l'équité, d'e'ncourager ce
qui est tolérance et conciliation. Mais
quant à jouer les Don Quichotte ou les
Savonarole dans tous les pays du mon-
de à la fois, la tâche dépasse nos for-
ces. »

Certes, M. Chevallaz reconnaît que
l'esprit de conciliation et de concession
a ses limites. « On ne réfute pas le tota-
litarisme en lui cédant , chez soi, le petit
doigt. » Le combat contre le totalita-
risme n'est jamsis achevé. « Il
commence ici et en nous, « dans notre
jardin », affirme M. Chevallaz en
conclusion de l'entretien.

UN CHANT A LA
NON-VIOLENCE

Il serait faux de voir dans ses propos
ceux du Suisse nanti ignorant le sort
des peuples asservis. Le souci des victi-
mes y est au contraire très présent, des
victimes de la violence qui se veut libé-
ratrice et qui ne l'est pas. Après tout,
elles aussi ont droit à quelque sollici-
tude. Au fond, M. Chevallaz a fait une
profession de foi de non-violent. Il croit

en l'évolution, pas du tout en la
révolution.

Quoi qu'il en soit, il y a dans ce livre
une pensée structurée brillamment ex-
primée, bien au-dessus des clichés
qu'affectionne le monde politique. C'est
la pensée profonde d'un de nos sept
conseillers fédéraux , son moteur en
quelque sorte. On ne saurait trop re-
commander aux administrés de jeter ce
regard sous le capot. Car n'est-il pas
important de savoir qui nous gouver-
ne ? En l'espèce, c'est un homme à
large horizon, à points de référence
nombreux, à échelle des valeurs
définie. En 1973, avant son élection, ici
même, nous n'avions pas fait mystère
de 'nos préférences. Il est toujours bon
de voir qu'on ne s'était pas trompé...

Denis BARRELET

Fantastique record pour un tableau de Hodler
Enchères

Il aura fallu la vente aux enchères
des 26 tableaux impressionnistes de la
célèbre collection Hans Mettler de St-
Gall , lundi soir chez Christie's à
Londres, pour que Ferdinand Hodler
soit enfin reconnu dans le monde
comme l'un des plus grands peintres de
sa génération. Une toile que l'artiste
suisse peignit vers 1905, « Lac de
Thoune vu de Leissigen », a été adjugée
en e f f e t  pour la somme fantastique de
1.090.000 francs (295.000 livres) à un
collectionneur européen anonyme à
l'issue d' enchères à suspense.

Cela constitue non seulement un nou-
veau record pour une oeuvre de Hod ler,
mais également pour un tableau suisse,
Le précédent record pour un Hodler
était de 262.000 francs, payés le 10 juin
1978 à Berne pour « Le bûcheron ».

Le collectionneur atteignit rapide-
ment le prix f inal devant deux sous-
enchérisseurs, les marchands zurichois
Feilchenfeldt et Nathan.

La galerie Beyeler de Bâle a acquis
pour 259.000 f r .  une autre toile de Hod-
ler, « Lac de Brienz vu du Boedeli »,
alors que deux petits portraits du
même peintre atteignaient respective-
ment 77.000 f r .  (« Le lecteur ») et 44.000
f r .  (« Lina »).

Trois autres records ont été établis
lors de cette vente à laquelle se pres-
saient des dizaines de conservateurs de
musées et de collectionneurs réputés.

L'un des chefs-d' œuvre de Toulouse-
Lautrec, « La grande loge », peint à la
gouache en 1897 , a été adjugé 1.136.000
francs  à un collectionneur privé. Nou-
veau record également pour Odilon
Redon, dont « Fleurs exotiques dans
une potiche » exécuté au pastel vers
1905 a atteint 960.000 francs. Enfin un
tableau de Diaz de la Pena montrant
« Trois femmes orientales » a changé de
collection pour 44.000 francs.

Parmi les autres chefs-d' œuvre de la
collection Mettler, dont la dispersion
chez Christie's a rapp orté 9,7 millions
de francs, une nature morte de Matisse
a atteint 700.000 francs, un paysage de
Paul Cézanne 536.000 francs et « La
baignade », un tout petit tableau du
même artiste, 440.000 francs, (sp)

Musée Romain à Nyon

Nyon, une des plus anciennes cités de notre pays dont l'origine remonte vers
45 avant Jésus-Christ , va être remise en valeur par l'ouverture d'un Musée
romain. C'est vers 1974 que f u t  découverte une basilique romaine. Après cinq ans
d' e f fo r t s  conjugués de la Municipalité , du municipal Glasson spécialement et de
M. Pelichet , conservateur, ce musée a pu être ouvert récemment. Voici une vue
d'une partie des collections, (asl)

MAUX DE VOYAGE...
Santé

Que faire lorsqu on part en
voyage et que l'on se sait facilement
indisposé ou de santé fragile ?

C'est lorsque notre corps subit des
mouvements contraires à notre sens
de l'équilibre que nous pouvons res-
sentir les premiers malaises,
vertiges ou vomissements. C'est ce
qui est décrit avec précision dans
l'article consacré aux maux de
voyage de la revue « Optima » du
mois de juin.

Le médecin, auteur de ce texte,
recommande de prendre des repas
légers, de respirer un air le moins
confiné possible. En voiture, on ou-
vrira légèrement la fenêtre ; en
train, on choisira un compartiment
non-fumeur.

Les jeunes enfants sont souvent
sensibles aux maux de voyage. Eu
voiture, de fréquents arrêts leur
permettront de se dégourdir les
jambes tout en prenant un bon bol
d'air frais.

VOYAGER SANS
APPRÉHENSION

La crainte d'éprouver des malai-
ses lors de longs parcours peut en-
gendrer une réaction nerveuse agis-
sant sur le cœur et la circulation
sanguine.

Pour les personnes « sensibles », la
préparation psychique est essen-

tielle. Il est aujourd'hui possible
d'atténuer l'anxiété à l'aide de pré-
parations à prendre avant le départ.

En outre, si l'on redoute les trans-
ports par avion, il faut être cons-
cient du fait que les risques d'acci-
dents y sont bien moindres que dans
le trafic routier.

Pour certains malades, l'avion
n'est pas recommandé, aussi de-
vraient-ils demander conseil à leur
médecin avant de faire leur réserva-
tion.

De même, ce mode de transport
ne convient pas aux femmes, dès le
huitième mois de grossesse.

LES MÉDICAMENTS
Lors de longs voyages, qui déca-

lent fortement le fuseau horaire, il
faut prêter attention au rythme
d'absorption des remèdes.

Pour les diabétiques, les patients
assujettis à la prise d'anticoagulants,
les femmes qui prennent la pilule, il
est particulièrement important que
la médication soit absorbée réguliè-
rement.

Mais rassurez-vous, si les maux
de voyage présentent des désagré-
ments, il existe actuellement d'ex-
cellents moyens de les prévenir.

Alors partez en vacances sans an-
xiété et le cœur joyeux !

(Optima)

SIGNES EXTÉRIEURS...

Mayer et sa femm e sortent d'une
soirée mondaine chez les Rothschild.
Et Mayer  dit à sa femme :

— Tu vois, les Rothschild , ça
n'est plus comme avant. Ils dé-
choient : ils jouent à deux sur le
même piano...

Un sourire., 

Quinzaine culturelle d'Orbe

celui de Gil Oswald

Pendant une répétition de Raspoutme

En ouverture de la 14e Quinzaine
culturelle d'Orbe, le TJO présente une
création de Gil Oswald, Raspoutine,
mise en scène de l'auteur (les 5, 6, 8, 11
et 12 juillet). Après avoir été le fonda-
teur et l'animateur du théâtre de la
Tarentule à Aubin, Oswald s'était mis
en congé récemment afin de pouvoir se
consacrer à un travail plus personnel.
On peut dire qu'il n'a pas perdu son
temps puisqu'il présentait samedi der-
nier un spectacle de près de deux heu-
res trente dont il assumait la presque
totale responsabilité.

Il est de tradition à Orbe de présen-
ter chaque armée à l'esplanade du châ-
teau une pièce dite à grand spectacle,
avec vaste plateau, décors, costume et
musique solennelle. L'entreprise, car
c'en est une, de Gil Oswald s'inscrit
tout à fait dans le genre.

Une mise en sce'ne a plusieurs ni-
veaux , d'excellents groupes d'acteur
comme dans le théâtre de Shakespeare,
des mouvements de foule, un texte par-
fois savoureux lorsqu'il se veut ironi-
que, font de ce spectacle une fresque
historique particulièrement séduisante.
Toute ressemblance avec des person-
nages d'aujourd'hui 'n'étant bien sûr
pas à exclure-

Orbe 1979, jusqu 'à la mi-juillet, c'est
aussi de la chanson (Anne Vanderlove),
de la musique ancienne, du jazz , des
spectacles cabaret , un concert folk (R.
Williamson and his merry band), des
expositions (Leiter) du théâtre encore:
Auguste, Auguste par le Tell Quel,
L'eau et le vin (Michel Viala) et le
« Mistero Buffo » de Dario Fo par la
Théâtrale de La Chaux-de-Fonds.

(RZ)

Un nouveau Raspoutine

Vendredi 6 juillet, 187e jour
de l'année

FÊTE A SOUHAITER:

Marietta

PRINCIPAUX ANNIVERSAIRES
HISTORIQUES:

1978. — Des avions israéliens sur-
volent Beyrouth, Tel-Aviv voulant
mettre en garde les Syriens contre
une action contre les chrétiens li-
banais.
1975. — Le volcan hawaïen Mauna
Loa, qui était en sommeil depuis 25
ans, entre en éruption.
1972. — Le ministre ouest-allemand
des finances démissionne à la suite
de l'institution d'un contrôle des
changes.
1964. — Le Protectorat de Nyasa-
land accède à l'indépendance, dans
le cadre du Commonwealth britan-
nique, sous le nom de Malawi.
1923. — Création de l'Union des Ré-
publiques socialistes soviétiques.
1919. — Un dirigeable britannique
effectue la première traversée de
l'Atlantique.

ILS SONT NÉS UN 6 JUILLET:

le sculpteur anglais John Flaxman
(1775-1826) ; l'empereur Maximilien
du Mexique (1832-1867); l'actrice
américaine Janet Leigh (1927), (ap)

¦:¦: ,:;:.:¦.•:•.¦:¦:¦::•:¦:• ¦¦.¦::::¦ • : :::-: : -y. 
¦,;:¦:• : :¦•¦- :  . y . : ., ,,„ ,-, : -^Hl , lV ;-- :;yj :;:i ;. :



La politique n'est pas que pour les vieux et les intellectuels

Chaux-de-Fonnier « pur sang », socialiste, conseiller en assurances,
âgé de 31 ans : le nouveau président du Conseil général, Eric Dubois

Entrer chez Eric Dubois, le nouveau
président du Conseil général, c'est fai-
re face à une accumulation de symbo-
les. Au neuvième étage de l'un des im-
meubles-tours du nouveau quartier des
Cornes-Morel , le « premier citoyen » de
La Chaux-de-Fonds domine la cité,
Nulle part autant qu'ici celle-ci
n'illustre aussi agréablement son slo-
gan de « ville à la campagne ». Le so-
cialiste Eric Dubois n'omet pas de faire
remarquer qu'aucune cheminée,
aucune fumée, aucune odeur, aucune
retombée ne trouble l'harmonie de ce
quartier populeux et de son paysage :

— Nous sommes des fervents du
chauffage à distance !

« Nous », c'est-à-dire lui, sa femme
Paula qui en remontrerait à plus d'un
mannequin mais ne voudra pas figurer
sur la photo traditionnelle, et leur pe-
tite Nadia, adorable mouflette de 4 ans
au regard pétillant.

Dans l'appartement, moderne et con-
fortable, une petite pièce est occupée
par le bureau où le conseiller en assu-
rances passe la partie de son temps
professionnel qui n'est pas consacrée à
la visite des clients. Mais le « coeur »
de ce domaine, c'est le vaste salon et
sa bibliothèque intégrant l'installation
musicale chère au maître des lieux,
mélomane dont les goûts éclectiques
vont du classique au « pop ». Dans cet-
te bibliothèque trônent en bonne place
les « Mémoires de Jules Humbert-
Droz », dédicacées par Jenny Humbert-
Droz. Dans l'un des volumes, Eric Du-
bois, jeune militant syndicaliste, est en
photo au côté d'Humbert-Droz : c'est
lui qui l'avait fait entrer au parti so-
cialiste, en 1971. Et cette bibliothèque
est aussi un symbole de la personnalité
d'Eric Dubois, autodidacte pour qui la
lecture est autant source d'information,
moyen de formation qu'activité favo-
rite de loisirs avec la photo et la musi-
que. Par exemple, depuis qu'il a acheté
deux perruches, il a acheté beaucoup
plus de bouquins sur ces oiseaux, afin
d'en tout connaître !

A propos, les deux perruches, qui
sont voisines, dans la cuisine familiale,
d'un lapin, sont du type Agapornis,
dites aussi « Love-Eirds » ou oiseaux
d'amour, et présentent la particularité
d'être rigoureusement inséparables.
Encore un symbole, peut-être : Eric et
Paula Dubois forment aussi un couple
uni jusque dans les idées politiques et
les sacrifices à faire, en temps et dis-
ponibilité, pour les servir !

Quel est-il, ce président du Conseil
général pour l'exercice 1979-80 ? On ne
peut évidemment prétendre faire
complète connaissance l'espace d'une
entrevue. Mais une chose est sûre.
Derrière ses imposantes lunettes, son
maintien strict, son allure pour tout
dire un peu sévère d'abord, Eric Dubois
cache une personnalité multiple et
sensible. A l'image, en somme, de cette
terre où il se sent enraciné, en Chaux-
de-Fonnier « pur sang » qu 'il est,

DÉFENDRE LA RÉGION
ET CEUX QUI Y TRAVAILLENT

Car nous avons cette année un
président du législatif qui est né à La
Chaux-de-Fonds et originaire de La
Chaux-de-Fonds ce qui n'est pas si
fréquent ! Son attachement à la ville,
à la région , n'est d'ailleurs pas étranger
à son engagement politique. Car ,
comme il le dit justement:

— Si on veut pouvoir rester ici, il
faut  aider la ville à rester vivante et
dynamique.

— Cet aspect-là de votre engagement
est-il plus important que celui qui
touche la défense des salariés ?

— Le problème ne se pose pas ainsi.
Pour moi, l' engagement politique a été
un complément de l'engagement
syndical , au début. Mais j e  le pois
maintenant comme un tout, parc e qu'en
d éfinitiv e, défendre la région, c'est dé-
fendre  ceux qui y travaillent, et vice-
versa. Et il y a la manière: avec la

même sincérité , on peut concevoir
di f féremment  ce qui est bon ou non
pour la ville , pour la région, selon sa
conviction politique.

— Un politicien as-t-il réellement
pouvoir d'influencer, sur le plan local ,
l'avenir de sa ville, de sa région ?

— Je crois que oui. On ne règle pas
seulement les détails. Si je  pense à la
politique fiscale, à la politique
énergétique, à l'alimentatiton en eau, à
la politique économique, culturelle, etc.
ce sont tout de même autant de grandes

Interview : Michel-H. KREBS

options, qui déterminent l'avenir dans
une large mesure. Bien sûr, on n'a pas
prise sur tous les problèmes, au niveau
local , et c'est aussi la raison de mon
engagement sur le plan cantonal.
Eric Dubois est en e f f e t  aussi député
au Grand Conseil.

L'ASPECT POLITIQUE DES
RESPONSABILITÉS

ÉCONOMIQUES

— Vous parlez d'un des soucis prin-
cipaux de l'heure, celui d'assurer les
emplois, de promouvoir cette diversi-
fication économique qu'on évoque
beaucoup, de favoriser l'adaptation de
la région et de ses habitants aux mu-
tations technologiques, d'utiliser sur un
registre plus varié les capacité propres
à la région , sur le plan industriel... Tout
cela est bel et bien, mais n'auriez-vous
pas davantage d'influence comme
« ponte » dans l'économie que comme
politicien ?

— C' est vrai qu'on ne maîtrise par
forcément le secteur économique, dans
Le secteur politique. C'est d'ailleurs
pourquoi j ' estime bon que les
représentants du secteur économique
siègent dans nos Parlements, à tous les
niveaux. Pas seulement pour y
défendre leurs intérêts, mais pour que
cette participation les sensibilise
davantage aux aspects politiques de
leurs responsabilités économiques.

Aux problèmes de formation, le
nouveau président est aussi très sen-
sible. Et pour cause. Après l'Ecole pri-
maire, il a fait un apprentissage de
typographe à « L'Impartial », a travaillé
ensuite dans différentes entreprises
chaux-de-fonnières. Un petit stage dans
le département publicité d'une firme
horlogère le fait « glisser » vers le
secteur administratif. A l'époque de
l'Ecole de recrues, il change de voie, la
possibilité s'éta'nt offerte à lui sous
forme d'un nouveau poste d'animateur
de jeunesse que créait la FTMH. Déjà
actif auparavant dans un groupement
de jeunes typographes, il mènera
notamment, pendant plusieurs années
dans ce nouveau contexte, une
réflexion collective, avec des collègues
romands , sur l'ensemble du problème
de la formation professionnelle, travail

qui aboutira à un projet de réforme
fondamentale de la formation dans le
sens d'une plus grande polyvalence des
jeunes travailleurs, d'un contrôle
permanent de la formation , de la sup-
pression des examens, d'une participa-
tion financière globale des entreprises
au coût de la formation , etc. S'il a
rencontré un intérêt certain chez
certains chefs d'entreprise et respon-
sables de l'enseignement, ce dossier n'a
pas eu de suite sur le plan syndical. Ce
sera un des éléments des divergences
de conception sur un certain nombre de
problèmes de fond , sensibles d'ailleurs
à d'autres niveaux dans les milieux
syndicaux, qui se lieront avec diverses
circonstances pour orienter E. Dubois
vers un nouveau statut professionnel ,
celui de conseiller en assurances qu 'il
occupe présentement et où il peut
continuer, sous une autre forme,
d'assouvir ce goût qu 'il a toujours
marqué pour un travail de contacts, de
service, de dialogue.

PAYER DE SA PERSONNE

Se sent-il aujourd'hui « premier ci-
toyen de la ville » ?

— Non: la fonction est purement
honorifique. Mais elle implique un
certain nombre de responsabilités que
je prends au sérieux. Au niveau de la
conduite des débats , le président peut
influencer leur efficacité , aplanir
certaines difficultés. Et au niveau de la
représentativité. Mon vœu , pour cette
dernière année de législature , c'est
d'apporter ma contribution à résoudre
certains problèmes en suspens, de
manière à rétablir la confiance de la
population dans ses autorités , d'arriver
aussi à un meilleur dialogue permanent
entre autorités et population , à
intéresser davantage cette dernière à
nos travaux...

— A défaut d'être « premier » , vous
êtes tout de même « un cas »: âgé de 31
ans, vous êtes Un très jeune président;
ancien apprenti , vous êtes un politicien
« nen intellectuel » de formation , deux
caractéristiques rares...

— Ces dernières années, le Conseil
général a eu plusieurs présidents
jeunes: Loyse Hunziker , puis Gérard
Berger , sont de ma génération. Cela
prouve que les partis admettent main-
tenant de confier des responsabilités à
des éléments jeunes, et même à des
gens qui , comme moi, 'n'ont effective-
ment pas une formation d'intellectuel ,
mais d'autodidacte. Cela prouve que la
politique n'est pas un domaine réservé
à des vieux ou à une élite. Pour autant
qu 'on veuille s'intéresser à ce qui nous
entoure , se tenir au courant , on peut
accéder à des responsabilités. Je
souhaite que l'expérience que j' ai faite
encourage d'autres jeunes à consacrer
un peu de leur temps, de leur énergie,
de leurs idées, à la chose publique.
Parce que ça ne sert à rien de gueuler
dans son coin: si l'en veut changer ,
améliorer les choses, il faut payer de sa
personne...

Pour Eric Dubois, le « perchoir » n'est pas seulement un fauteuil présiden-
tiel pour un an, c'est surtout ce domicile d'où il jouit d'une vue merveilleuse

sur SA ville, (photo Impar-Bernard)

Triomphe pour
150 Américains

A la Salle de musique

""M

Beaucoup de monde hier soir à la
Salle de musique pour écouter et ap-
plaudir l'excellent orchestre américain
American Music Abroad. Ce concert
gratuit, qui s'inscrit dans le cadre d'Es-
tiville , fut plus qu'un succès. Et les
quelque 700 personnes qui avaient pris
place dans la Salle de musique en sont
ressorties emballées. Vraiment ces Amé-
ricains ont le don d'enthousiasmer une
salle ! Le triomphe qu'ils ont remporté
laisse en tout cas bien augurer des pro-
chains concerts du même genre qui au-
ront lieu à la fin du mois de juillet.

Hier soir , il y en a eu pour tous les
goûts: classique et moderne avec un
chœur de 50 chanteurs, jazz style Glenn
Miller et Count Basie avec un orchestre

de 20 musiciens, musique sud-améri-
caine, etc.. Bref un programme à sou-
hait , varié, qui a permis d'apprécier les
qualités musicales des 90 musiciens et
60 choristes. Coup de chapeau aussi aux
six majorettes de l'orchestre qui ont
présenté un numéro rarement vu à La
Chaux-de-Fonds. On ne peut que féli-
citer les responsables d'Estiville d'avoir
engagé un tel orchestre. Reste à sou-
haiter que les prochains concerts soient
d'aussi bonne qualité !

Prochaine manifestation Estiville:
vendredi 20 juillet à 20 h. 30 à la Salle
de musique: concert gratuit du groupe
d'Afrique du Sud Drakensberg Boys
Choir.

Avant de partir en vacances, faites le
plein de films au prix le plus bas
d'Europe.

Exemples :

KODACHROME 40 CINE
la pièce 9.50

duopack 1®«5©

FUJICOLOR % A
tripack 135-36 lU»"""

KODACOLOR C 110-20 *» 
^^la pièce w»^™

etc., etc., etc.
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L.-Robert 23 - La Chaux-de-Fonds

Bois du Petit-Château : Parc d'accli-
matation, 6 h. 30 à 20 h. 30.

Musée paysan : 14-17 h.
Vivarium : 14 - 17 h.
Musée international d'horlogerie : 10 -

12 h., 14 - 17 h.
Musée des beaux-arts: 10-12, 14-17 h.
Musée d'histoire naturelle : 14-17 h.,

exposition macrophotos F. Merçay.
Biblioth. de la Ville : 9-12, 13.45-20 h.
ADC : Informations touristiques (039)

22 48 21, rue Neuve 11.
Piscine N.-Droz : mardi, vendredi 19-22

h., jeudi 20-22 h., samedi 13 h. 30-
17 h. 30, 19-22 h., dimanche 9-12 h.

Le Scotch : Bar-dancing.
Club 55 : Dancing, attractions.
Le Domino : Cabaret-Attractions.
Cabaret Rodéo : Dancing-Attracticns.
La Boule d'Or : Bar-dancing.
Dany 's bar : Discothèque.
La Corbatière : bar-dancing.
Service d'aide familiale : tél. 23 88 38,

(le matin). Non-réponse, 23 20 16.
Consultations pour nourrissons, Forges

14. 14 h. 30 à 18 h., tél. 22 22 89.
Baby-Sitting Croix-Rouge : 7 h. 30 -

11 h. 30, tél. 22 22 89.
Ludothèque : Serre 3, 16 - 18 h.
Ecole Barents : tél. 23 33 57 - 22 12 48.
Permanence de jeunes (D.-P.-Bourc,uin

55) 9-21 h„ tél. 22 12 73.
Boutique 3e âge (r. Temple-Ail. 23) :

lundi au vendredi, 14 - 17 h.
Pro Senectute: Fond, pour la vieillesse:

tél. 23 20 20.
Accueil du Soleil • (Soleil 4) 14-18 h.
Alcooliques Anonymes AA : tél. (039)

23 75 25.
SOS alcool . : tél. 23 39 22 ou 23 79 87.
Armée du Salut: poste de secours, tél.

22 44 37.
La Main-Tendue: tél. 143. 20" d'attente,
Croix-Bleue : tél. 23 99 96, 16 h. 30 -

24 h.
Pharmacie d'office : jusqu'à 21 heures,

Coop 3, L.-Robert 108.
Ensuite, police locale , tél. 22 10 17.
renseignera.

Service d'urgence médioaJe et dei*t*ire :
Tél. No 22 10 17 renseignera. (N'ap-
pelez qu'en cas d'absenoe du mé-
decin de famille).

Société protectrice des animaux: tél.
23 58 82 et 22 63 43.

Service soins a domicile : tel. 23 41 26
Drop in (Industrie 22) : 16-19 h. Tél.

23 52 42 et 31 74 35.
Planning familial : tél. 23 56 56.
Consult. conjugales : tél. (038) 2476 80.
Police secours : tél. No 117.
Feu : tél. No 118.

CINÉMAS
Corso : 20 h. 30, Le Corniaud.
Eden : 20 h. 30, Les Ringards; 23 h.15,

Cynthia l'insatisfaite.
Plaza : 20 h. 30, Quatre Zizis dans la

Marine.
Scala : 20 h. 45, Drôle d'Embrouille.

ur&emtestto

La zone bleue suspendue
Durant les vacances horlogères

Comme le veut la tradition mainte-
nant depuis quelques années, la zone
bleue sera supprimée durant toute la
durée des vacances horlogères. Ces dis-
positions entreront en vigueur demain
matin déjà , à la première heure. Ainsi
en a décidé la Direction de police.
Vives les vacances et fini les contre-
danses ! Jusqu'au 29 juillet prochain, il
n 'y aura aucun contrôle. Les disques
de zone pourront donc afficher

« parcage autorisé ». Relevons encore
que les autres mesures de circulation
resteront bien entendu en vigueur. Il
sera entre autres interdit de stationner
sur les cases de couleur jaune
destinées aux véhicules de livraison.
La police tient à préciser à ce propos
qu'elle effectuera une étroite surveil-
lance et sévira à l'égard de ceux qui ne
respecteront pas ces dispositions.

(md - photo Impar-Bernard)
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Q3 DU LOCLE G3
Ouverture des magasins
pendant
les vacances horlogères
LE LOCLE
BOUCHERIES
E. Ammann: ouvert le matin du 9 au 14 et du 26 au 28.
F. Berger - R. Dubois - Gaston Matthey - Ch. Schulze: ouvert tous les
matins.
F. Jeanneret - J. Stauffer: ouvert tous les matins, sauf les lundis.
J. Humbert: ouvert tous les matins, dès le 27 ouvert complètement.
Georges Matthey: ouvert dès le 23.

BOULANGERIES
Ch. Lehner: ouvert du 9 au 14.
D. Masoni: ouvert complètement.
Marending: ouvert tous les matins.
Patthey Le Locle: ouvert le 28, La Brévine ouvert complètement.

BOUTIQUES - TABACS
S. Favre - E. Schwab: ouvert complètement.
A. Gindrat: ouvert du 9 au 14 et du 24 au 28.
A. Jordan: ouvert du 9 au 14 et du 23 au 28.

CHAUSSURES
Bally: ouvert complètement sauf les lundis.
Mottet: ouvert du 23 au 28.

COIFFURE
Aubert: ouvert du 23 au 28.
Fleischmann: ouvert complètement.

CONFECTION
Au Vieux Moutier - C'est Arrivé Demain: ouvert du 9 au 14.
Louisianne: ouvert complètement.
G. Schwab: ouvert du 9 au 11.

CONFISERIES
J. Amstalden - D. Masoni: ouvert complètement.

DROGUERIES
P. Jeanneret - B. Tattini: ouvert complètement.
M. Vaudroz: ouvert du 9 au 13.

ÉLECTRICITÉ
R. Berger: ouvert complètement.

ÉPICERIES
M. Maire - J. Pellaton: ouvert tous les matins.
G. Castella: ouvert le 28.
L.-G. Simon-Vermot: ouvert les matins du 10 au 12 et du 27 au 29.
A. Spack: ouvert tous les matins et les lundis et vendredis après-midi.

FLEURISTES
, Frey,- Turtschy: ouvert.complètement. . , - . -. . ,; i r r r .- ., i '-.

%
GARAGES
Les Entilles - Trois Rois: stations-service ouvertes (garages fermés).

HORLOGERIE - BIJOUTERIE
P. Matthey: ouvert tous les matins.

IMPRIMERIE - PAPETERIES - LIBRAIRIES
Gasser: ouvert complètement sauf samedi après-midi
Reymond: ouvert complètement.

LAITERIES
Agricole - M. Maire - J. Pellaton - R. Stàhli: ouvert tous les matins.
A Spack: ouvert tous les matins et les lundis et vendredis après-midi.

MAROQUINERIE
H. Dubois: ouvert complètement.

NETTOYAGE A SEC
Pressing NET: ouvert complètement.

OISELLERIE - PÊCHE
J. Lebas : ouvert tous les matins.

PHARMACIES
Pharmacie du Casino: ouvert complètement.
Mariotti: ouvert du 9 au 21.
Philippin: ouvert du 9 au 15 et du 23 au 28.

PHOTO - CINÉ
Uniphot, Mme Curchod: ouvert complètement.

QUINCAILLERIE
Dubois: ouvert les matins du 9 au 14.

RADIO - TÉLÉVISION
E. Robert: ouvert complètement.

LES BRENETS
Boucherie Bonnet: ouvert tous les matins, sauf les lundis.
Boulangerie La Parisienne - J.-F. Tharin laiterie-charcuterie: ouvert tous
les matins.
Sieber Nouveautés: ouvert tous les matins du 10 au 15 et du 24 au 28.

LA BRÉVINE
Boucherie Arnoux: ouvert tous les matins.
Chaussures Matthey-Doret: ouvert complètement.
Epicerie-mercerie Reymond: ouvert complètement.
Boulangerie Patthey : ouvert complètement et les dimanches de 8 à 12 h.

LES PONTS-DE-MARTEL
Boucherie Chs-H. Montandon - Boucherie Ed. Stauffer - Fromages Ni-
colet S. A. - Primeurs Théo Ramseier: ouvert tous les matins.
Boulangerie R. Frésard : ouvert complètement.
Quincaillerie-épicerie E. Benoit: ouvert tous les matins du 23 au 28.

LES PETITS-PONTS
W. Perret: ouvert complètement.

• Les consommateurs auraient avantage, durant les vacances, à faire
leurs achats le matin.

Commerçants, veuillez afficher
cette annonce dans votre vitrine

MâéîàM Feuille dAvis desMonîagnes E1EHZ1

Autobus Le Locle ALL SA

SERVICE DE BUS PENDANT LES VACANCES HORLOGÈRES
Horaire du lundi au samedi, pas de course le samedi après-midi

Départ de (en direction de Centre-Ville)

Les Jeanneret Le Verger Le Communal Les Monts Les Cardamines
09 h. 00 09 h. 15 09 h. 45 09 h. 30 09 h. 50
10 h. 20 10 h. 35 11 h. 05 10 h. 55 11 h. 10
13 h. 05 13 h. 15 13 h. 45 13 h. 30 13 h. 50
16 h. 45 16 h. 55 17 h. 10 17 h. 30 17 h. 15

Départ de Centre-Ville en direction de

Les Jeanneret Le Verger Le Communal Les Monts Les Cardamines
10 h. 15 09 h. 05 09 h. 40 09 h. 20 09 h. 40
11 h. 15 10 h. 30 11 h. 00 io h. 45 11 h. 00
13 h. 50 13 h. 10 13 h. 40 13 h. 20 13 h. 40
17 h. 35 16 h. 50 17 h. 05 17 h. 20 17 h. 05

Chez Bebel
LE COL-DES-ROCHES

Tél. (039) 31 23 21

OFFRE SPÉCIALE VACANCES
« BEBEL » vous souhaite

de bonnes vacances et vous
recommande

SON MENU
SUR ASSIETTE à Fr. 8.50

AVEC ENTRÉE
ET DESSERT

et sa carte habituelle

OUVERT TOUTE LA DURÉE
DES VACANCES HORLOGÈRES

jo°ur*al : L" î ÏH P 3 Ftl 81

À VENDRE AUX BRENETS

VILLA
Construction soignée, salon avec chemi-
née, 4 chambres, 2 salles d'eau, garage
pour 2 voitures, jardin arborisé. Tran-
quillité.

Ecrire sous chiffre 91-164 aux Annonces
Suisses S.A. «ASSA», 2300 La Chaux-de-
Fonds.

M D'OR
P§f|jf VENDREDI et SAMEDI

W DANSE
W2» ENTRÉE LD3RE

consommation obligatoire

CAFÉ-RESTAURANT
DES CHASSEURS

LES ENTRE-DEUX-MONTS
Tél. (039) 31 60 10

Samedi soir 7 juillet

Ambiance avec le formidable
WJO PARISIANA

Le restaurant est ouvert pendant
les vacances

MENU SUR ASSESTTE
(Fermeture hebdomadaire le lundi)

' Si par une belle soirée,
vous désirez faire
un peu de marche,

venez déguster...

notre coq au vin
ou autres spécialités maison

à l'Hôtel du
Saut-du-Doubs
Les patrons se chargeront de vous
remonter aux Brenets !

Téléphone (039) 32 10 70

RESTAURANT DE LA PLACE
LE LOCLE

TOUS LES SOHtS dès 21 heures
(Dimanches exceptés)

DANSE
avec le réputé orchestre féminin

BESKID-LADIES

LES BRENETS
au RESTAURANT du DOUBS

Tous les jours, midi et soir
SES EXCELLENTES TRUITES

SON ENTRECOTE
MARCHAND DE VIN

Pour les repas du soir, nos clients
sont invités à réserver leur table.
Tél. (039) 32 10 91. Famille M. .Tacot
Sur présentation de cette annonce,
un exceUent café LA SEMEUSE

sera gracieusement offert.

PUBLICITÉ ACTIVE,
COMMERCE ACCRU!

tommr^mmmm^mmgmry Esmm'^Bw^p ^tf mMp *l^mmm'^mmmp ^mmmf ^mmm 7^m^p

L AU BUFFET CFF LE LOCLE 1
DIMANCHE AU MENU ^

F POULE AU RIZ ^m PENDANT LES VACANCES TOUS LES JOURS: m
k assiettes et menus variés A
k Tél. (039) 3130 38 Ch.-A. Martin-Kôrôssy j

ENTENDRE,
d CISC VIVRE'

PU'.. ' l̂lf ; *Mw Vous entendez mal ?
W- '- ' "W§ Ê'sW ~ c'est désagréable
f,- ~ -$¦¦ Km .•?" vf pour vous et votre
'4r .$'.- . /^ '' ..' entourage.
% :>lïf- \ .¦: '¦ Nos appareils très
M; t§fft t , <;¦' ;¦'/ '/ sélectifs et pratiquement
W' ''̂ ÈÈ'WÊM"'É^' invisibles vous restituent
% "' 'iirwÈÊWw 'kffl une excellente compréhension

(,j |* WÊ de la parole dans le bruit et
¦M . ',''̂ ^̂ ^ffi É̂ ^; à distance... sans résonance !

CENTRE D'AGOUSTIQUE MEDICALE

Av. de la Gare 43 bis 1003 Lausanne tél. 021 / 2312 45
A A Consultations gratuites et sans engagement par un

) \ ^personnel hautement qualifié et doté d'un matériel
W W ultra-moderne de haute précision.

r\r\Nous assurons les démarches et formalités auprès
L/ L/des assurances (invalidité, etc.).

CONSULTATIONS A LAUSANNE OU
AU LOCLE
Pharmacie MARIOTTI
Grande Rue 38
Mardi 10, de 10 à 12 h. et de 14 à 16 h.

L'ÉPICERIE B. MIATTO
TOURELLES 1 LE LOCLE

SERA OUVERTE
PENDANT LES VACANCES HORLOGERES

tous les jours de 8 h. à 12 h.
Pas de livraison à domicile
A tous nos clients et amis

nous souhaitons de bonnes vacances



Le Gymnase cantonal racheté par des cheiks arabes
La bonne humeur a régné pendant la remise des titres de baccalauréats

Alors qu'une partie de la grande
assistance qui, hier matin, remplissait
le Temple-du-Bas - Salle de musique
riait immédiatement de bon coeur,
certaines perso nnes ont eu un pince-
ment au coeur : vivaient-elles un dra-
me ? Un enlèvement ? Une attaque à
main armée ?

Quelques Arabes traversaient en e f -
f e t  la salle et montaient sur l' estrade en
s'emparant du micro tenu alors par le
directeur M.  J.-J. Clémençon. Portant
burnous et lunettes noires, l'un d' eux
muni d'un fus i l , deux d' entre eux dépo-
sèrent un étrange colis recouvert d'un
tapis.

Le chef de cette bande de cheiks prit
la parole , en arabe mais il donna bien
vite une traduction française : après
avoir acheté des palaces , des hôtels , des
entreprises dans toute l'Europe
occidentale, ils poursuivaient tout
simplement leurs petits achats et
avaient racheté le Gymnase cantonal
neuchâtelois.

« Nous remarquons l'honorable
absence du chef du Département de
l'instruction publique , aussi donnons-
nous ce chèque au directeur M.  Clé-
mençon avec les directives à adopter
dès maintenant dans son établis-
sement... »

Le mystère du colis était soulevé en
même temps que sa couverture : un
tonneau de pétrole remis à un élève qui
passa ses examens « sur le ventre »,
ceci af in de lui donner un peu d'é-
nergie. Un de ses collègues reçut un
cmour de petite lampe... à pétrole cela
va de soi.

La cohorte s 'en alla et le protocole
put être repris. Quelques travaux d 'élè-
ves ont mérité des prix et leurs auteurs
ont été chaleureusement app laudis.

Plusieurs intermèdes musicaux
étaient prévus : un duo trompette et or-
gue, un pianiste de jazz , un pianiste
classique.

Que les âmes sensibles se rassurent :
le drapeau neuchâtelois f lo t te  toujours
sur le Gymnase cantonal. Les
Zofingiens ont simplement maintenu
une tradition qui veut que, lors de la
cérémonie de clôture de cet
établissement un gag, toujours très
drôle bouleverse quelque peu le pro-
gramme.

RWS

Baccalauréat es lettres latin-grec et
certificat fédéral de maturité, type A.
- Jean-Paul Guisan (mention très bien),
Myriam Prongué, Marie-Françoise
Schaad, Sylvie Weber.

Baccalauréat es lettres latin - lan-
gues vivantes et certificat fédéral de
maturité, type B. — Vincent Adatte,
Jacques-Antoine von Allmen (mention
bien), René Barthel, Pierre Bourquin ,
Marie-Isabelle Cattin, Roland Chiffelle,
Marianne Douillot , Caroline Dubois,
Pierre Dubois , Biaise Dupasquier,
Christiane Gschwind, Nicole Huguelet,
Christine Métille, Anne-Lise Meylan,
Gabriel de Montmollin, Laurence
Muller, Louis Pantillon (mention bien),
Michaël Papaloïzos, Sylvie Perrenoud
(mention bien), Christiane Pillionel ,
Ariane Racine, Alain Rebetez, André
Vial , Patricia Waltz, Dominique
Wittwer, Gilles Wûst, Vincent
Zaslawsky.

Baccalauréat es lettres langues
modernes et certificat fédéral de matu-
rité, type D. — Danièle Aeschlimann,
Anne-Catherine Aiassa, Christiane
Billod, Pierre-Yves Botteron, Martine
Bovet, Suzanne Cattani, Mirca Cordaz ,
Corine Diacon, Pascal Favre, Sylvie
Frey, Marie Geninasca, Didier Gern ,
André Girardin, Anne Grosjean,
Béatrice Gubser, Danielle Gunther,
Maya Gysin, Christine Haldimann
(mention bien), Francine Hegelbach,
Davy Jolliet, Patricia Juillerat, Denise
Keller, Francine Kilian, Béatrice
Kocher, Denise Krieger, Sylvia Kuster,
Brigitte Kuthy-Hayat (mention bien),
Olivier Maumary, Yann Miaz, Nicole
Monnier, Lolita Morena, Pascal Moulin,
Valérie Nardin, Marlène Noirat , Mi-
chèle Ogi, Valérie Oppel (mention
bien), Marie-José Pauchard, Viviane
Perratone, Marie-Françoise Piller,
Laure Pilloud, Jean-Luc Portmann,
Nelly Prysi, Marilyn Rebeaud (mention
bien), Anne Rebetez, Dominique Ro-
bert , Anne Ryniker, Olivier Schleppy,
Rolf Spaeth , Patricia Vuilleumier,
Françoise Weber, Ariane Zwahlen
(mention bien).

Baccalauréat es lettres, littéraire
général. — Béatrice Addor, Kira
Boysen, Séverine de Cerjat, Cyril

Chiffelle, Marilyn Clerc, Christian
Douady, Béatrice Egli, Valentine
Fahrni, Jean-Philippe Favre, Jean-
Marie Gertsch, Jean-Philippe Grisel,
Anne-Lise Haeny, Gérald Kottisch,
Pierre-Olivier Mojon , Pierre-Alain
Monot , Vincent Perrin , Jean-Michel
Rey, Robert Rossi , Marc Vuilleumier,
Jean-Bernard Vurlod , Valérie Winteler.

Baccalauréat es sciences et certificat
fédéral de maturité, type C. — Mona
Baradie , Fabienne Bardet, Pierre-Yves
Baumann (mention bien), Line Béguin,
Rachel Berger , Manon Bernasconi
(mention bien), Sonia Bodinger,
Christian Boinay, Claude Bomba,
Christian Boss, Anne Bouvier, Isabelle
Brun , Marc-André Bùnzli , Gérard
Cattin, Alain Cernuschi (mention bien),
Alain Collioud , Pierre Cornu (mention
bien), Jacques Cuche, Annick Delay,
Maryke Dessing (m. bien), Chantai Droz ,
Philippe Dubey (mention bien), Bernard
Ducommun, Anne-Geneviève Egli,
Christiane Gay, André Gilléron,
Bernard Gindroz (mention bien), Marc
Giovannini, Didier Gobbo, François
Gueissaz , Monique Hasler, Bernard
Hiltpold , Marie-Claire Jan , François
Jeanneret, Sven Jeanrenaud, Pascal
Junod , Jacques-Eddy Juvet, Eric de
Kaenel , Daniel Kissling, Marlyse
Knuchel, Pierre-Yves Lambert , Pierre-
Alain Léger, Markus Lymann,
Germano de Marco, Catherine
Mariethoz , Anne-Marie Mayerat, Jean-
Philippe Mayor , Sylvain Mercati ,
Geneviève Méry, Odile Meylan, Robert
Michel, Gilbert Monney, Nicolas Musy
(mention bien), Gabriel Persoz, Marc
Pierrehumbert, André Pittet , Stéphane
Quellet (mention bien), Daniel Reusser,
Philippe Roulet , Marie-France Schild,
Isabelle Soguel, Ragneta Stepanian ,
Eric Tilbury, Gilbert Tripet , Pierre-
Yves Vacher , Sylvia Vogel, Garry
Wagner, Daniela Werffeli, Nicolas
Wittwer, Nicolas Wyrsch (mention
bien), Pierre Wyss, Béatrice Zihlmann,
Patrick Zuger, Frédéric Zysset.

TRAVAUX DE CONCOURS
Bernard Hiltpold , III S 1: Les cépha-

lopodes fossiles, sous la direction de M.
Jacques Bovet. .

Jean-Paul Guisan, III LAB 1: Le
Structuralisme, sous la direction de M.
Carlo Robert-Grandpierre.

Deux travaux de classe présentés du-
rant l'année ont retenu l'attention du
jury : Daniel Reusser, III S 4: La Pho-
tosynthèse, expérience portant sur
l'EÏodea canadensis; Jean-Paul Jean-
neret , III S 4: Etude du biotôpe présen-
té par l'étang du Châbles.

Christine Gertsch, élève de Ile
année a reçu le prix offert par l'Am-
bassade de la RFA à Berne qui lui per-
mettra de passer trois semaines d'étu-
des en Allemagne.

PRIX
Prix du Groupe des lectures classi-

ques pour la meilleure moyenne finale
de latin: Jean-Paul Guisan, III LAB 1
et Sylvie Perrenoud, III LB 2.

Prix du Groupe des lectures classi-
ques pour la meilleure moyenne finale
de grec: Jean-Paul Guisan, III LAB 1.

Prix de la Société neuchâteloise des
sciences naturelles pour la meilleure
moyenne obtenue, durant les années
gymnasiales en biologie, chimie et phy-
sique: Jean-Paul Guisan, III LAB 1;
Jacques von Allmen, III LB 2; Stépha-
ne Quellet, III S 1; Nicolas Wyrsch ,. III
S 2; Marilyn Rebeaud, III LD 3; Vin-
cent Perrin, III LG 1; Jean-Bernard
Vurlod , III LG 1.

Prix de l'Association des anciens élè-
ves du Gymnase pour la meilleure
moyenne de baccalauréat: Jean-Paul
Guisan, III LAB 1; Jacques von All-
men, III LB 2; Louis Pantillon,
III LB 2; Manon Bernasconi, III S 4;
Nicolas Musy, III S 5; Christine Haldi-
mann, II LD 2; Jean-Marie Gertsch,
III LG 1; Kyra Boysen, III LG 2.

Prix des Amici naturae, pour le meil-
leur baccalauréat de biologie en section
scientifique: Isabelle Brun, III S 2 et
pour la meilleure moyenne annuelle
de biologie en section littéraire: Jean-
Paul Guisan, III LAB 1; Jacques von
Allmen, III LB 2; Christine Métille, III
LB 2; Michaël Papaloïzos , III LB 2;
Sylvie Perrenoud, III LB 2; Ariane
Zwahlen, III LD 2.

Prix de géométrie descriptive offert
par une classe de Me scientifique pour
la meilleure moyenne de baccalauréat
dans cette discipline: Stéphane Quellet ,
III S 1; Bernard Gindroz, III S 3; Alain
Collioud, III S 4.

Prix du Gymnase pour la meilleure
moyenne de mathématiques: Jean-
Paul Guisan, III LAB 1; Jacques von
Allmen, III LB 2; Louis Pantillon, III
LB 2; André Vial, III LB 2; Pierre-
Yves Baumann, III S 1; Sven Jeanre-
naud , III S 1; Stéphane Quellet, II S 1;
Nicolas Wyrsch, III S 2; Bernard Gin-
droz , III S 3; Manon Bernasconi , III S
4; François Gueissaz, III S 4; Alain
Cernuschi, III S 5; Nicolas Musy, III S
5; Nelly Prysi , III LD 1; Christine Hal-
dimann , III LD 2; Didier Gern, III LD
3; Jean-Marie Gertsch, III LG 1.

Prix de la Librairie Reymond pour la
meilleure composition de baccalauréat:
Biaise DuPasquier , III LB 2; Michaël
Papaloïzos, III LB 2; Alain Cernuschi,
III S 5.

Les cheiks arabes ont non seulement du pétrole, ils ont aussi d'excellentes
idées... (photo Impar-rws)

Fin d apprentissage pour des élèves de l'Ecole technique
Disposant maintenant de locaux et de

vastes ateliers dans le Centre de
formation professionnelle du Littoral
neuchâtelois, l'Ecole technique est
restée chez elle pour la cérémonie de
remise des certificats aux élèves
arrivant au terme de leur apprentissa-
ge.

Les électriciens en radio et télévision
ont été félicités par M. Ch. Vullième,
vice-président de la sous-commission
technique et par M. Camporrelli ,
responsable des apprentis alors que
ceux ayant choisi des professions tech-
niques ont entendu des paroles
amicales et d'encouragement de la part
de M. Cl. Leuba , président de la sous-
commission technique et M. L. Casas,
directeur de Métaux Précieux.

PALMARÈS
ÉLÈVES A PLEIN TEMPS

AYANT OBTENU LE CERTIFICAT
FÉDÉRAL DE CAPACITÉ

Mécanicien de précision. — Massimo
Altamura, René Bloesch, François
L'Epée, Renaud Dubois, Frédy
Mundwiller.

Mécanicien-électricien. — Hubert
Frydig, Jean-Paul Amez-Droz, Daniel
Baumann, Patrick Cazier, Mauro
Crenna , Daniel Laurent, Serge Leuba,
René Mboli , Michel Neier, Pierre-René
Poyet, Pierre Roth, Rémy Schaefer,
Olivier Tschumi.

Mécanicien-électronicien. — < Jean-
Marie Mesot, Michel Schwoerer, Char-
les Clerc, Jean-Carlo Corradini , Patrick
Joss, Alain Junod, Pierre-Yves Nuss-
baum, Michel Staehli, Jean-Marc

Staempfli, Alain Wildi , Dominique De-
vaud.

Dessinateur de machines. — Habib
Rechtya, Alexis Roquier.

APPRENTIS DE L'INDUSTRIE
ET DE L'ARTISANAT

AYANT OBTENU LE CERTIFICAT
FÉDÉRAL DE CAPACITÉ

Mécanicien de précision. — Alain
Schneider, Heinz Schwab, Jean-Claude
Berger, Claude Cantin, Henri
Huguenin, Patrick Burkhardt, Michel
Bruez, Claude-André Clément, Thierry
Garcin, Urs Meier, Yves Mosset, Mo-
reno Navoni , Joseph Paracka , Teodoro
Puglia , Claude-Alain Quinche, André
Rey, Peter Riedo, Alain Roethlisberger,
Silvano Gotti.

Outilleur. — Georges Schneider.
Monteur en automation. — François

Sandoz.
Dessinateur de machines. — Alain

Buisson , Alain Dubois , Jean-François
Barzé, Claude-Alain Cosandier , Michel
Gianoli, Fabrizio Guizzardi, Jacques
Matthey, Christiane Monnier, Olivier
Suzon.

Electricien en radio et TV. Thomas
Bernauer, Christian Bilat , Dominique
Brea , Christian Crivelli, Alexandre de
Coulon , Vanni Ermacora, Jean-Charles
Giorgis, Aldo Gonano, Florian Graf ,
Angelo Locorotondo, Daniel Schmid,
Yves-Dominique Sieber.

Monteur d'appareils électroniques et
de télécommunication. — Christian
Frasse, Daniel Boegeli , Bernhard Hen-
zen, Gary Martini , Jean-Charles
Pavani, Michaël Stauffer.

Au CPLN, 67,5% des
diplômés ont trouvé un

emploi
Le directeur du Centre de forma-

tion professionnelle du Littoral neu-
châtelois, M. Jean-Pierre Gindroz,
a procédé à une enquête auprès des
478 étudiants arrivés au terme de
leur apprentissage, aussi bien à l'E-
cole technique qu'à l'Ecole des arts
et métiers, à l'Ecole supérieure com-
merciale et à l'Ecole suisse de dro-
guerie, toutes les quatre faisant par-
tie du Centre.

Le sujet du questionnaire adressé
aux jeunes gens et jeunes fille con-
cernait uniquement l'emploi. Des
295 réponses reçues, il ressort que
67,5 °/o des élèves ont une place as-
surée, 15,3 °/o ont cherché un em-
ploi sans succès et 17,2 °/o ne se sont
pas encore préoccupés de leur ave-
nir.

Les 45 nouveaux porteurs du cer-
tificat fédéral de capacité qui n'ont
pas itrouvé d'emploi jusqu'ici sont 19
jeunes gens et 26 jeunes filles. Sou-
haitons-leur de trouver un «patron»
très prochainement. (RWS)

Prix de l'Association suisse des
arts graphiques, section de Neuchâtel :
Eric Jobin , imprimeur.

Prix de l'Association suisse des arts
graphiques, section de La Chaux-de-
Fonds : Jean Audenis, compositeur.

Prix de la Fédération cantonale des
entrepreneurs : Pierre-André Dubois,
dessinateur ; Patricia Jost , dessinatrice.

Prix de la Fédération suisse des ou-
vriers sur bois et du bâtiment, FOBB :
Christian Fatton, forestier-bûcheron.

Prix de l'Association des cadres
techniques : Raphaël Gambarini,
imprimeur ; Michel Berthoud, compo-
siteur typographe.

Prix de l'administration communale
de Peseux : Jean-Marc Polier,
boucher-chacutier.

Prix de la Société des patrons confi-
seurs - pâtissiers - glaciers : Dora Ja-
kob, confiseuse ; Laurent Ganguillet,
confiseur ; Ursula Binding, confiseuse.

Prix de l'Association cantonale des
ouvriers horticulteurs et fleuristes :
Claudio Vedana , horticulteur.

Prix du Groupement des fleuristes
neuchâtelois : Carline Weber, fleuriste.

Prix de l'Ecole des arts et métiers :
Maria De Nuzzo, couturière ; Béatrice
Freimuller, couturière.

Prix Suchard : André Chevrolet,
boulanger-pâtissier ; Robert Haller ,
cuisinier ; Pierre-Alain Niggeler, bou-
langer-pâtissier ; Urs Schleiss, cuisi-
nier ; Thomas Ziegler, boulanger-pâtis-
sier.

Prix Matthey-Schoeck : Marcel Alle-
mann , boulanger-pâtissier ; Danièle
Ducret, horticultrice ; Jean-Luc Heh-
len , cuisinier ; Jean-Didier Jobin , bou-
langer-pâtissier ; Jean-Marc Riedi, cui-
sinier ; Roland Weber , cuisinier.

Prix Louis Favre : Marc Andrey,
boucher ; Gian-Carlo Fabro, boulan-
ger-pâtissier ; Jean-François Gyseler ,
boucher ; Silvio Prati , forestier-bûche-
ron ; Denise Wuethrich, sommelière.

Prix Paul de Meuron : Frédy Buch-
ser, horticulteur ; Monique Evard ,
fleuriste ; Gisèle Courvoisier, fleuris-
te ; Stéphane Gerber, horticulteur ;
Eliane Niederhauser, fleuriste.

Prix de l'Amicale des chefs de cui-
sine : Serge Chenaux , cuisinier ; Alain
Vermot , cuisinier.

Prix du Groupement des architectes
neuchâtelois : Alain Chapatte, dessina-
teur ; Ariane Caravaggi , dessinatrice ;
Murielle Zosso, dessinatrice.

Prix de l'Association cantonale neu-
châteloise des patrons boulangers-pâ-
tissiers : Pierre-Alain Niggeler, Philip-
pe Monard, André Chevrolet, Claude-
Alain Devins, Thomas Ziegler, tous
boulangers-pâtissiers.

¦ 
Voir autres informations
neuchâteloises en page 9

De inombreux jeunes gens et jeunes filles
prêts à entrer dans la vie professionnelle

Fin des cours à l'Ecole des arts et métiers

Jeudi en fin d'apres-midi, des
dizaines de jeunes gens et jeunes filles
se sont retrouvés dans les locaux du
Centre de formation professionnelle du
Littoral neuchâtelois afin d'y recevoir
le certificat fédéral de capacité qui
couronnait leur apprentissage.

Les groupes étaient formés selon les
professions, mais tous étaient accueillis
par des représentants du centre ou des
associations professionnelles qui leur
ont adressé des allocutions chaleureu-
ses.

A la fin des manifestations, élèves,
maîtres enseignants et patrons d'ap-
prentissage se sont réunis pour parta-
ger le verre de l'amitié et le lever à la
santé et au succès des lauréats, (rws)

ONT TERMINÉ
LEUR APPRENTISSAGE

Couturière. — Marianne Monnin,
Kathrin Calame, Marina Jeanmairet.
Brigitte Lindemann, Angela Wyss,
Christine Bilat, Chantai Deillon, Manon
Etienne, Martine Jacot, Jacqueline
Kohler, Patricia Lassa, Anne Lehmann,
Christine Luginbuhl, Jocelyn Marcacci ,
Antonietta Matticoli , Filoména Rapone,
Brigitte Tercier, Jacqueline Walker.

Employée de maison. — Irène
Hirschi, Rita Muff , Greta Roosli , Bar-
bara Lerf , Rosemarie Jaeggi. Ménage
collectif: Marie-Claude Simonet , Jean-
ne Joss, Marie-France Simonin. Ménage
rural: Gisèle Erb, Yolande Steffen ,
Christine Hutmacher, Daniela Husler,
Erika-Susanna Tinner, Barbara Hager,
Christine Burgat, Christine Donzé.

Horticulteur. — « A » : Danièle Du-
cret , Anna Bourquin , Yvan Burkhalter,
Christian Jaccard , Jean-Claude Poiret ,
Mary-Claude Robert , Cédric Schaer,
Jean-François Spitznagel, « B » : Clau-
dio Vedana, Jean-Pierre Glattli. «D » :
Yves Degoumois, Alain Jeanneret,
Jean-Luc Joyet, Kocsard Kisfaludy,
Cédric Leuba, Jacques Muller, Olivier
Vuille.

Fleuriste. — Danielle Lanz , Gisèle
Courvoisier, Claudine Bernard , Marie
Christine Thalmann, Daisy Sondereg-
ger, Françoise Baer, Geneviève
Kasteler, Sonjy Allegri, Carline Weber
et Annick Anthoine.

Dessinateur du génie civil. — « A » :
Pierre-André Dubois. « B » :  Patricia
Jost, Gérald Grandjean, Maud Jacot.

Dessinateur en bâtiment. — Rémi
Becker , Ariane Caravaggi, Alain Cha-
patte, François Conti , Pierre-Yves Ro-
ma'net , Tiziano Salvi, Murielle Zosso.

Imprimeur typographe. — Eric Jobin,
Raphaël Gambarini, Gabriel Houlmann,
Yves Siegrist.

Compositeur-typographe. — Jean
Audenis, Nourredine Djerbi , Thierry
Fasnacht, Martin Francey, Pascal
Honsberger, Daniel Incerti.

Boucher-charcutier. — Marc Andrey,
Georges Fischer, Jean-François Gyse-
ler, Pascal Tschanz, Fritz Aeberhard,
Daniel Bariffi , Frédy Droel , Eric Moul-
let , Jean-Marc Polier, Patrick Tisse,
Denis Tissot, Thierry Veya, Pascal
Wuthrich , Pierre-Louis Zanga.

Bculanger. — Cédric Bussard.

Boulanger-pâtissier. — Philippe Mo-
nard , Pierre-Alain Niggeler, André
Chevrolet , Thomas Ziegler, Claude-
Alain Devins, Daniel Amsler, Daniel
Bardet , Raymond Béguin , Gérald
Bourquin , Stefan Date, Gian-Carlo Fa-
bro, Raymond Hinkel , Bernard Matile,
Pierre-Yves Junod , Marcel Munger,
Christophe Perret , Yves Robert , Frédy
Tschannen, Erich Hert.

Conhseur-patissier-glacier, — Dora
Jakob, Anne-Françoise Gachet, Domi-
nique Chaignat, Nicole Matthey,
Thierry Jaquier , Christian Quartier ,
Gérard Brugger, Evelyne Giroud,
Adrien Kohler , Pierre Monin , Pierre-
André Pellaton , Jean-Pascal Peter-
mann, Christian Renevey, Fred
Rickli.

Confiseur - sucre-cuitier. — Miche]
Arm.

LES PRIX
Pris de la Fédération suisse des ty-

pographes, section de Neuchâtel :
Daniel Incerti , compositeur.

Prix de la Fédération suisse des
typographes, section de La Chaux-de-
Fonds : Florence Viglino, compositrice.

Après le tremblement de terre de mardi

• BAYS NEUCHÂTELOIS »
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Les deux secousses telluriques qui
ont été ressenties dans notre pays
mardi soir à 22 h. 12 n'ont
finalement causé aucun dégât.
L'épicentre de ce séisme a été situé
dans le canton de Fribourg, non loin
du lac de Morat. Selon le Service
suisse de sismologie, le séisme a
atteint la cote de 3,8 sur l'échelle de

Richter, ce qui est déjà relativement
important.

D'autre part, le laboratoire de
l'Institut de physique du globe à
Strasbourg a également enregistré
les secousses et arrive aux mêmes
conclusions. Le séisme a été ressenti,
en France, surtout dans les départe-
ments du Doubs et du Jura. (Imp. ap)
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Chez nous pas de soldes s-rf> f\ A [TTi -P) c-=__Tvamais des prix sans concurrence toute l'année J > j  __Ly/-^___ Hh<_ ^_-/ r̂ TW
OUVERT PENDANT LES VACANCES K-H_? |TIOU lïlOS -̂̂
HORLOGERES 3 ÉTAGES D-EXPOSITION = 1000 m2
Vincent et Dominique Bartolomeo La Chaux-de-Fonds — Serre 65 — Tél. (039) 23 14 60

Vous dvez une formation commerciale orientée vers l'organisation
et l'administration;

vous avez de bonnes notions du calcul et du contrôle des prix de
revient et des prix de vente;

vous savez élaborer un budget et des plans d'investissement

vous êtes capable d'assumer des responsabilités;

vous vous exprimez en français avec de bonnes connaissances de
l'allemand (ou vice-versa).

Alors notre entreprise, orientée dans le domaine de l'électronique
et implantée dans la région jurassienne, vous offre le poste de

RESPONSABLE
ADMINISTRATIF
Age idéal : entre 30 et 35 ans.

Si cette intéressante fonction vous intéresse, vous adressez votre
offre sous chiffre 93-31045 aux Annonces Suisses S. A., 2610 Saint-
Imier.

§V Un abonnement à «L'Impartial - Feuille d'Avis des Montagnes» "flf
1 1W vous assure  un serv ice  d ' in format ion  constant  "Vf

V I L L E  D E  N E U C H A T E L

recrutement d'auxiliaires
de police masculins

i Plusieurs postes d'auxiliaires masculins de police sont mis au concours
j pour l'année 1980. Cette fonction comprend:

— l'information aux touristes et usagers de la route
' — le contrôle du stationnement

— la surveillance et la régulation du trafic
— l'éducation routière.

Nous demandons: — une bonne formation générale
— une présentation correcte
— une excellente réputation.

La connaissance d'une deuxième langue est souhaitée.

Nous offrons : — un cours d'introduction
— un horaire de travail régulier
— un salaire et des prestations sociales en rapport

avec les responsabilités.

Des renseignements complémentaires peuvent être demandés au comman-
dant du corps de police (038) 25 10 17. Les offres manuscrites doivent être
adressées à la Direction de la police, Hôtel communal, 2001 Neuchâtel.

^̂ 
LA SOCIÉTÉ DE BANQUE SUISSE

^&vs*> La Chaux-de-Fonds
engagerait pour tout de suite ou date à convenir

UNE SECRÉTAIRE
pour le secrétariat du service des crédits.

Connaissance de la sténographie et de la dactylo-
graphie absolument indispensable. Possédant une
formation commerciale (apprentissage, diplôme de
l'école de commerce, etc.).

Travail intéressant et varié. Place stable. Caisse de
• pension.

Les offres sont à adresser à la Direction de la
Société de Banque Suisse, Av. Léopold-Robert 16-18,
tél. (039) 21 1175.

Garage et Carrosserie de l'Est
Rue de l'Est 31 - Tél. (039) 23 51 88

Ouvert samedi toute la journée

DATSUN 120 A Coupé
1976, peinture neuve, Fr. 5400.—

Expertisée, avec garantie

li ¦lll llllll III

Auto-Transports Erguel SA
iSigft p̂C Ï̂ Salnt- lmier

.Ĉ aWf \^t ŜiU4iSttî Agence de voyages
tj\. '̂ *ni H^ V̂ * » IBfiiHHH

Renseignements : tél. 039 41 22 44

VACANCES 79
LAC BLEU - KANDERSTEG
(Œschinensee facultatif)
8 juillet, 1 jour Fr. 36.-/AVS 34.- j
COL DU KLAUSEN par Schwyz !
Retour par le LAC DE ZURICH
12 juillet, 1 jour Fr. 45.-/AVS 41.-
RUST/ALLEMAGNE - EUROPA-
PARK (le plus grand parc de loi- I
sirs de l'Allemagne du Sud)
13 juillet, 1 jour Fr. 45.-/AVS 41.- j
CHATEAU DE LUCENS (visite) -
LAC DE NEUCHATEL
13 juillet, Vi jour Fr. 30.-/AVS 28.-
OUCHY - Bateau via MONTREUX j
retour par le COL DES MOSSES j
15 juillet, 1 jour Fr. 40.-/AVS 37.- '

LE GURTEN (y compris funicu- I
laire)
15 juillet, V: jour Fr. 25.-/AVS 23.- !
L'ALSACE - RIQUEWIHR - LA
VOLLERIE DES AIGLES (visite et j
dîner compris)
17 juillet, 1 jour Fr. 55.-/AVS 52.-
LES AIGUILLES DE BAULMES -
quatre heures en campagne
18 juillet, »/« jour Fr. 32.-/AVS 30.-
ZOO DE BALE - le port, et en
bateau sur le Rhin
19 juillet, 1 jour Fr. 35.-/AVS 33.-
COL DU GRAND-ST-BERNARD
(avec dîner compris)
22 juillet, 1 jour Fr. 52.-/AVS 49.-
BEAUNE / FRANCE, visite d'une !
cave comprise avec dégustation
24 juillet, 1 jour Fr. 42.-/AVS 40.- ;
VALLÉE DU DESSOUBRE avec
arrêt aux BRENETS
24 juillet , Va jour Fr. 24.-/AVS 22.-
LAC DE BRIENZ - Bateau - BAL-
LENBERG - visite du musée de
l'habitat, retour par LE GLAU-
BENBERG
25 juillet, 1 jour Fr. 43.-/AVS 40.- j
LA COLLINE AUX OISEAUX / JValais
26 juillet , 1 jour Fr. 40.-/AVS 37.-
LE HOMBERG (avec repas)
29 juillet, 1 jour Fr. 51.-/AVS 48.- \

ïmmmmmmmmmmmmmmmâ

Cherchons dès fin août

jeune fille au pair
pour garder bébé et aider au ménage.
Possibilité d'apprendre l'allemand et
suivre des cours.

Fam. Strub, Schosslerstrasse, 8964 Ru-
dolfstetten, tél. soir (057) 5 42 31.

TENTE CAMPING, 4 à 5 places, état de
neuf. Tél. (039) 26 99 10.

À DONNER contre bons soins, magni-
fique grand chien. Conviendrait pour
grande propriété. Tél. (038) 63 19 05.

CARTES POSTALES ANCD3NNES, ainsi
que timbres-poste. Tél. (039) 31 22 95.

Pour notre département informatique, nous désirons engager tout
de suite ou pour entrée à convenir, une

OPÉRATRICE
sur écran rattaché à un IBM S/34.

Précision, stabilité et habile dactylo sont parmi les qualités requises
pour cet emploi.

Ecrire sous chiffre DM 15086 au bureau de L'Impartial.

[ Nous sommes une entreprise en pleine expansion, £^JPffijj ffl
j spécialisée dans la montre or extra-plate. / . ¦iïltf iW$$J!0jmË

un boîtier-bijoutier ^^^Ê
— une bonne expérience du produit horloger en miw\H f̂ ' ' "

É^^^mparticulier de l'habillement soigné \W$wr-$!)K!̂ '¦ feiî) H !
— le sens de l'innovation, de la créativité l\V<à^ / tf lllmi— un esprit critique et de bon goût «KPV/ \̂ /̂JvAalors, vous avez le profil du collaborateur à qui ^^^t/^f T̂ \̂ ĵk '
nous désirons confier diverses tâches intéressantes ^XNBBSŜ ^IéI ¦

j Nous vous invitons à faire vos offres manuscrites ^fflffi^S  ̂ !I à la direction , rue Centrale 63. 
^ÉIM^^^^^^RM

V I L L E  D E  N E U C H A T E L

recrutement
d'agents de police

Plusieurs postes d'agents de police sont mis au concours pour l'année 1980

Nous offrons :
— travail avec responsabilités (service de police —

du feu - sanitaire)
— activité variée et indépendante
— prestations de salaire et de sécurité sociale en

rapport avec les conditions de la fonction
— versement du salaire dès l'école de recrues

Conditions à remplir :
— être apte au service militaire et bénéficier d'une

bonne santé
— jouir d'une bonne réputation

Entrée en fonction :
— janvier 1980

DIRECTION DE POLICE
NEUCHATEL

Si cette offre vous intéresse, veuillez téléphoner au commandant de la
police (038) 25 10 17 ou utiliser le coupon ci-dessous.

A détacher

Au commandant de la police de la Ville de Neuchâtel, Faubourg de
l'Hôpital 6, 2001 Neuchâtel.
Veuillez me faire parvenir votre documentation et la formule d'inscrip-
tion pour l'école de recrues 1980 à Neuchâtel.
Nom: Prénom:

Téléphone: 

Adresse: 

Localité: 



Une grande première pour l'industrie locloise
Tissot Synthetic SA honoré

Créées, pour la p lupart, de toutes pièces par Tissot Synthetic, les machines
à injection perme ttent de répondre aux p lus sévères exigences de la précisi on.

Créé par Editorial Ofice, à Madrid,
le Trophée international de la qualité
honore chaque année les entreprises
ayant donné les preuves les plus sé-
rieuses de la très haute qualité de
leurs produits et de leurs services.

Pour l'an dernier, cette récompense a
été attribuée, au cours d'une cérémonie
tenue le 21 mai 1979 , dans la capitale
espagnole, à 157 sociétés réparties à
travers le monde.

Tissot Synthetic, du Locle, affiliée à
la Société suisse pour l'industrie hor-
logère, est l'une des quatre maisons
helvétiques récompensées par cette dis-
tinction, en raison des efforts
qu 'elle n 'a cessé de mener dans un
domaine qu'elle maîtrise totalement et
qui est le fruit de deux décennies de
recherches et d'activité. Pour fêter cet
événement, M. Roland Baumann, direc-
teur de l'entreprise, entouré de ses
principaux collaborateurs, avait convié
mercredi dernier, à une sympathique
réception , diverses personnalités du
monde de l'industrie, auxquelles M.
René Felber, président de la ville du
Locle et conseiller national , s'était
aimablement associé.

Dans les salons de l'Hôtel des Trois-

Rois, au cours d'un repas nous avons
pu mesurer l'importance des étapes
franchies dans une fabrication où le
savoir-faire horloger , une fois de plus,
peut et doit donner naissance à des ap-
plications inédites, propres à étendre
les possibilités d'expression des poten-
tiels humains, scientifiques et techni-
ques de nos régions.

UN PEU D'HISTOIRE
En 1958, la fabrique d'horlogerie Chs

Tissot et Fils SA crée un département
spécialisé dans l'utilisation des matières
plastiques et développe une machine
pour la micro-injection.

Grâce à son expérience, Tissot
Synthetic introduit , dès 1967, les matiè-
res plastiques dans l'horlogerie et ac-
croît son potentiel de production pour
satisfaire la demande en pièces plasti-
ques du groupe SSIH.

A la Foire de Bâle, en 1971, elle
réalise même l'exploit de présenter une
montre dont tous les composants ,
traditionnellement en laiton, étaient
réalisés en matière plastique.

Dès cette même année, Tissot
Synthetic utilise ses expériences
d'injection de haute précision pour la

réalisation de composants non
horlogers et reconvertit une partie sans
cesse grandissante du personnel Tissot
dans des activités de diversification.

Les personnalités
présentes

M M .  René Felber , président de la
ville du Locle et conseiller national ,
Robert Brandt , vice-président du
Conseil d' administration de la SSIH ,
G.-A. Mat they ,  directeur général de
la SSIH , Jean-Philippe Aeschli-
mann, chef de l'information et des
relations publiques de la SSIH et
Karl Dobler, délégué de l'Etat de
Neuchâtel au développement écono-
mique et industriel du canton.

Celles-ci s'accroissent de jour en jour
et elles sont appréciées par de nom-
breuses entreprises européennes de
l'électronique, des télécommunications
et de l'électro-ménager.

Au début de cette année, sous le nom
de Tissot Synthetic SA, la SSIH a
groupé Tissot Synthetic avec l'Etablis-
sement Jeanrenaud SA, de Bienne,
réputé, depuis 1930, pour ses réalisa-
tions d'étampes de haute précision.

Ainsi que devait le relever M. Chris-
te, chef des ventes, les produits et les
domaines d'activité de la nouvelle
société Tissot Synthetic SA s'étendent
déjà sur trois continents, s'appliquant
en particulier à résoudre tous les pro-
blèmes de micro-pièces se posant à tous
les types d'industrie de précision .

Et pour bien démontrer s'il en était
besoin , la maîtrise et la spécialisation
de la nouvelle société, signalons que la
plus petite pièce injectée dans ses ate-
liers, et probablement au monde, est un
micro-palier de 60 millionièmes de
grammes ! (rm)

Semaine verte et patrouilleurs
scolaires aux B renets

Peu avant la fin de l'année scolaire,
Mlle Wenger , institutrice aux Brenets ,
a tenté une intéressante expérience
avec sa vingtaine d'élèves de 7 à 8 ans.
Il s'agissait de vivre quelques jours en
communauté, ayant rompu tout lien
avec le milieu familial. Une séance
d'information préalable avec les pa-
rents des écoliers et les membres de la
Commission scolaire avait permis de
vaincre les quelques réticences des
adultes.

C'est au chalet de la Croix-Bleue aux
Ponts-de-Martel que ces moments de
détente ont été vécus par le petit grou-
pe, du lundi au jeudi. Des membres de
la Commission scolaire ont fait une
visite aux enfants et à leur institutrice
le mercredi soir et ont participé avec
eux à un jeu de piste suivi d'un feu de
camp.

Tous les enfants et Mlle Wenger sont
revenus enchantés de ce séjour en n'é-
mettant qu 'un seul regret : qu'il ne se

soit pas prolongé ! Cette « semaine
verte » fut  enrichissante pour cette
classe brenassière et il faut souhaiter
voir sa réédition.

Autres écoliers « de sortie » récem-
ment , les patrouilleurs scolaires qui
tout au long de l'année ont démontré
leur utilité en protégeant leurs cama-
rades des risques de la circulation aux
abords du collège. Ils furent seize à re-
cevoir diplôme et remerciements pour
leur dévouement à l'Hôtel du Saut-du-
Doubs où ils partageaient un repas en
compagnie de MM. André Sieber, prési-
dent de commune, Roland Heim, repré-
sentant le Corps enseignant et Willy
Gerber , président de la Commission
scolaire.

Ils avaient rallié ce -lieu par la Fer-
me-Modèle et l'Escarpineau lors d'une
promenade fort agréable. Cette journée
fut  pour ces enfants dévoués la marque
tangible de reconnaissance des auto-
rités politiques et scolaires pour
l'efficacité dont ils ont fait preuve dans
l'accomplissement de la fonction de pa-
trouilleur scolaire dont on ne souligne-
ra jamais assez l'utilité, (dn)

Succès populaire de la Fête de la Saint-Jean
A Villers-le-Lac

Dimanche dernier, à Villers-le-Lac , à
l'initiative du comité des Fêtes de cette
localité, présidé par M» Hirschy, se dé-
roulait la fête de la Saint-Jean. Pour sa
seconde édition, cette manifestation
connut à nouveau un très beau succès,
malgré l'absence du soleil. La pluie
toutefois ne fit pas son apparition et ne
vint fort heureusement pas troubler
cette fête sympathique. Celle-ci débuta
le samedi soir déjà, par un grand bal
populaire, tandis que de nombreux fo-
rains animaient la place de fête.
Dimanche après-midi, ce fut le défilé
au centre de Villers-le-Lac, composé
d'une quinzaine de groupes folklori-
ques. Visiblement, les milliers de spec-
tateurs massés sur son passage prirent
un vif plaisir à découvrir ces groupes
venus de diverses parties de la France,
ainsi que de Suisse.

Le cortège fut ouvert par les gracieu-
ses majorettes de Saône. Ce fut ensuite
la batterie-fanfare « l'Espérance « de
Besançon, suivie du groupe « Mazurka »
formé d'emmigrés polonais vivant dans
la région d'Audincourt. Les mots sont
pauvres pour décrire la richesse des
costumes arborés par les membres de
ce groupe. Un spectacle ravissant pour

les yeux, mais aussi pour les oreilles
puisque les acteurs de ces groupes in-
terprétaient de chansons de leur Patrie,
durant le cortège.

Les membres du groupe folklorique
Bressan , du centre hospitalier de
Bourg-en-Bresse suscitèrent ensuite
l'enthousiasme. Ce groupe a été créé il
y a quelques années, avec pour bul
premier d'apporter une distraction aux
pensionnaires des asiles et malades des
hôpitaux. Ce furent alors les « jeunes
morvandiaux », de jeunes gosses de
Saulieu, emmenant avec eux tout le
folklore de cette riche région de la
France — Le Morvan — formant
l'extrémité nord du Massif central.

Total changement de décor avec les
joueurs de cor des Alpes de Péry. Nou-
velle transition grâce aux majorettes de
Chaussin qui présentent la caractéristi-
que d'être des hommes déguisés en
femmes et qui néanmoins prennent leur
rôle de majorettes à cœur, en présen-
tant différentes parades. Ce qui ne
manqua pas de faire crouler de rire les
milliers de spectateurs.

Après un retour en Suisse avec le
défilé de la fanfare municipale de
Bienne qui , dans une impeccable pré-
sentation, remporta un beau succès, ce

fut le groupe « Les Myrtilles » de
Saint-Die, dans les Vosges. Une
cinquantaine d'exécutants composent ce
groupe folklorique; un des plus connus
de France et qui a déjà effectué de
nombreux déplacements à l'étranger
pour représenter son pays.

Après l'Echo des Montagnes d'Anne-
cy, le club des jodleurs de La Heutte,
précédé 'des lanceurs de drapeaux de
Péry, ce furent les majorettes de
Vesoul qui possèdent leur propre cli-
que. Enfin le groupe des Arts et loisirs
de Molsheim suivi d'un char représen-
tant le folklore gitan termina le cortège
qui défila à deux reprises dans les rues
de Villers-le-Lac. Plusieurs spectateurs
eurent la chance de déguster un excel-
lent petit vin d'Arbois offert par des
représentants de cette région.

Tous les participants au défilé se re-
trouvèrent une dernière fois pour une
petite collation avant de reprendre le
chemin du retour. Dimanche soir, alors
que la fête foraine battait son plein , un
feu d'artifice fut tiré , depuis l'une des
berges du Doubs, apportant ainsi une
note sympathique supplémentaire à
cette Fête de la Saint-Jean.

(texte et photo jcp)

Quelques-uns des groupes , tous magnifiquement costumés, participant au dé f i l é .  En haut à gauche , le groupe de fo lk lore
polonais «Mazurka»; à droite, le groupe de Bourg-en-Bresse. En bas à gauche, «Les Myrti l les» de Saint-Die et à droite, une

danse du groupe «L'Echo de nos Montagnes » d'Annecy.

Remarquable exposition du jardin d'enfants
J_es Ponts-de-Martel

Chaque année, à pareille époque, les
responsables du jardin d' enfants met -
tent sur pied une exposition dans le but
de faire  connaître leur association à la
population. Ce contact avec les parents
des élèves ou des futurs élèves est pro-
f i tab le  à chacun. Ainsi les nouveaux
enfants peuvent pre ndre contact avec
les locaux et voir celle qui s'occupera
d' eux l' année suivante. Par la même
occasion ils ont la possibilité de cons-
tater le travail qui se fai t  au jardin
d' enfants  et déjà  se familiariser.

Quant aux parents ils admirent les

objets confectionnés et constatent, de
visu l' excellent travail accompli durant
cette dernière année. L'on sent une at-
mosphère calme et détendue. La
jardinière. Madam e Fontbonne, sait
créer une ambiance agréable tout en
maintenant une bonne discip line. Et les
résultats sont là sous les yeux des pa-
rents émerveillés. Outre les paren ts, un
nombreux public n'a pas manqué d' ad-
mirer la quantité d' objets préparés
avec soin.

Une fois  de plus le jardin d'enfants a
démontré son utilité, ( f f )

Imvrudence d'enf ants

Hier vers 9 h. 30, les PS ont été
appelés à la rue Numa-Droz 102
pour une fumée dense envahissant
les caves et les sous-sol. Munis
d'appareils respiratoires, les PS
ont fait un contrôle dans les lo-
caux où il a été constaté que des
enfants avaient bouté le feu dans
un soupirail servant de soute à
charbon où se trouvaient des
déchets de papier et de bois. Par
le phénomène de la bise, la fumée
se rabattait à l'intérieur de l'im-
meuble et laissait supposer un feu
de cave. Le foyer a été éteint au
moyen d'un seau-pompe. Il n'y a
pas eu de dégâts.

Début d'incendie

Dans les côtes du Doubs

Hier, vers 14 heures, M,
Walther Portmann, 72 ans, de
Bâle, cheminait en compagnie de
sa fille et de l'ami de cette der-
nière sur le chemin étroit et
escarpé qui longe le lac des
Brenets. Au lieudit La Combe à
l'Ours, M. Portmann perdit
l'équilibre et fit une grave chute
dans les rochers d'une hauteur de
quelque vingt mètres pour ensuite
dévaler le talus abrupt sur une
dizaine de mètres. M. Portmann a
été tué sur le coup.

Chute mortelle st$&ifi&t*i&
Cinéma Casino : relâche.
Bibliothèque des jeunes : 13 h. 30 - 18 h,
Bibliothèque de la ville : prêt du lundi

au vendredi , 14 h. 30 - 18 h. 30.
Pharmacie d'office : Mariotti jusqu'à

21 h. Ensuite le No 117 renseignera.
Permanence dentaire : No 117 ren-

seignera.
Permanence médicale: en l'absence du

médecin traitant, tél. No 117 ou
service d'urgence de l'hôpital , tél.
(039) 31 52 52.

Planning familial : tél. 23 56 56.
Consult. conjugales : (038) 24 76 80.
Service aide-familiale : tél. 31 41 44.

(heures repas) ou 31 49 70.

U i M iJf m\ i sMJ^^̂ '̂ l̂ffll 
Feuille dftrts

desMonîapes ira M M9l^VMOm%à^̂ Ŝĵ ^

JEUDI 5 JUILLET
Naissances

Piguet Damien, fils de Jean Daniel
et de Nicole Sylviane, née Berney. —
Colard Jean-Marc, fils de Jacques Hen-
rie et de Colette Marie Louise, née
Louvet. — Catone Daniela, fille de Gio-
vanni Battista et de Lucia Maria , née
Margiotta . — Pauli Thierry Frédéric,
fils de Marc André et de Monika, née
Siegenthaler. — Kohler Julie Anne, fil-
le de Jean-Pierre et de Monique Ray-
monde, née Golay. — Silacci Grégoire,
fils de Philippe Joseph et de Marie
France, née Hercod.

Promesses de mariage
Gaillard Jimmy Robert Henri et

Hirschy Dominique Germaine.

Etat civil
LA CHAUX-DE-FONDS



Le magasin et l'exposition
seront ouverts
durant toutes les vacances

Horaire: CID Matin 9 h.-12 h.
Après-midi 14 h. 30-18 h. 30

Chambres à coucher - Parois-bibliothèques
Salles à manger - Salons - Studios

Livraisons franco domicile

? Assortiment idéal de couteaux 4
? inoxydables pour ménagères, 4
? hôteliers et boucliers 4
h> 4

|̂  Manches en 
nylon, de couleurs et résistant au AÛ

Wr lave-vaisselle "̂

? K f 4
? 

COLLECTION COMPLÈTE DE COUTEAUX A
DE POCHES POUR MILITAIRES, CAMPEURS, 

^AUTOMOBILISTES, PÊCHEURS 1

t A. & W. Kauf mann & Fils 1
P.-A. KAUFMANN suce. ^

fek Marché 8-10 - Tél. (039) 23 10 56 A &
LA CHAUX-DE-FONDS

¦111 |1|||| Vacances horlogères
Il 111 1979

Ul^pimpilUg SERVICE POSTAL 
AU 

LOCLE

Ouverture des guichets
du 9 au 28 juillet 1979
DU LUNDI AU VENDREDI, 07.30-12.00, 14.00-17.00

SAMEDI, 0730-1100
Les télégrammes, envois urgents ou exprès peuvent être déposés ou
retirés au guichet spécial à partir de 06.00 heures et jusqu 'à 20.30 heures

(samedi jusqu 'à 15.45 heures)

Vacances horlogères
du 9 au 28 juillet

Nous avons le plaisir de communiquer à notre aimable clientèle

l'horaire d'ouverture de nos magasins
Lundi 13 h. 30 - 18 h.
Du mardi au vendredi. 9 h. -12 h. 14 h. 00 -18 h.
Samedi 8 h.-12 h. 13 h.30 -16 h.
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BiïLLETfiTDE CHANGEMENT D'ADRESSE "\
|

(à expédier sous enveloppe « imprimé » à 20 cts) à l'Administration de L'Impartial. «
Neuve 14 ,2300 La Chaux-de-Fonds.

I
NOM Prénom |
(prière d'écrire en lettres majuscules)

I 

Ancienne adresse : Rue -
1 1

No postal Localité . 

I 

Nouvelle adresse : Hôtel/chez e

I 1 I
No postal 5H£ 

Localité

Pays Province

du au inclus

f*  ̂ AVIS IMPORTANT |
1. Pour faciliter notre tâche, les demandes de changement d'adresse doivent nous par-

I 
venir par écrit, 4 jours à l'avance, s.v.p.

2. Aucun changement d'adresse n'est pris par téléphone.

1 3 .  Aucune mutation n'est faite pour une durée inférieure à 6 jours ouvrables.
4. Emoluments : Pour la Suisse Fr. 2.— par changement B

I

Pour l'étranger, première semaine Fr. 5.50
Par semaine supplémentaire ou fraction de semaine Fr. 2.50

1

5. AVION : Prix suivant le pays. _
6. Pour l'étranger, nous ne pouvons pas garantir un acheminement régulier.
7. PAIEMENTS : à nos bureaux, à notre CCP 23-325 ou en timbres-poste.

I liMH
iNuilflii™

I *  
Toutes les

jfti marques

I

Ë&k Exposi-
viiJs t'on
Jfiwfl perma-

I

ftggSft nente :
oy plus de

i ¦ modèles

Av. Léop.-Robert 23
j Tél. (039) 22 38 03.

| Dr
Petrovic

iabsent
\ du 7 juillet 1979
' au 7 août 1979

I 

P

|w pïys que
jamais la publicité

est l'affaire
de spécialistes

GARDE
Jeune fille deman-
dée tout de suite
pour garder 2 fil-
lettes 6 et 3 ans.
Urgent. Tél. (039)
22 62 50.

Imprimerie Courvoisier *éM
Journal L'Impartial S.A. 

 ̂
™

Rue Neuve 14-Tél. 2111 35 K̂

met son photocopieur à votre service

TARIF : A 4 recto A 3 recto
21 x 29,7 cm. 29,7 x 42 cm.

Jusqu'à 49 exemplaires Fr. 0.20 pièce Fr. 0.40 pièce
Dés 50 exemplaires Fr. 0.18 pièce Fr. 0.36 pièce
Dès 100 exemp laires Fr. 0.16 pièce Fr. 0.32 pièce
Dès 150 exemplaires Fr. 0.15 pièce Fr. 0.30 pièce

Feuille dAvîs desMontapes MESSE

u
L'annonce
reflet vivant
du marché

dans votre
journal

Vendeuse
ou

aide-vendeuse
serait engagée pour date à convenir
chez:

R. BERGER - ÉLECTRICITÉ
LE LOCLE
Tél. (039) 31 30 66 ou (039) 31 58 66

SECC3 BSCD
À LOUER tout de suite, rue du
Communal, Le Locle

APPARTEMENT
de 2 pièces, confort, Coditel, con-
ciergerie, chauffage général.
Loyer: Fr. 295. h charges.

À LOUER tout de suite, rue du
Communal, Le Locle

APPARTEMENT
de 1 pièce, confort, Coditel , con-
ciergerie, chauffage général.
Loyer: Fr. 202. r- charges.
À LOUER tout de suite ou à con-
venir, rue des Cardamines, Le Lo-
cle

APPARTEMENT
de 1 V» pièce, confort, conciergerie,
chauffage général.
Loyer: Fr. 196. h charges.
Pour traiter: Gérance GECO, Ja-
quet-Droz 58, La Chaux-de-Fonds,
tél. (039) 22 1114- 15.

Adaptez votre vitesse!

Restaurant des Recrettes
M. JEANNERET - Les Brenets

Réouverture
aujourd'hui , vendred i 6 iuillet

Un apéritif sera offert entre 17 et 18 heures

âÉ^Ê ANNONCES SUISSES Si. «ASSA» 1
LA CHAUX-DE-FONDS I

31, av. L.-Robert - Tour du Casino i
Tél. (039) 23 2214 |

LE LOCLE Pont 8 - Tél. (039) 31 14 44 : j
A ; j

NEUCHATEL 2, Fbg du Lac - Tél. (038) 24 40 00 \ \

régie exclusive des annonces de I
L'IMPARTIAL

' LA VOIX D'UNE RÉGION \

pour les districts : j
LE LOCLE — VAL-DE-RUZ — VAL-DE-TRAVERS i
BOUDRY et NEUCHÂTEL uil

Transmet vos annonces
pour tous les journaux j

rCON^ÉLATËÛR
1
!| 270 L ** a| p ....
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I

Chez nous quand ¦
le chaud monte m
le froid baisse \
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Cérémonie de clôture pour l'Ecole professionnelle commerciale Pour quinze laboranfines, un seul laborantin
C' est dans la salle de la Cite univer-

sitaire que M.  Gustave M isteli, direc-
teur de l'Ecole professionnelle commer-
ciale a procédé à la remise des certifi-
cats fédéraux de capacité aux apprentis
de commerce, de bureau, vendeurs et
du commerce de détail.

M. Biaise Emery, président de la
commission locale de surveillance et
d' examens de f i n  d' apprentissage, M.
André Buhler, directeur de l'instruction
publique et M. Henri Antonioli, secré-
taire de la commission, des examens se
sont adressés aux élèves, alors que M.
Alex Billeter a croqué pour eux d'ex-
cellents dessins.

Grâce à de généreux donateurs, des
prix  ont pu être remis aux meilleurs
appr entis.

PALMARÈS
VENDEURS, 3e ANNÉE. — Meilleure

moyenne générale: Nicole Grosjean
(Donateurs de prix: Brasserie Muller ,
Bijouterie Mayer-Stehlin, La Chaux-
de-Fonds , Bijouterie Robert , Neuchâ-
tel); arithmétique-comptabilité , écono-
mie d' entreprise, technique de vente:
Richard Mamie (Galeries prévôtoises ,
Moutier); français, correspondance,
dactylographie: Christiane Schnetzer
(Boulangerie Perdrizat, Robert-Tissot
Sports, Bijouterie P f a f f ,  Comminot op-
ticiens, Consommation Spring); prix du
mérite: Ruth Zbinden (Urech SA).

VENDEURS, 2e ANNÉE. — Meilleure
moyenne générale: Michèle Richard
(Boucherie Rohrer, Migros, parfumeri e
Kindler, Uniphot SA); 2e meilleure
moyenne: Jacqueline Frank (Garage du
Roc, Boucherie Fritz Frank , Au Brode-
quin); arithmétique, connaissances pro-
fessionnelles générales: Magrith Eggi-
mann (Garage du Littoral, Au Louvre);
connaissance des marchandises et
technique de vente: Claire Schulé
(Schild SA, Hassler SA, Gonset SA);
pr ix  du mérite: Ruth Hugli (COOP
Neuchâtel , Haefl iger  et Kaeser SA).

VENDEURS Ire ANNÉE. — Meilleure
moyenne générale: Danielle Morel (Ga-
rage du 1er Mars SA, Migros); connais-
sance des marchandises et technique de
vente: Elvire Koch (Hug musique SA,
Garage Hirondelle, Maison du Tricot
SA); arithmétique, connaissances pro-
fessionnelles générales: Roger Frey
(Agence Bernina, Garage Waldherr);
français: Patricia Prêtot (Association
des quincailliers, COOP La Chaux-de-
Fonds, Librairie Reymond).

BUREAU, 2e ANNÉE. — Meilleure
moyenne générale: Patricia Schindel-
holz (Max- Evard , architecte, Métaux
précieux SA); 2e meilleure moyenne:
Christiane Rezzonico (Etude Wavre
notaires, commune de Boudry, Etude
J.-J. Thorens, commune du Landeron);
arithmétique, comptabilité: Monique
Steudler (Fiduciaire Maurice Pointet,
Fortuna-Vie assurances, Michel Turin
SA Marin); dactylographie, technique
de bureau, connaissances professionnel-
les: Nicole Rollier (Garage Apollo SA,
Etude Dessoulavy et Juvet).

BUREAU, Ire ANNÉE. — Meilleure
moyenne générale: Marlyse Campestrin
(caisse maladie Fraternelle de pré-
voyance, Chantiers Chapuis, Le Locle,
Régence SA); 2e meilleure moyenne:
Mirca Ghigna (Ecole secondaire, section
préprofessionnelle, Etude J.-J . Rivier,
Dubois-Jeanrenaud SA); dactylograhie,
technique de bureau, travaux
pratiques: Françoise Pellaton (Helvetia-
incendi e, Fiduciaire Daniel Jaggi).

COMMERCE, 3e ANNÉE. — Meilleure
moyenne générale: Laurent Pieren
(Fabriques de tabac réunies, Derby
Swissonic, Crédit Suisse) et Anita
Huguenin (Instruction publique de la
ville, Progressa SA, Home Watch CO,
L. Rossel, Crédit foncier neuchâtelois);
2e meilleure moyenne générale: Chris-
tian Vuitel (Fiduciaire Schenker,
Manrau, Fischer transports Marin,
Clarville SA) et Ariane Jaquet (Emile
Egger et Cie Cressier, Juracim SA,
Ramseyer et Co Le Landeron, Roger
Bolomey, Looping SA Corcelles); arith-
métique, comptabilité: Patrick Saugy
(Fiduciaire Bruno Muller, Union com-
merciale, Chocolats Suchard SA); fran-
çais, correspondance: Pascal Bugnon
(Banque Bonhôte et Cie, Orma, Neu-
châtel) et Charlotte Léchot (Amann et
Cie SA, Somy SA Marin); allemand:
Christian Persoz (La Rotonde) et Corin-
ne Mesey (Facchinetti SA, Compagnie
des transports en commun); anglais:
Alvaro Piano (SSEC Neuchâtel, Caisse
maladie Bois et bâtiment); sténogra-
phie, technique de secrétariat: Claudine
Jaccard (Association sténographique
Aime Pans); culture générale: Roland
Jenzer (Bernasconi et Co, Les Gene-
veys-sur-Coffrane , Société de banque
suisse, voyages Kuoni SA); meilleurs
apprentis: administration: Françoise
Lussi (Communes de Gorgier et de Pe-
seux); assurances: Manuel Fontiveros
(A. Furrer, La Suisse, La Générale de
Berne, La Neuchâteloise); avocat-notai-
re: Michèle Schi f fer l ing (Etude Gal-
land , Knoepfler , Blaser, Gabis, Etude
Huguenin, Meylan, Reeb); fiduciaire:
Cosette Guillaume-Gentil (SA Fiduciai-
re suisse); banque: Pierre Fragnière
(Banque cantonale neuchâteloise,
Société de banque suisse, Union de
banques suisses) et Anne-Marie Nuss-
baum (Banque cantonale neuchâteloise,
Banque populaire suisse); prix spécial
de langues: Nicole Robert-Grandpierre
(Publicitas SA).

COMMERCE, 2e ANNÉE. — Meilleure
moyenne générale: Patrice Broillet
(CCAP, ASSA, Prémix SA, Crédit f on -
cier neuchâtelois), Sabine Paul (Procom

Neuchâtel SA, Wermeille et Cie SA) et
Nicole Gurtner (Béroche SA, Me Oscar
Zumsteg); français , correspondance:
Dominique Roth (Etude Uhler de
Perrot , Etude Clerc et de Dardel); alle-
mand: Patrice Tricot (SSEC Neuchâtel ,
Codée SA, Dombresson); anglais: Isa-
belle Marti (C1SAC SA) ; arithmétique,
comptabilité: Jean-Daniel Tinembart
(Fiduciaire André Antonietti); sténo-
dactylographie , technique de bureau:
Nicole Gafner (Raymond Wetzel « La
Neuchâteloise »); culture générale:
Françoise Lamblot (Hildenbrand et Cie,
Rémy Allinabb, Alpina assurances);
meilleurs apprentis: banque-fiduciaire:
Christine Aimone (Fiduciaire de gestion
et d'information SA), d' assurances :
Lydia Barrionuevo (Winterthur assu-
rances, La Neuchâteloise), avocat-no-
taire-administration: Nathalie Bays
(Etude Ribaux, von Kessel , M. Claude
Gattolliat , Boudry).
COMMERCE, Ire ANNÉE. — Meilleure

moyenne générale: Ariane Grau (Mobi-
lière suisse assurances, direction des
téléphones); arithmétique, comptabilité,
informatique: Alain Huguenin Electri-
cité neuchâteloise SA); français: Paola
Pétris (Ecole cantonale d' agriculture,
caisse-maladie Bois et bâtiment); lan-
gues étrangères: Philippe Ruedin Bâloi-
se assurances, Fidimobil , Comina No-
bile SA, Rentenanstalt) et Isabelle Ru-
fenacht  (CISAC SA); sténodactylogra-
hie: Patricia Wicht (Zurich assurances,
A. Gavillet , Me Denise Berthoud); cul-
ture générale: Patrick Borcard (Caisse
maladie bois et bâtiment, Off imob , M.
Wallinger); meilleure apprentie: Joce-
lyne Vernez (Vaudoise assurances, La
Neuchâteloise assurances).

LES DETENTEURS
DE CERTIFICAT FEDERAL

DE CAPACITÉ
EMPLOYÉS DE COMMERCE «G». —

Françoise Schra g (Employeur Lambe-
let, Neuchâtel) 5,7 de moyenne; Laurent
Pieren (Banque cantonale neuchâteloi-
se) 5,5; Pascal Bugnon (Looping SA,
Corcelles) 5,4; Christian Vuitel, Pierre
Fragnière, Roland Jenzer 5,3; Annie
Rota, Claude-André Gentil, Françoise
Lussi, Patrick Saugy, Catherine Joch-
berg 5,2; Moréna Mariotti, Manuel
Fontiveros 5,1; Sandra Rinaldi, Fran-
çois Piaget, Christian Galehr, Fabienne
L'Epêe, Michèle Schifferling, Milène
Haenseler, Christian Persoz, Giuliana
Driutti, Marc-André Balsiger 5; Mi-
chelle Wymann, Yves Cottet, Alvaro
Piano, Philippe Bardet, Anne-Marie
Nussbaum, Eliane Cuche, Jean-Daniel
Aubry, Victor VUignier 4,9; Marc Pu-
thod , Laetitia Locatelli, Dominique
Leuba, Véronique Gnaegi, Purificacion
Lopez, Josée Camozzi-Bourquin, Mi-
reille Ecuyer, Dominique Nothom,
André Nydegger, Anne-Lise Bourquin,
Jean-Paul Signer, Thierry Wernli 4,8;
Chantai Bobïllier, Vincent Rio, Chantai
Schornoz 4,7; Fabienne Schneider,
Anne-Laure Perrenoud, Fernando Pina,
Laurent Bernasconi, Nayda Oberti,
R.oger Voirol 4,6; Patrick Ecoeur, Mar-
cel Schupp li 4,5; Luc-André Thiébaud ,
Anne-Catherine Perrin, Yves Gindrat,
Colette Richard 4,4; Lyse Etter-Desau-
les, Anthony Francis, René Ansermet,
Marie-France Ferrier 4,2.

EMPLOYÉS DE COMMERCE «S». —
Anita Huguenin (Société coopérativ e
Migros) 5,4; Ariane Jaquet (Etat de
Neuchâtel), Charlotte Léchot (J.-P.
Jutzeler SA) 5,3; Nicole Robert-Grand-
pierre (Fabriques de tabac réunies SA)
5,2; Corinne Mesey (Chocolat Suchard
SA) 5,1; Monique Prétot, Patricia Orri-
co, Claudine Jaccard 5; Dominique-Ir-
ma Girardin, Pierre-Yves Schreyer 4,9;
Myriam Piantanida, Patricia Gendre,
Jean-Pierre Tschanz, Marie-Jeanne
Rion, Daniel Ponzo 4,8; Josiane Coule-
ry, Mireille Bula, Monique Prochazka,
Myriam Buratti 4,7; Michèle Dreyer,
Sylvia Revelly, Sylvia Python, Isabelle
Dubois, Marie-Elisa da Silva 4,6; Nicole
Bosson, Anna Vitale, Christine Jungen
4,5; Yvette Duc, Cosette Guillaume-
Gentil, Graziella Lionello, Ivo Zanetti
4,4; Martine Reichlin 4,3; Marguerite
Vole 4,2; Sibylle Evard 4,1; Sylvie Hos-
tettler 4.

EMPLOYÉS DE BUREAU. — Patri-
cia Schindelholz (Hildenbrand et Cie)
5,1; Dominique Steiner, Christiane Rez-
zonico, Sandra Regazzoni 5; Nicole Rol-
lier, Ariane Perny 4,9; Patrick Schmidt,
Rose-Marie Moragas, Bernadette Méné-
trey 4,8; Monique Steudler 4,7; Maryse
Cressier, Marlyse Roquier, Giovanna di
Donato, Nicole Roubaty, Willy Debely,
Marlyse Streit , Martine Burgat , Jocely-
ne Jacot 4,6; Christiane Jeannin, Pierre-
André Roulin, Isabelle Gosteli, Nicole
Hilpert 4,4; Corinne Moser 4,3; Christi-
ne Gammeter, Montserrat Carzola
4,2.

EMPLOYÉS DU COMMERCE DE
DÉTAIL. — Richard Mamie (COOP La
Chaux-de-Fonds) 5,5; Nicole Grosjean
(Hug-Musique SA)  5,4; Ruth Zbinden
(P. et R. Cominot) 5,3; Christiane
Schnetzer (Aux Armourins SA) 5,1;
Véronique Colnot 4,9; Monique Schnei-
der 4,8; Nicole Bard, Jean-Luc Digier,
Jean-Luc Robert 4,7; Pierre Morel , José
Magnin, David Redard 4,6; Myriam
Gerber 4,5; Paulette Loichat 4,2; Massi-
mo Romand 4,1.

VENDEURS, VENDEUSES. — Mi-
chèle Richard (Au Louvre SA) 5,5;
Ruth Huegli (Boulangeri e Perdrizat),
Marguerite Eggimann (Gonset SA)  5,4;
Claire Schulé (Beldona SA),  Monique
Steiner (Gonset SA),  Isabelle Fallet
(Migros), Michèle Evard (J.-P. Jutzeler

SA), Jacqueline Frank Boucherie
Frank) 5,3; Marie-France Gaillard ,
Marlèn e Jacot , Marie-France Lassueur,
Marie-France Prêtre, Marie-José
Lièvre 5,2; Giovanna Charmillot, Ma-
rie-Claire Ratzé, Marie-Andrée Bill ,
Christina Duart, Edith Haldi 5,1;
Ariane Graf,  Denise Rottet , Jocelyne
Grob, Lisette Gay 5; Maya Gysi, Pa-
trick Freïholz, Sylviane Terreaux, Ma-
ry-Claude Nicoud 4,9; Béatrice Perri-
taz, Tania Christen, Jean-Luc Giauque,
Yvonne Lanz 4,8; Claude Bugnon, Do-
minique Chardonnens, Michel Jean-
Mairet , Bluette Oppliger , Claudine
Fankhauser, Jean-Paul Jaquet , Cathe-
rine Mert enat, Anne Polzoni 4,7;
Marina Schmutz, Anne Cauderay, Mi-
reille Reymond , Eveline Hontoir, Didier
Winteregg, Christian Schaer, René
Thalmann 4,6; Jean Delaquis , Jacqueli-
ne Babando, Serge Frey, Yvan-René
Hochuli , Jocelyne Barraud, Christian
Frochaux, Jean-Claude Froidevaux,
Marie-Claude Fischer 4,5; Patrick
Trachsel, Michel Maendly, Alain Kreis,
Rose-Marie Burkhardt 4,4; Claude-
Alain Frasse, Patricia Vuitel, Astrid
Egger, Roger Polloni, Dorette Vuiller-
met 4,3; Thierry Châtelain, Annelyse
Schindler. Geneviève Belet 4,2.

Pour obtenir le diplôme de laborantin
ou laborantine, il est nécessaire de sui-
vre une formation de trois ans, à l'Eco-
le cantonale de laborantins médicaux,
installée à l'Hôpital Pourtalès à Neu-
châtel.

Le diplôme, est reconnu par le canton
et par la Croix rouge suisse, il est va-
lable dans tout le pays comme à
l'étranger.

Le laborantin et la laborantine
jouent un rôle important dans une
équipe médicale. I ls  collaborent avec
les médecins, les chimistes, les biolo-
gistes, les chercheurs et ils pratiquent
de nombreux examens et analyses.

La formation comprend des cours al-
lant de la dactylographie à la biochimie
en passant par la bactériologie, la phy-
siopathologie , la comptabilité, etc. Des
stages complètent la théorie.

Seize élèves ont terminé leur stage et
réussi leurs examens. Ils  ont reçu leur
diplôme hier au cours d'une cérémonie
tenue dans la salle du Grand Conseil où
leur directeur, le président de la com-
mission d'Ecole et M. Jacques Béguin,
conseiller d'Etat, leur ont adressé fé l i -

citations et vœux pour une fructueuse
carrière.

Mme May Ankel-Jordan a fait  un
exposé sur « Croix-Rouge, f e u  vert
pour l'avenir professionnel ? », après
quoi les participants ont été invités à
partager un vin d'honneur.

RWS

LES NOUVEAUX DIPLOMES
Balanche Bernadette, mention bien,

Le Locle; Callegari Patricia, mention
bien, Neuchâtel; Castella Danielle, Fri-
bourg; Chof fa t  Marie-Claude, mention
très bien, Tramelan; Decoppet Martine,
mention bien, Neuchâtel; Dumont
Mireille, mention bien, Neuchâtel;
Huguenin Claudine, Bôle; Kuruppache-
ry Vincent, La Chaux-de-Fonds;
Liechti Sandry, mention bien, La
Chaux-de-Fonds; Locarini Sylvana,
Delémont; Maridor Gisèle, mention très
bien, Fenin; Perrenoud Anne-Patricia,
Cortaillod; Reiser Marianne, Cormon-
drèche; Robert Christiane, mention
bien, La Chaux-de-Fonds; Schmid
Nicole, mention bien, Martigny; Thié-
baud Gloria, La Chaux-de-Fonds.

La valse des tracts et des affiches
Fontaines à la veille d'un vote communal

Samedi et dimanche prochains, les ci-
toyens et citoyennes de Fontaines se
rendront aux urnes (le vote par anti-
cipation a déjà débuté mercredi). Ils
devront se prononcer sur une nouvelle
échelle fiscale élaborée par le Conseil
communal et adoptée par le Conseil
général (7 voix contre 5 et 3 absten-
tions) lors de .sa séance du 30 mai der-
nier. Cette votation communale trouve
sa source dans un référendum lancé
par M. Jean-Dominique Cornu (con-
seiller général libéral) contre l'arrêté
du Conseil général du 30 mai, référen-
dum qui a récolté 62 signatures vala-
bles.

L'augmentation des impôts à Fontai-
nes s'explique par le fait que la Com-
mune a aujourd'hui épuisé ses réserves,
victime dès 1973 de la récession. Ainsi
par exemple, les impôts payés par .les
deux usines que: da. Fabrique d'horlo-
gerie de-Fontainerrièloh possède dans la
Commune, ont fondu comme neige au
soleil. Depuis plusieurs années donc,
les comptes de la petite commune vau-
druzane (578 habitants) se situent dans
les chiffres rouges.

170.000 FR. A TROUVER
Le contrôle des Communes cons-

tatant que la « Fontaines » se trouvait à
sec a exigé que la Commune trouve
sans délai de nouvelles ressources afin
qu'elle puisse écrire le budget 1979 (qui
approche le million) à l'encre bleue.
Cette sensible majoration des impôts
devrait apporter quelque 170.000 fr. de

recettes nouvelles dans la caisse. Dans
une lettre datée du 28 mai, le Départe-
ment de l'Intérieur rendait toutefois at-
tentif le Conseil communal que si
l'échelle fiscale adoptée par le législatif
se révélait insuffisante, ou rejetée en
votation populaire suite à une demande
de référendum, « il serait trop tard , au
vu des exigences posées par la
jurisprudence, pour que nous puissions
vous autoriser à remettre sur le métier
une autre échelle ». Dans cette
hypothèse, le Conseil d'Etat con-
traindrait donc Fontaines à appliquer
pour 1979 l'échelle de l'Etat majorée de
15 pour cent.

Ainsi, de toutes façons, Fontaines
passera sous le « couperet » du percep-
teur. Seulement, le goût de la sauce à
laquelle le contribuable sera mangé,
variera selon qu'il s'agisse de l'échelle
choisie par la Commune ou de l'échelle
imposée par l'Etat. A l'examen objectif
des chiffres, il apparaît que l'échelle
choisie par la Commune se révèle
légèrement plus favorable que celle de
l'Etat pour la grande majorité des con-
tribuables. Le goût de la sauce mijotée
par l'Etat serait plus acide.

Evidemment, Fontaines, à la veille de
ce vote important, vit en ébullition. Les
conversations fusent. Des affiches ont
été collées puis arrachées. Et surtout
les habitants ont reçu dans leur boîte-
aux-lettres, de nombreux tracts pas
toujours très explicites. Dans l'ordre,
celui des initiateurs, du Conseil com-
munal, de la section de Fontaines du

parti socialiste, à nouveau des initia-
teurs et enfin du parti socialiste.

ESSAI DE SYNTHÈSE
Les auteurs du référendum estiment

que « l'échelle proposée par le Conseil
communal n'est pas mûrement réflé-
chie (sic !), ne correspond pas à la réa-
lité et risque fortement d'être à
nouveau modifiée l'année pro-
chaine ».

Quant aux partisans de l'échelle
communale, ils pensent que l'augmen-
tation d'impôt, inévitable, « a été
sérieusement étudiée par le Conseil
communal, et votée par une majorité
du Conseil général composée de con-
seillers de tous les partis ». Ainsi ils
préfèrent « une commune indépendante
qui choisit elle-même ses impôts ».

La différence entre les deux échelles
existe, bien qu'elle se révèle relative-
ment faible. Deux exemples : pour un
revenu imposable de 20.000 fr., le con-
tribuable paierait 1250 fr, selon
l'échelle communale (en cas d'accep-
tation de l'arrêté), et 1252 fr. selon
l'échelle de l'Etat plus 15 pour cent (en
cas de refus de l'arrêté). Avec un reve-
nu imposable de 25.000 fr., les chiffres
se situeraient respectivement à 1750 fr,
et 1746 fr. 50.

Mais, au calcul final, il apparaît que
l'échelle communale provoquerait une
augmentation globale d'impôt de 58
pour cent tandis que l'échelle de l'Etat
plus 15 pour cent susciterait une hausse
de 60 pour cent, (pab)

Aux Hauts-Geneveys

Le silo des Hauts-Geneveys, situé au
notrd-ouest de la gare CFF et propriété
de la Société d'agriculture du Val-de-
Ruz, fait peau neuve, du moins par-
tiellement. En effet, dès les premiers
jours de mai, ont commencé d'impor-
tants travaux de rénovation qui visent
en fait à la réfection des façades nord
et ouest, au goudronnage du toit et à la
pose de nouvelles fenêtres. Le manque
d'étanchéité, et des façades et du toit,
et des fenêtres, surtout par mauvais
temps (forts orages), explique les
travaux réalisés actuellement au silo
des Hauts-Geneveys. Le silo en
question — d'une hauteur de 26 m. —
sert notamment au stockage et au con-
ditionnement (triage, séchage) des cé-
réales panifiables, produites par les
agriculteurs du Vallon. Il se révèle
donc un important centre collecteur
collectif.

Sa construction faite principalement
d'éléments préfabriqués, remonte à
1964. En 15 ans, les joints — entre les
plaques de béton — les fenêtres et le
toit ont particulièrement souffert. Il
devenait donc urgent que la Société
d'agriculture entreprenne des travaux.
Car, pour un bâtiment de ce genre,
l'étanchéité se révèle de première im-
portance. La décision de rénover n'a
d'ailleurs posé aucun problème au sein
de la Société d'agriculture du Val-de-
Ruz.

La solution retenue par les respon-
sables pour s'assurer de l'étanchéité des
façades, consiste dans la pose de gran-
des plaques d'aluminium thermo-laqué
(0.2 mm. d'épaisseur) — esthétiquement
et angulairement ondulées. L'alumi-
nium a également été retenu pour les
nouvelles fenêtres. Quant au toit —
plat — les ouvriers le revêtiront de
goudron.

Au départ , d'autres solutions avaient
été envisagées. Comme par exemple, la

réfection des joints et une nouvelle
couche de peinture ou la pose de pla-
ques d'éternit. Finalement ses
possibilités-là ont été écartées, la solu-
tion de l'aluminium se révélant meil-
leure et surtout plus fiable. « Nous ne
devrions plus dès lors rencontrer de
problèmes d'étanchéité », devait nous
déclarer M. Werner Hutmacher, gérant
de la Société d'agriculture du Val-de-
Ruz (et de la Société du Centre col-
lecteur) .

Aujourd'hui, les travaux avancent,
selon le plan-horaire. Us se termineront
vraisemblablement dans un mois, mais
en tous cas au plus tard à mi-août,
époque où débutent les moissons.

200.000 FRANCS
La Société d'agriculture a veillé,

dans l'attribution des travaux, à
favoriser en prioprité les entreprises

neuchâteloises et du Val-de-Ruz en
particulier, dans la mesure où cela se
révélait possible. M. Dino Biancolin,
architecte, à Cernier, a voué un soin
particulier à cette œuvre.

Le coût global des travaux est estimé
à 200.000 fr., somme qui sera en partie
prélevée sur le fond de réserve de la
Société d'agriculture.

Pour l'instant, les nouvelles plaques
d'aluminium recouvriront les façades
nord et ouest du bâtiment, les plus
exposés en fait aux intempéries. Par la
suite (dans deux ou trois ans), les deux
autres façades seront également
rénovées.

Détail amusant: l'ensemble des pla-
ques d'aluminium nécessaires à la cou-
verture (plus de 1000 kg.) ont été
montées sur le toit, par une grue, d'un
seul coup ! Opération a vrai dire im-
pressionnante, (pab)

Importantstravauxau silo de la Société d agriculture du Val-de-Ruz

PAYS ME UG HÂTE LOI S ' PAYS NEUC HÂTELOIS « PAYS NEUCHÂTELOIS ¦

VAL-DE-RU Z « VAL-DE-RUZ » VAL-DE-RUZ

• VAL-DE-TRAVERS *

Sous la présidence de M. Cédric
Troutot, la Commission de surveillance
des réserves neuchâteloises de la faune
et de la flore s'est réunie mercredi chez
son ancien président à Noiraigue.

Les conseillers d'Etat Jacques Béguin
et André Brandt et le conseiller aux
Etats, Carlos Grosjean, l'ancien inspec-
teur cantonal des forêts, Paul-E. Far-
ron honoraient la commission de leur
présence.

Après l'examen d'un copieux ordre
du jour , M. Cédric Troutot projeta un
intéressant documentaire sur les lâ-
chers de l'aigle dans la réserve. Mem-

bres de la Commission et invités mon-
tèrent à la Ferme Robert et purent
constater le bon état du parc aux cerfs
et la réussite de l'élevage des hiboux-
grands-ducs. Au cours du souper, M.
Troutot prit congé de M. Paul-E. Far-
ron, ancien inspecteur cantonal des
forêts, contraint par la limite d'âge d'a-
bandonner la Commission et le remer-
cia de son dévouement, (jy)

¦ 

Voir autres informations
neuchâteloises en page 11

Noiraigue : réunion de la Commission de
surveillance des réserves neuchâteloises
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RESTAURANT
DES COM BETTES
coi (f aletaé
RÔSTIS - JAMBON

RACLETTE
FONDUE — PIZZA — ESCARGOTS
A 5 minutes de la ville, route de Biaufond

Téléphone (039) 22 16 32 - Parc autos

| FERME LE LUNDI

j Garage et Carrosserie de l'Est
Rue de l'Est 31 - Tél. (039) 23 51 88

Ouvert samedi toute la journée

FORD Taunus 2000 GL
1977, 32 000 km., parfait état, Fr. 9700 —

Expertisée, avec garantie

À LOUER
pour le 31 octobre
1979

appartement
3 pièces, tout con-
fort.
Petite conciergerie.
Quartier Nord.
Tél. (039) 22 19 89.

I Toutes les bandes dessinées
: Disques Posters

LES NOUVEAUTÉS
LES CLASSIQUES
LES ANCIENNES BD
LES COMICS USA

Demandez notre catalogue, ® 021/71 82 33

Arcade
très bonne situation
gare, Sport - Toto ,
loterie. Loyer très
bon marché. Raison
santé et âge.
Paiement comptant.
Grand stock souve-
nirs.
Ecrire sous chiffre
2068 Dauphiné Li-
béré, BP 255, 1211
Genève 1.

CAFÉ DU GAZ
C E  S O I R

danse
avec Jean-Pierre et son accordéon

ET DEMAIN SOIR
Jean-François Bétrix (musette)
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CAFÉ DU GLOBE
C E  S O I R

menus à la carte
AMBIANCE AVEC ONÉSIME

Vacances annuelles
Fermé du 7 au 29 juillet

Café du Collège
C E  S O I R

danse
avec Jean-François BETRIX

et GOLO
ENTRÉE LIBRE

 ̂

l%WmW> SHSg» Zt Wmmp SHgB» jiHM» SIIM» 3  ̂3M  ̂3»y
 ̂ VACANCES ¦ SEJOURS ADRIATIQUE: COTE D'AZUR: RIVIERA DES FLEURS AU TESSIN: LAC DE GARDE : -̂ )L

""Di ZZSEÛ SSL CANNES ALASSIO LUGANO GARDONE
f̂âvST^WkfER. 8 i° urs 8 iours 7 iou ,s 7 iours 7 ' ours

H 
A toutes les agences de voyoTes | 

dès Fr. 334- dès Fr. 408- dès Fr. 398- dès Fr. 344- 
| 

dès Fr. 496- 
| ^J

<®& <mMK imrMK 4mMK 4mmK 4mMK <mM& 4mm̂  immK ^

Uauaqes ^ /̂ttuù/ tat
v J FONTAINEMELON

Vacances horlogères 79
Dimanche 8 juillet
GRINDELWALD - CHUTES DU
TRUMMELBACH
Dép. Val-de-Ruz 7.45, port Ne 8.30
Prix Fr. 36.— AVS Fr. 29.—
Mardi 10 juillet
ST-URSANNE - LES RANGIERS
4 heures compris
Dép. Val-de-Ruz 12.45 port Ne 13.30
Prix Fr. 32.— AVS Fr. 27 —
Jeudi 12 juillet
MAUBORGET - LE SOLIAT
Dép. Val-de-Ruz 12.45 port Ne 13.30
Prix Fr. 23.— AVS Fr. 18.50
Vendredi et samedi 13 et 14 juillet
deux jours
ILE DE MAINAU
Dép. Val-de-Ruz 7.45 port Ne 8.30
Prix tout compris Fr. 180.—
Dimanche 15 juillet
LAC CHAMPEX
Dép. Val-de-Ruz 7.30 Port Ne 8.15
Prix Fr. 40.— AVS Fr. 32.—
Mercredi 18 juillet
TOUR DU LÉMAN - YVOIRE
Dép. Val-de-Ruz 7.30 port Ne 8.15
Prix Fr. 38.— AVS Fr. 30.—
Carte d'identité
Vendredi 20 juillet
COURSE D'APRÈS-MIDI
4 heures compris
Dép. Val-de-Ruz 12.45 port Ne 13.30
Prix Fr. 30.— AVS Fr. 25.—
Dimanche 22 juillet
RIQUEWIHR (Alsace)
Dép. Val-de-Ruz 6.30 port Ne 7.15
Prix Fr. 41.— AVS Fr. 33 —
Carte d'identité
Mardi 24 juillet
LE LAC BLEU
4 heures compris
Dép. Val-de-Ruz 12.45 port Ne 13.30
Prix Fr. 38.— AVS Fr. 32.—
Jeudi 26 juillet
LAC D'ANNECY
Dép. Val-de-Ruz 7.30 port Ne 8.15
Prix Fr. 37.— AVS Fr. 29.—
Carte d'identité
Dimanche 29 juillet
ÉVOLÈNE - LES HAUDËRES
Dép. Val-de-Ruz 7.30 port Ne 8.15
Prix Fr. 42.— AVS Fr. 34.—
Mercredi 1er août
TRADITIONNELLE COURSE
avec souper, accordéonistes, et feux
d'artifices
Dép. Val-de-Ruz 13.30 port Ne 14.15
Prix Fr. 39.— AVS Fr. 34.—

Renseignements et inscription:
Agence de voyages CHRISTINAT
à Fontainemelon
Tél. (038) 53 32 86

Un manuscrit clair évite bien des erreurs!



Un taux d'alcoolémie douteux
Au Tribunal de police

Le tribunal du Val-de-Travers a
tenu une audience présidée par M.
Bernard Schneider, assisté de Mlle
Chantai Delachaux, commis au greffe.

Le 20 janvier dernier, P. G. au volant
de sa voiture, s'était rendu à Fleurier
accompagné de son épouse pour faire
des commissions. Au retour vers 15 h.
30, au moment où il empruntait le pont
ouest à l'entrée de Travers, il dépassa
une autre voiture alors qu'à cet endroit
se trouve une ligne de sécurité et un
panneau indiquant qu 'il est interdit de
dépasser. La route était recouverte de
neige mouillée et glissante.

L'auto de P. G. fit tout à coup plu-
sieurs tonneaux sur la chaussée puis se
jeta contre un candélabre, dévala le
talus et se retourna sur le flanc dans la
neige. P. G. gisait écrasé sous sa voi-
ture.

On ne voyait qu'une main sortir.
L'automobiliste dépassé vint à son se-
cours avec d'autres personnes. La voi-
ture fut remise sur ses roues et les
deux occupants dégagés et conduits à
l'hôpital de Couvet. P. G. fut fortement
atteint, et soigné dans plusieurs hôpi-
taux d'où il n 'est ressorti qu'au milieu
d'avril. Son épouse a subi une forte
commotion mais ne resta à l'hôpital que
quelques jours.

P. G. fut soumis aux tests d'usage
concernant l'alcoolémie. L'analyse du
sang indiqua une alcoolémie de 3,03
pour mille de moyenne.

P. G. a été renvoyé pour ivresse au
volant , perte de maîtrise et dépasse-
ment téméraire.

A l'audience, plusieurs témoins ont
été entendus dont le témoin de l'acci-
dent et plusieurs témoins de moralité.

P. G. est honorablement connu, c'est
un homme honnête, serviable, personne
ne l'a jamais vu ivre. Il n'est pas connu
comme faisant des excès de boisson. Un
témoin dira que le soir avant l'accident
P. G. qui travaillait avec lui, lui avait
dit qu'il se sentait peu bien et qu'il
avait déjà eu des malaises.

Le taux d'alcoolémie de l'analyse a
surpris chacun. Le mandataire de P. G.
émet des doutes sur le résultat de cette
analyse. Il n'y a pas eu d'analyse de
l'haleine, seulement celle du sang.
Bien que le médecin ait déclaré que P.
G. était moyennement pris de boisson,
cela paraît un peu mince. Chacun est
faillible et il peut y avoir eu erreur. Il
demande que le procès-verbal des opé-
rations de l'analyse soit requis et
qu'une expertise soit ordonnée.

I

Voir autres informations
neuchâteloises en page 26

Le tribunal donne droit à la demande
du défenseur et renvoie l'affaire à une
date ultérieure.

IVRESSE AU VOLANT
Le 18 mai écoulé, vers 3 h. du matin,

Y.-A. F. rentrait d'une soirée passée à
Travers , où il avait un peu fêté la dîve
bouteille. Il était accompagné d'un
passager. En remontant la route du
Pont-de-la-Roche, au Haut-de-la-Tour,
dans un virage, il sentit que sa voiture
tirait sur la gauche. Voulant contrebra-
quer pour redresser son véhicule, celui-
ci fut déporté à droite et alla se jeter
contre une maison en bordure de la
route. Dégâts matériels mais pas de
blessé.

Peu après l'accident , un agent de la
circulation requis de monter aux Ver-
rières avec le breathalyser pour un au-
tre accident , passait à cet endroit et re-
marqua la voiture échouée contre la
maison. Il s'enquit de ce qui s'était
passé. Y.-A. F. qui sentait légèrement
l'alcool fut soumis au breathalyser puis
plus tard à une prise de sang. L'analyse
accusa une alcoolémie de 1,87 pour
mille.

Renvoyé pour ivresse au volant et
perte de maîtrise, F. allègue pour sa
défense que la cause de l'accident doit
être attribuée à un pneu partiellement
dégonflé, ce qui a été constaté après
l'accident , mais que ni le conducteur ni
son passager n'avaient remarqué.

Des témoins de moralité sont enten-
dus, lesquels donnent de bons rensei-
gnements sur le prévenu.

Le mandataire de Y.-A. F. conteste
qu'il y ait eu perte de maîtrise mais
que la cause principale de l'accident est
un pneu partiellement dégonflé. Il n'y a
pas non plus défaut d'entretien de la
machine. Quant à l'alcoolémie qui n'est
pas contestée, au moment de l'accident
le taux devait être inférieur au résultat
de l'analyse. Il demande une réduction
de la peine requise par le Ministère pu-
blic et l'octroi du sursis, en tenant
compte des bons renseignements
donnés sur son client.

Le tribunal estimant qu'un léger
doute subsiste sur la perte de maîtrise,
abandonne cette prévention. Quant à
l'alcoolémie, elle est patente et au mo-
ment de la prise de sang il y avait déjà
élimination de l'alcool. Il condamne Y.-
A. F. à une peine de 5 jours d'empri-
sonnement t ca,vecn ,-sursis ..pendant trois
ans pour ivresse au volant, à une
amende de 300 fr. et aux frais de la
cause par 340 fr. (ab)
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Neuchâtel
Jazzland : Cousin Joe, pianiste.
Pharmacie d'office: jusqu'à 23 heures,

Montandon, rue des Bpancheurs.
Ensuite, tél. 25 10 17.

SOS alcoolisme : tél. (038) 33 18 90 -
61 31 81.

La Main-Tendue : tél. 143.
CINEMAS

Apollo : 15 h., 20 h. 30, Les Petites Fu-
gues. 17 h. 45, Barocco.

Arcades : 20 h. 30, Bilitis.
Bio : 18 h. 40, 20 h. 45, L'Aventure,

c'est l'Aventure.
Palace: 15 h., 20 h. 45, Emmanuelle II,

l'antivierge.
Rex : 20 h. 45, Les Aventures de Rabbi

Jacob.
Studio: 21 h., Le Colosse de Rhodes;

23 h. 15, Echange de partenaires.

• Yat-de-Travers / J
Couvet, Cinéma Colisée: 20 h. 30, Ya,

Ya, mon Général.
Ambulance : tél. 61 12 00 et 61 13 28.

SOS alcoolisme : tél. (038) 33 18 90 et
61 31 81.

La Main-Tendue: tél. 143, 20" d'attente.
Hôpital de Fleurier : tél. 61 10 81.
Hôpital et maternité de Couvet : tél.

63 25 25.
Fleurier infirmière-visit. : tél. 61 38 48.
Pclice cantonale : tél. 61 14 23.
Police (cas urgents) : tél. 117.
Police du feu : tél. 118.
Centre de secours du Val-de-Travers :

tél. 63 19 45 ; non-réponse : 63 17 17.
Fleurier, service du feu : tél. 61 12 04

ou 118.

Val-de-Ruz
Pharmacie de service : dès 18 h. 30,

Marti, Cernier, tél. 53 21 72 et
53 30 30.

Main-Tendue : tél. 143.
Hôpital et maternité, Landeyeux : tél.

53 34 44.
Aide familiale : tél. 5310 03.
Ambulance : téL 53 21 33.; ,, , ,
Soins à domicile : lundi, mercredi,

vendredi, 17 h. 30 - 18 h. 30. TéL
53 15 31.

» VAL-DE-TRAVERS > VAL-DE-TRAVERS *» VAL-DE-TRAVERS »
A Môtiers

Cette fameuse barrière qui sera raccourcie prochainement, (Photo Impar-Charrère)

Le Grand-Marais, entre Couvet et
Môtiers, est un endroit marécageux de-
venu réserve naturelle depuis quelques
mois. Constatant que la décharge de
Môtiers s'agrandissait en direction de
ce biotope, la Ligue neuchâteloise pour
la protection de la nature a planté une
rangée de traverses de chemin de fer
sur lesquelles viendra se fixer un treil-
lis. Si le désir de protéger cette réserve
est louable, avouons que la façon de
faire n'est pas très esthétique; la bar-
rière évoquant à s'y méprendre la cons-

truction d'un camp de concentration...
C'est en tout cas ce qu'affirmait derniè-
rement un conseiller général, M. A.
Bobillier, en interpellant l'exécutif mô-
tisan.

M. Willy Bovet, responsable des Tra-
vaux publics, l'a rassuré, lui affirmant
que la hauteur de cette barrière dimi-
nuerait de moitié prochainement et que
le treillis disparaîtrait dans une rangée
de buissons que la Ligue pour la pro-
tection de la nature se propose de plan-
ter à cet endroit, (jjc).

Une réserve trop bien protégée

Hôte de marque
pour le premier août
La fête du 1er Août se déroulera con-

formément à la tradition à la Male-
combe et sera suivie, comme l'an der-
nier, d'une soupe aux pois offerte à
tous dans la grande salle des spectacles.
Le Conseil communal a pu obtenir l'ac-
cord de M. René Felber, maire du Locle
et conseiller national, pour prononcer
l'allocution de circonstance, (mlb)

Kermesse de la f anf are
La fan fare  « L'Echo de la frontière »

doit renouveler son e f f e c t i f  d'instru-
ments. Pour ce faire , l'argent est né-
cessaire. Elle organise le samedi 7
juillet une grande f ê t e , avec bric-à-
brac, cantine et bal dans la soirée, (mlb)

Beaucoup d'hôtes
Par la rubrique sportive, les lecteurs

savent que le cours des arbitres neu-
châtelois s'est déroulé lors du dernier
week-end dans les locaux du Centre
sportif désormais aptes à recevoir cent
vingt hôtes à la fois. En même temps
est arrivé à la fondation Sully-Lam-
belet un groupe de quatre-vingts élèves
des Ecoles secondaires de Payerne.
Ainsi, pendant, quarante-huit heures, la
population a provisoirement dépassé le
chiffre de mille. C'était bien dans cet
espoir que les Verrisans, avec de larges
appuis extérieurs, ont créé de nouvelles
possibilités d'accueil. Et cela amènera
par la suite une belle animation sur le
plan local, (mlb)

Rénovations
d'établissements publics

Depuis quelques semaines, le café
Veeser est à nouveau ouvert après
rénovation. Il est tenu par M.  et Mme
Haldi. On se souvient aussi qu'il y a
trois ans un grave incendie détruisait
en totalité ou en partie trois immeubles
au centre du village, dont le « Café
Hainard ». La propriétaire, Mme Denise
Hainard , a reconstruit une ' belle
maison, avec des appartements confor-
tables et modernes. L'ancien café
Hainard est ainsi dev enu « L'Auberg e
du Grand-Bourgeau ». (mlb)

LES VERRIÈRES
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à COUCHER
Hfcnl V V t̂f  ̂ «3*  ̂ Chambre à coucher , chêne, armoire 4

^  ̂ W ^lHO  ̂
Portes (2000.-) 1800.-

^¦B HT f̂ ^L*k ^JHf . \\\ex Chambre à coucher , lit français , dralon
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_ SALLE À MANGER
OnLUllW Salle à manger, orme teinté, 1 buffet,
Salon Louis XV, velours de Gênes, or. (4800.—) 2800.— 1 table avec rallonges, 6 chaises rem-
Salon canapé cintré, velours de Gê- bourrées, les 8 pièces (5900.-) 4500-

nes, or (4290.-) 2980-
Salon velours de Gênes or, 3 places

et 2 fauteuils <3«0.-) 2290—
Salon dralon vert, 3 places et 2 f au-

teuils (3690.—) 2910—teuus v . . .
Salon tissu beige, 3 places et 2 fau-

teuils (2890.-) 1870—
Salon tissu dralon rayé, 3 places et

2 fauteuils (3850.-) 2980—
Salon transformable, tissu beige No

563 (4400.—) 2600— 

Salon velours vert , 3 places et 2 
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Salon Londra, dralon, beige rayé (3870—) 3100—
Salon transformable, velours de Gênes

PAROIS MURALES Î R̂ tî ' ^HŜ ^iïfl
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Le Dr Ls-François Bourquin
OCULISTE

Ancien assistant à la Clinique Médicale Universitaire ,
CHUV, Lausanne:

Prof. A. Vannotti , Prof. L.R. Freedman

Ancien assistant
à la Clinique Ophtalmique Universitaire

de Lausanne: Prof. B. Streif , Prof. Cl. Gailloud ,

a ouvert son cabinet
médical le 2 juillet 1979

Rue du Musée 2, 2000 Neuchâtel
Tél. (038) 24 06 66

Consultations sur rendez-vous

Y Nous sommes affiliés à l'une des entreprises de 
^décolletage les plus importantes de Suisse et 1

fabriquons des produits de haute qualité.
Afin de compléter notre équipe de collaborateurs,
nous cherchons:

MÉCANICIEN
Devoirs:

Travail dans petite équipe, responsable
de l'entretien du parc de machines, fa-
brication d'outillage et de petits méca-
nismes.

Nous attendons:
Formation achevée, travail indépendant,
caractère agréable.

DÉCOLLETEUR
Devoirs:

Responsable d'un groupe de décolleteuses
automatiques TORNOS.

Nous attendons:
Les connaissances nécessaires, afin de
produire des pièces de précision de ma-
nière indépendante, caractère agréable.

Nous offrons des conditions d'engagement progres-
sives ainsi que des prestations sociales bien éta-
blies, des emplois stables. Entrée immédiatement
ou à convenir.
Nous prions les intéressés de nous faire parvenir
leur offre de services par écrit ou par téléphone
(037/71 22 43) sans engagement aucun.

Laubscher Frères & Cie SA
FABRIQUE DE DÉCOLLETAGE
3280 MORAT

Pour notre siège principal à Neuchâtel et notre agence
à Seengen (AG), nous cherchons pour tout de suite,

contremaître
(La préférence sera donnée à maçon)

ainsi que

manœuvres
pour un nouveau procédé d'isolation thermique.

Permis A et connaissances d'allemand désirées.

Travail indépendant au sein d'une équipe dynamique.

Veuillez prendre rendez-vous par téléphone à THER-
MECON Suisse S. A., Evole 27, Neuchâtel, tél. (038)
25 70 55 ou 55 31 52.

Garage et Carrosserie de l'Est
Rue de l'Est 31 - Tél. (039) 23 51 88

Ouvert samedi toute la journée

AUDI 80 GLS
1977-10, blanche, parfait état, 39 000 km.

Fr. 9500.—
Expertisée, avec garantie

Abonnez-vous à L'IMPARTIAL

fSHHËL
Nous organisons cet automne un voyage
dans le pays de la Bible , du

3 au 17 novembre 1979
qui sera animé par Danilo van Woerden,
connu par de nombreux disques de mu-
sique et de chants. Prix très abordable.
Ambiance chaleureuse et décontractée.
Un voyage pour jeunes et moins jeunes.
Renseignements :
ISCHIA TOURS MONTREUX
Tél. (021) 62 03 40 - Télex 25679.

DIABÉTIQUES, adhérez à I'

ASSOCIATION NEUCHÂTELOISE
DU DIABETE
Case postale 894 — 2301 La Chaux-de-Fonds



Des problèmes de plus en plus complexes
Rapport de gestion du Conseil municipal

Le bureau du Conseil général tel qu'il se présentait en 1978 : de gauche à droite, M. Gérald Aeschlimann, scru-
tateur, M. Gilbert Schafroth, chancelier municipal, Mme Thérèse Rossini, secrétaire, M. Henri Diener, président, M.
Pierre Godât, 1er vice-président, M. Frédéric S tau f f e r , 2e vice-président, M, Emile Moor, scrutateur. (Impar-lg)

Comme le veut un des articles du
Règlement d'administration de la com-
mune municipale de Saint-Imier, le
Conseil municipal a soumis à
l'approbation du Conseil général, lors
de sa dernière séance, un rapport sur
sa gestion ainsi que les comptes de l'e-
xercice 1978. Ces deux objets ont été
acceptés à l'unanimité moins une abs-
tention, non sans que les membres du
législatif ne posent de nombreuses
questions de détail. Dès aujourd'hui,
nous reprendrons les passages les plus
importants de ce volumineux dossier
qui s'étend sur une centaine de pages.
Une rétrospective qui couvrira dans la
présente édition tout ce qui concerne
les activités du corps électoral, du
Conseil général et du Conseil
municipal. Ce dernier, en particulier,
n'a pas manqué de travail et selon le
rapport, « la complexité des problèmes
traités par les chefs de départements
ne s'atténue d'aucune façon ». Deux

En avril 1978 , ' M.  Henri Sommer
(notre photo Impar-lg) a été élu en
tant que conseiller d 'Etat du canton

de Berne.

événements marquants sont à signaler
en 1978 : l'élection de M. Henri Som-
mer comme conseiller d'Etat du canton
de Berne, et les élections municipales
à la fin de l'année.

Le corps électoral ne s'est rendu aux
urnes que deux fois pour ce qui con-
cernait les questions d'intérêt local. Le
28 mai 1978, il a accepté par 1138 oui
contre 689 non , la modification du Rè-
glement d'organisation et d'administra-
tion de la Caisse de retraite et de pré-
voyance en faveur du personnel de la
commune de Saint-Imier. En revanche,
il a refusé l'achat de l'immeuble de
l'hoirie Savoye pour le prix de 500.000
francs , par 1090 non contre 765 oui.
Enfin , le 3 décembre, le souverain a
accepté le budget 1979 par 2082 oui
contre 503 non. Les élections munici-
pales ont donné lieu à une belle em-
poignade , tant pour la mairie où M.
Frédy Stauffer a remplacé M. Francis
Loetscher (démissionnaire), que pour le
Conseil municipal ou le Conseil .géné-
ral.

En 1978, le Conseil général s'est réu-
ni huit fois sous la présidence de M.
Henri Diener (udc). Le législatif s'est
penché sur une diversité de problèmes
impressionnants. Indigénats commu-
naux , modifications de règlements,
préavis au corps électoral, nominations
de membres dans les commissions,
d'enseignants, votations de crédits
extraordinaires, projet de budget , étu-
de de la situation économique et réso-
lution, etc.

50 SÉANCES POUR L'EXÉCUTIF
Quarante-huit séances ordinaires et

deux séances extraordinaires, tel a été
le copieux menu du Conseil municipal
en 1978. Sans compter que l'exécutif a
été représenté à plusieurs manifesta-
tions et assemblées, et a reçu officielle-
ment le conseiller fédéral Georges-
André Chevallaz (assemblée générale
de l'ADIJ), et le président du Conseil

national, M. Alfred Bussey (Fête du
1er mai). Parmi les affaires les plus
importantes qui ont été traitées en
cours d'exercice, les objets suivants
ont spécialement retenu l'attention du
Conseil municipal :

— Affaires scolaires ; affaire de chô-
mage ; préparation des séances du
Conseil général ; adjudication de tra-
vaux ; plaintes, recours, amendes ;
ratification d'actes divers, etc.

De plus, lors de sa dernière séance
de l'année, le Conseil municipal a eu le
plaisir de remettre un souvenir à qua-
tre jubilaires pour 25 années
accomplies dans différents conseils et
commissions ou comme membres du
personnel de l'administration. Il s'agis-
sait de MM. Jean Amez-Droz, René
Châtelain , Werner Augsburger ainsi
que Frédéric Savoye. Enfin , en
collaboration avec le Conseil général,
une réception a été offerte à M. Henri
Sommer, à la suite de son élection*
comme membre du gouvernement ber-
nois, (lg)

(A suivre)

Le Conseil général approuve les comptes et accepte deux importants crédits
Lundi soir le Conseil général était

réuni en séance et avait à se prononcer
sur quelques objets importants. Cette
séance fut caractérisée par une prise
de position très ferme en ce qui concer-
ne les événements qui se sont produits
samedi dernier.

Par ailleurs, tous les points de l'ordre
du jour furent acceptés sans grands
problèmes.

C'est en présence de 38 conseillers
et du Conseil municipal in corpore
que M. André Gagnebin prenait
la parole avant d'ouvrir les débats.
En sa qualité de président du Conseil
général, il donna quelques considéra-
tions personnelles concernant les évé-
nements de samedi dernier. Si Trame-
lan a été souillé de la sorte, il faut
maintenant que les provocateurs soient
avertis, et, en état de légitime défense,
on chassera ceux qui viennent troubler
la paix à Tramelan par n'importe
quels moyens. Il faut que l'ordre soit
respecté chez nous ». C'est en ces
termes et sous une belle ovation qu'il
terminait son exposé.

Il donnait ensuite lecture d'une mo-
tion déposée par le député Aurèle
Noirjea'n (voir notre édition de mardi 3
juillet) concernant le règlement de po-
lice. Après discussion, cette motion fut
acceptée. Le président donnait égale-

ment lecture d'une lettre du groupe
Sanglier qui recueillait aussi un tonner-
re d'applaudissement puisqu'il était
également question de faire respecter
l'ordre à Tramelan en prenant les dis-
positions nécessaires.

LE CONSEIL MUNICIPAL
DÉPOSE UNE PLAINTE

Puis, toujours pour la même affaire,
M. Roland Choffat, maire, qui fut
blessé lors de cette manifestation (poi-
gnet foulé et contusions diverses, oc-
casionnant une incapacité de travail
durant un mois à 75 pour cent) annon-
çait que, réuni en séance extraordinai-
re, le Conseil municipal, à l'unanimité,
décidait de porter plainte pénale pour
les motifs suivants:

— Entrave à la circulation, organisa-
tion d'une manifestation non autorisée,
provocation à l'émeute et atteinte à
l'honneur d'un magistrat dans l'exerci-
ce de ses fonctions.

Après que quelques conseillers se
soient encore prononcés concernant
cette motion, cette dernière est acceptée
par 36 voix et deux abstentions.

Après que M. Pierre André fut
remercié pour la rédaction du procès-
verbal , les conseillers prenaient quel-
ques décisions, à savoir:

Remplacement de deux membres
dans des commissions: Afin de rempla-
cer M. Francis Degoumois, décédé , le
Conseil général , sur proposition de la
fraction socialiste, nommait M. Patrice
Baumann à la commission de dépouille-
ment.

Pour la commission d'urbanisme c'est
M. Sylvio Monti qui remplacera M.
Max Siegenthaler démissionnaire.

Vente de parcelle: La vente d'une
parcelle de 795 m2 à M. Michel Favre
ne donna lieu à aucune objection. C'est
au quartier des Navaux que M. Favre
acquiert cette parcelle pour le prix de
28 fr. le m2.

Approbation des comptes: C'est à
l'unanimité, et avec de vifs remercie-
ments, que les conseillers généraux
acceptaient les comptes de l'exercice
1978, ces comptes bouclent avec un
excédent de produits de 551.770 fr. qui
sera utilisé comme suit: virement au
fonds de chômage 35.000 fr., virement

au compte « réserve générale » 516.770
francs.

Il fut aussi décidé de virer au « fonds
de renouvellement » l'excédent de pro-
duits du compte « abattoirs » par 7025
francs 05 et de virer au « fonds de re-
nouvellement » l'excédent de produits
du compte « service des eaux » par
15.388 fr. 65.

L'excédent de produit au « Service de
l'électricité » sera utilisé de la manière
suivante: attribution à la commune
260.000 fr., dotation au « fonds de re-
nouvellement » 130.183 fr.

Règlement concernant les déchets :
Toutes les fractions se déclarent favo-
rables à l'adoption du règlement con-
cernant les déchets puisque l'article 119
de la loi cantonale sur l'utilisation des
eaux fait obligation aux communes
d'édicter des règlements spéciaux.

CRÉDITS
Alors que le parti udc s'abstenait , les

autres fractions se montraient favora-
bles au crédit proposé de 131.000 fr.
pour l'achat d'un camion multibennes
destiné aux Travaux publics.

Unanimité cette fois pour le crédit
extraordinaire de 320.000 fr. pour la
pose d'une nouvelle canalisation d'eaux
usées aux Reussilles.

Faute de place, nous ne pouvons don-
ner en détail toutes les interventions
formulées dans les divers, mais elles
avaient trait en particulier au maintien
de haies, au transport d'écoliers des
Reussilles à Tramelan , au problème du
médecin scolaire, au développement du
quartier des Navaux etc. S'exprimaient
dans ce tractanda: MM. R. Staehli
(rad) , S. Gerber (udc), J.-C. Frelechoux
(pdc-uj), Mlle A. Buehler (udc), MM. A.
Ducommun (soc), M. Jourdain (udc ,) E.
Fahrn i (soc), F. Kaempf (soc), D. Gio-
va'nnini (soc).

Notons aussi que le comptable M.
Danilo Giovannini était présent à cette
assemblée en vue de renseigner ceux qui
auraient eu besoin d'éclaircissements
en ce qui concerne les comptes commu-
naux, (vu)

¦ 

Voir autres informations
jurassiennes en page 27

Rénovation de l'asile des vieillards
Le Conseil exécutif du canton de

Berne a autorisé la commune
municipale de Saint-Imier à prendre en
charge les frais d'investissement pour
l'agrandissement et la modernisation du
home pour personnes âgées Maison de
retraite Hebron, Mont-Soleil.

Aux frais de construction devises à
600.000 francs participeront: l'AVS
pour 190.000 francs, l'Association des
homes pour personnes âgées par 105.000
francs et la commune de Saint-Imier
par 150.000 francs. Le reste doit être
pris dans la répartition des charges.

Le projet prévoit les innovations sui-
vantes: des chambres de pensionnaires
neuves et à grandes surfaces, un ré-

fectoire au rez-de-chaussée, une
conception nouvelle des locaux
sanitaires, la modernisation de la cui-
sine, la construction d'un local pour la
couture et d'un local pour le personnel
au-dessus du nouveau réfectoire, un
ascenseur pour voiture roulante, ainsi
qu'une meilleure communication entre
la buanderie au rez-de-chaussée et le
local de repassage.

Un nouveau home pour personnes
âgées doit être construit à l'Hôpital de
district de Saint-Imier pour 76 lits. Sa
réalisation demande cependant encore
quelques années. Dans l'intervalle, 14
places sont à disposition à l'Hebron, à
Mont-Soleil, (oid)

SAINT-IMIER
La Main-Tendue: téléphone 143.
Service du feu: tél. 118.
Services techniques : Electricité, tél.

41 43 45; eaux et gaz, tél. 41 43 46.
Police cantonale: tél. 41 25 66.
Police municipale: tél. 41 20 46.
Bureau rens. et centre de culture et

loisirs: tél. 41 44 30.
Infirmière visitante : tél. 41 49 27 ou

41 40 29.
Hôpital: tél. 42 11 22.

Chambre commune: tous les jours,
13 h. 30 à 15 h., 18 h. 30 à 19 h. 30.
Demi-privé, 13 h. 30 à 16 h., 18 h.
30 à 20 h. Privé. 13 h. 30 à 20 h.

Ambulance: tél. 42 11 22.
Aide familiale: tél. 41 33 95, 9 - 11 h.,

et 41 38 35 (urgence).
A. A. (alcool anon.): 41 12 18.

TRAMELAN
Cinéma: 20 h. 15, Diabolo menthe.
L'Impartial: Gde-Rue 147, tél. 97 58 58.
Services techniques et permanence

eau-électricité: tél. 97 41 30.
Feu et police cantonale: tél. 97 40 69; en

cas de non-réponse (039) 44 14 27
Police municipale: tél. 97 51 41; en de-

hors heures bureau 97 50 66 et
97 58 29.

Médecins: Dr Haemmig (032) 97 40 16.
Dr Graden (032) 97 51 51. Dr Rossel

(032) 97 40 28. Dr Notter (032)
97 65 65.

Pharmacies: L. Boillat (032) 97 42 48;
J. von der Weid, (032) 97 40 30.

Centre de puériculture: tél. 97 62 45.
Aide familiale: tél. 97 42 50
Inf. visitante: tél. 97 68 78.

COURTELARY
Service du feu: No 118.
Police cantonale: tél . 44 14 27.
Préfecture: tél. 41 11 04.
Sœur visitante: tél. 44 11 68.
Médecins: Dr Chopov, (039) 44 1142 -

Dr Salomoni (032) 97 17 66 et Dr
Leuenberger (032) 97 11 67 à Cor-
gémont.

mémento

M. Aurèle Noirjeain, orateur du 1er août
Echos du Conseil municipal de Sonvilier

Au cours de ses dernières séances, le
Conseil municipal de Sonvilier s'est
penché sur de nombreuses affaires. Il a
notamment appris avec satisfaction que
M. Aurèle Noir jean , député, de
Tramelan avait accepté de prononcer le
discours du 1er Août. Le Jodler-Club
participera à cette fête qui se tiendra
sur la place du Collège.

Le Conseil municipal a pris connais-
sance que la chapelle du cimetière avait
reçu un coup de pinceau de M. Corti.
Quelques travaux restent à effectuer
afin que le bâtiment retrouve son lus-

tre d'antan. L'exécutif a fixé le prix de
l'heure des auxiliaires à 10 francs. Il a
'nommé Mlle S. Graber en tant que res-
ponsable de l'Administration communa-
le. La nouvelle préposée entrera en
fonctions après les vacances. Toujours
au chapitre des nominations, l'exécutif
a élevé au rang de membres de la
Commission d'école de la Chaux-
d'Abel ,.Mme Oberli et M. S. Sauser.

Heureuse surprise pour les citoyens
du village du Haut-Vallon, la
subvention accordée par l'Etat pour la
nouvelle halle de gymnastique — dont
les travaux débuteront incessamment
— se montera à 447.000 fr. et non
231.000 fr. comme prévu. Dans u'n autre
domaine, le Conseil a pris connaissance
que la fluoresceine sera utilisée afin de
contrôler le parcours souterrain des
eaux et le débit des sources. Enfin le
municipal a décidé que le signal de
limitation de vitesse situé à l'ouest du
village sera déplacé du côté de Renan
pour tenir compte des constructions
élevées à cet endroit, (comm-lg)

DISTRICT DE COURTELARY
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DÉCÈS DU MAIRE DE'BERNE

Condoléances du
gouvernement bernois
Le Conseil exécutif bernois

« profondément touché » par la mort de
M. Reynold Tschaeppaet , président de
la ville de Berne, a présenté ses
condoléances au Conseil municipal.
Da'ns sa lettre, le gouvernement
cantonal déclare qu'il 'gardera du maire
de la capitale le souvenir d'une
« personnalité marquante qui , d'une
manière remarquable, a déployé son
énergie à tous les niveaux de la vie
cantonale et fédérale ». Le Conseil
exécutif dit avoir apprécié aussi
« l'engagement méritoire » de Reynold
Tschaeppaet au Grand Conseil bernois
dont il avait été membre durant de
nombreuses années et qu 'il avait
présidé avec dignité en 1956-1957.

Le gouvernement bernois sera re-
présenté officiellement aux obsèques
par M. Ernst Blaser, président du gou-
vernement, M. Henri-Louis- Favre, vi-
ce-président, et par , MM. Werner
Martigno'ni et Goohelf Burki , respec-
tivement directeur des Finances et des
Travaux publics, (ats)

CANTON DE BERNE

A la suite d'une glissade
Motocycliste blessé

Un accident de la circulation s'est
produit hier vers 17 heures, à Renan.
Un motocycliste qui circulait sur la
route principale environ 200 mètres
en-dessus du passage à niveau, a glissé
sur du gravillon fraîchement posé.
Projeté violemment à terre, le pilote
du « deux-roues » a été transporté à
l'Hôpital de Saint-Imier, souffrant de
nombreuses contusions et d'une forte
commotion. Les dégâts s'élèvent à
quelque 1500 francs. La police canto-
nale de Saint-Imier a procédé au cons-
tat, (lg)

Concours de dessin
et bricolage

Dans le cadre de l'année de l' enfance
et à l'occasion des promotions, les en-
fan t s  du village avaient été invités à
présenter un dessin et un bricolage
dans un concours-exposition. Cette ini-
tiative de la société de développement a
connu un grand succès. Les enseignants
avaient préparé l' exposition qui f u t  ou-
verte au public samedi et dimanche. Un
jury présidé par M.  Aragon, professeur
de dessin à Saint-Imier attribua les
prix o f f e r t s  aux concurrents. Voici la
liste des lauréats:

DESSIN : classes inférieures: Daniel
Siegenthaler, Daniela Tschannen,
Rachel Ourion. Classes moyennes: Lau-
rence Bloch, Ingrid Aubert , Jacqueline
Muller.  Grandes classes: Gabrielle Au-
bert , Chrisstiane Kiener, Sébastien
Manello.

BRICOLAGES: Petits: Nathalie Béer,
Olivier Blatter, Raphaël Marthaler.

•i-Moyens: André Beck , Anouk Martha-
ler, Adrien Hohermuth. Grands: P. A.
Theubet, Roland Beck , Jean-Marc
Hofer .  (ba)

RENAN



Pharmacies ^H^Coopératives pN(
La Chaux-de-Fonds - Le Locle - Les Ponts-de-Martel

f LES PHARMACIES COOPÉRATIVES

à votre service
aussi pendant les vacances horlogères

La Chaux-de-Fonds . . , .ouverte tous les jours
— Rue Neuve 9 (6 jours par semaine)
— Rue de la Paix 72 ouverte (sauf jeudi)
— Av. Léopold-Robert 108 fermée (s'adresser dans une autre

Pharmacie Coopérative)

Le Locle fermée seulement du 9 au 14 juillet
ouverte dès le 16 juillet

Les Ponts-de-Martel ouverte selon horaire habituel

\ 
J

( Cb )
A LOUER

POUR DATES À CONVENIR

APPARTEMENT
de 4 pièces, dans immeuble ancien,
salle de bain , fourneau à mazout
relié à la citerne centrale. Loyer
de Fr. 340.—, rue de la Serre.

PIGNON
de 2 pièces, dans immeuble rénové,
chauffage central, salle de bain,
rue de la Paix.

STUDIO
non meublé, dans immeuble mo-
derne, cuisine complètement équi-
pée, rue Jardinière.

APPARTEMENT
de 2 pièces, dans immeuble réno-
vé, fourneau à mazout relié à la i
citerne centrale. Loyer de Fr. 166.-
rue Numa-Droz.

CHARLES BERSET
gérant d'immeubles
La Chaux-de-Fonds

. Jardinière 87 - Tél. (039) 23 7833 ,

Demain safnedTÎ
a Neuchâtel I

ouvert J

A louer toute l'an-
née,

2 belles chambres
spacieuses
en partie meublées,
sans chauffage; si-
tuation plaisante au-
dessus de La Fer-
rière. Location an-
nuelle 1020 fr. Rens.
W. Haldimann «Gi-
bolette» La Ferrière

Tél. (039) 61 11 23.

ËH PAPIER SUISSE
R E C Y C L É

; Auto-Transports Erguel SA
?jêft>V"^Rt> Saint-Imier

Lx^JH* ÔWr^K^B Agence de 
voyages

i p̂ - ;/ T^^vy*~"'** sociétés , écoles

i Renseignements : tél. 039 41 22 44

22/24 juillet GRISONS - ENGADINE
3 jours et les plus beaux COLS SUISSES

; tout compris Fr. 260.—

I JEÛNE FÉDÉRAL
il 14/17 septembre LA COTE-D'AZUR - PROVENCE

4 jours Prix par personne Fr. 360.—

Demandez notre programme détaillé !

MARC SANDOZ
Fabrique outils de précision et de
meules diamantées
Stavay-Mollondin 25
2301 La Chaux-de-Fonds

cherche
pour la rentrée des vacances

1 APPRENTI (E)
DE BUREAU
Excellente occasion pour une jeune
personne consciencieuse ayant ter-
miné sa scolarité obligatoire, de
faire un bon apprentissage de trois
ans.
Ecrire à notre adresse.

Renseignements: tél. (039) 23 15 02
ou privé (039) 23 57 52.

«L'IMPARTIAL» est lu partout et par tous

INDÉPENDANCE

Cours débutants

HÔTESSES I
REPRÉSENT
préparez votre a-<
rée par semaine
Nombreux déboui

Demandez notre
Institut Byva Fo
Maladière 8
2000 Neuchâtel
Tél. (038) 25 96 0E

NOUS CHERCHONS

2 SOUDEURS ou
SERRURIERS QUALIFIÉS
Engagement immédiat.
Renseignements et rendez-vous par tél. (039) 23 85 52.

Restaurant de la Chaux-d'Abel
SAMEDI 7 JUILLET 1979, dès 20 heures

fête champêtre
Jeux - Danse avec musique champêtre

KAPELLE MIRANDA

organisée par le Mânnerchor La Ferrière

A vendre à MARIN, proximité
transports publics, écoles, centre
d'achat,

TERRAINS
aménagés; plats, permettant la
construction de maisons familiales
uniquement, très beau dégagement
sur le lac et les Alpes.

Parcelles de 920 à 950 m2.

Seiler & Mayor SA, tél. 038/24 59 59

I • RÉUSSITE

(tes)

)E VENTE
ANTS (ES)
/enir en une sol-
de 19 h. à 22 h.
:hés.

documentation :
rmation

wmmmmmma
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CHARIOT GARNI
au 1er étage.

Un self-service où vous pourrez
pour un prix forfaitaire, rnanger à
volonté, hors-d'ceuvre, buffet froid
et chaud, choix de fromage, fruits,
pâtisserie et glaces, en profitant
d'une magnifique vue sur le lac.

A VENDRE À COUVET (NE)

grande maison
de 3 étages
comprenant grands locaux , bu-
reaux, appartement, combles amé-
nagés. Surface totale 2107 m2. Jar-
din bien arborisé et aménagé +
locaux commerciaux et garages.
Conviendrait aussi pour colonies
de vacances.
Prix intéressant.

Tél. (022) 61 76 06, heures des repas

Annonces Suisses SA
transmettent
vos annonces

à tous
les journaux

au tarif officiel

^sl_ Charles
COBERSET

La Chaux-de-Fonds

VACANCES
HORLOGÈRES

Le bureau est ouvert
le matin

Jardinière 87 - Tél. (039) 23 78 33

Garni
L'ESCALE

1934 LE CHÂBLE
Altitude 800 mètres

Pour vous les personnes qui ne
supportez pas la haute montagne

UN SYMPATHIQUE
RESTAURANT

AVEC UN PRES DE PENSION
COMPLET DE Fr. 36.—

par personne
ou Vs pension Fr. 28.—

Tél. (026) 7 27 07 ou 7 14 48

Restaurant k ŝdu Musée y ^ r \
Daniel-JeanRichard 7 \. JSV
Tél. (039) 22 27 19 \}JLa Chaux-de-Fonds -̂-~

OUVERT pendant les vacances
jtj Tous les jours un bon menu à 8 fr.

cherche

RESTAURANT
de moyenne importance, éventuel-
lement avec hôtel. Canton de Neu-
châtel ou régions limitrophes
ainsi qu'un

BAR À CAFÉ
de préférence en ville.

Prendre contact le matin au No de
tél. (038) 24 16 84.

A mmmmmmmmmmmmmmmmmmmMmmmm *

S ARA-COLOR
III JUNOD & RENAUD
JTrfjtu] Balance 6

W N" Téléphone (039) 22 44 24

| 2301 La Chaux-de-Fonds

I '  

Bâtiment - Carrosserie - Industrie
| Beaux-arts - Papiers peints

^̂ / Matériel - Outillage

Ouverture pendant les
vacances

Tous les jours y compris le samedi
8 h. à 12 h. et 14 h. à 17 h.

-fr -H- #

A voir nos nouveaux posters !
Des prix que vous pouvez comparer!
Porte grandeur standard Fr. ^O» "~"""

I 

Poster 138 x 98 cm. Fr. 14.50
Poster géant 388 x 274 cm. Fr. 69. 

Monteur-électricien
QUALIFIÉ

trouverait place stable et bien rétribuée
avec avantages sociaux.

Ecrire à :

/•N OUEST - L U M I È R E

(nl/ontandon & c
\ f ÉLECTRICITÉ - TÉLÉPHONE

*ftXÏÏ.| LÉOPOLD-ROBERT 114 f 2231 31
\«J LA C H A U X - D E - F O N D S



Les banques sont-elles vraiment toutes-puissantes ? f
La Commission des cartels leur recommande plus de mesure et de transparence

Qu'en est-il de la concentration dans le secteur bancaire ? Les gros pois-
sons mangent-ils les petits jusqu'au jour où ils domineront le marché et y
dicteront leur loi ? Les banques mettent-elles peu à peu le grappin sur
l'économie ? La Commission suisse des cartels que préside le professeur
Walter Schlup (Berne) a voulu en avoir le cœur net, et cela bien avant
que n'éclate le scandale de Chiasso, bien avant que les socialistes ne songent
à lancer une initiative populaire sur les banques. Elle a mené une enquête
dite générale. En voici les conclusions (elles ont été publiées hier) : oui, les
grandes banques deviennent toujours plus grandes ; oui, elles occupent
des positions-clef dans le secteur non bancaire. Mais il n'y a pas lieu de

s'alarmer... pour l'instant !

Pour l'instant, oui , car la Commission
des cartels juge tout de même utile de
rappeler aux banques quelques vérités
et de formuler à leur intention des
recommandations. Par exemple:

G Une fusion entre deux des trois
grandes banques affaiblirait considé-
rablement les structures de la concur-
rence. Il ne faut pas y songer.

De notre rédacteur parlementaire
à Berne : Denis BARRELET

cas, et les banques cantonales aussi,
mieux collaborer entre elles.
• Les banques doivent faire

connaître leurs participatitons dans le
secteur non bancaire dès l'instant où
elles dépassent 20 pour cent, ainsi que
leur représentation dans les Conseils
d'administration de sociétés dont les
actions sont cotées en bourse ou négo-
ciables hors bourse.

© Les participations des banques
pouvant fausser le jeu de la concur-
rence (en période de resserrement sur
le marché des capitaux, l'entreprise
proche d'une banque est avantagée),
elles doivent rester aussi rares que
possible.

SUFFISAMMENT DE BANQUES
ENCORE

• Les grandes banques ne doivent
plus augmenter leurs parts au marché
de manière décisive. Elles sont invitées
à faire preuve de retenue en ce qui
concerne l'ouverture de nouvelles
succursales et la reprise de banques
régionales ou de caisses d'épargne.
Retenue aussi dans les affaires
revenant traditionnellement à d'autres
groupes de banques, telles les petites
hypothèques.

O Banques régionales et caisses
d'épargne doivent examiner les possibi-
lités de fusionner lorsque leurs dimen-
sions 'ne leur permettent plus d'offrir
des conditions comparables à celles des
grandes banques. Elles doivent en tout

Mais revenons au diagnostic établi
par la commission. Extérieurement, du
premier coup d'oeil, rien n'est changé,
constate-t-elle. Il y avait 525 banques
en 1B55. En 1976, on en a compté 550.
Mais le tableau devient vite autre dès
l'instant où l'on s'intéresse aux bilans,
aux parts des différentes banques aux
différents marchés, au nombre des
employés. Les cinq grandes banques
ont vu leurs bilans, qui représentaient
28,6 pour cent du total des bilans des
banques en 1955, passer à 48,7 pour

cent en 1976. Si l'on ne prend que le
bilan sur le plan suisse, ces parts sont
de respectivement 23,7 et 34,9 pour
cent.

Le secteur grignoté est de 9,4 pour
cent pour les agences, de 8,3 pour cent
pour les personnes occupées.

Ce n'est pas en absorbant les petits
établissements que les grandes banques
ont grossi, souligne la commission. Il
s'agit d'une croissance venant du de-
dans. Elle s'est opérée au détriment des
banques cantonales un peu, des
banques régionales et des caisses
d'épargne surtout, alors que les caisses
Eaiffeisen ont relativement bien
maintenu leur position.

De par leur nature et leur grandeur,
les grandes banques sont avantagées
par rapport aux autres. D'où cet appel
à l'auto-limitation que leur lance la
commission. Actuellement, reconnaît-
elle, la concentration horizontale n'a
certes pas encore atteint un niveau
critique, tant du point de vue
géographique que du point de vue des
opérations bancaires. La Suisse reste le
pays où l'on compte le plus de banques
par habitants (un établissement pour
1316 habitants).

CES FAMEUSES
PROCURATIONS...

El la concentration « conglomérat »,
c'est-à-dire la présence des banques
dans les entreprises non bancaires ? La
Commission des cartels n'a relevé que
trois cas d'entreprises dont le Conseil
d'administration est aux mains des
banques. Il s'agit de sociétés de finan-
cement.

Dans vingt-cinq autres cas, la
participation varie entre 20 et 50 pour
cent.

Si l'on prend les procurations
générales accordées aux banques par
les actionnaires qui ont leurs titres en
dépôt chez elles, on arrive à d'autres
chiffres. Les grandes banques disposent
de 20 à 50 pour cent des droits de vote
à l'assemblée générale dans quarante-
huit cas, et de la majorité des voix
dans trois cas. Elles sont représentées

au Conseil d'administration de 89
sociétés.

La commission juge que le nombre et
l'importance des participations demeu-
rent dans des limites acceptables. Elles
ne sont pas utilisées pour imposer des
relations bancaires exclusives. Quant
aux procurations, elles confèrent ef-
fectivement un pouvoir considérable
aux banques. Mais celles-ci n'en
abusent nullement. Elles se conforment
aux directives de l'Association suisse
des banquiers, à savoir qu'elles votent
dans le sens du Conseil d'administra-
tion , qu'elles consultent les actionnaires
dans les cas contestés ou qu'elles
s'abstiennent.

Il y a pour la présence des banques
dans les Conseils d'administration de
bons arguments, estime la commission.
Elle est souvent désirée non par la
banque, mais par l'entreprise elle-mê-
me. Le ou les représentants de la ban-
que se comportent de manière discrète,
même s'il n'est pas exclu que leur
poids, à l'occasion, soit plus important
qu'il y paraît numériquement.

Actuellement, affirme la commission,
il est peu probable qu'il se produise des
distorsions considérables de la concur-
rence au détriment de banques qui ne
sont pas représentées dans un Conseil
d'administration ou d'entreprises qui
n'ont pas de banquier dans leur
Conseil.

QUEL EFFET ?
Au terme de cette enquête générale,

le président de la Commission des
cartels estime que le slogan de la toute-
puissance des banques qui fait
applaudir les foules est réfuté. Qu'elles
soient puissantes, le professeur Schlup
ne le nie pas. « Mais la puissance n'est
pas mauvaise en soi. Ce qui compte,
c'est l'utilisation qui en est faite. Or
actuellement, par exemple, le vote par
procuration est exercé correctement ».

M. Schlup fait remarquer que si les
recommandations de la Commission des
cartels n'ont pas de caractère contrai-
gnant, elles sont généralement suivies à
la lettre.

Sera-ce également le cas cette fois-ci?«Plein d'idées et d'initiative»
Le conseiller fédéral Aubert vu par un journal polonais

« Un changement important est
intervenu récemment dans la poli-
tique étrangère de la Suisse », titre le
journal polonais « Dziennik Ludo-

wy », l'organe du Parti paysan unifié
dans sa dernière édition. Le journal
estime que c'est en 1973, lors de la
première phase de la conférence sur
la sécurité et la coopération en Eu-
rope (CSCE) qui s'est tenue à
Helsinki que la Suisse « s'est jointe à
la politique internationale ». En ce
qui concerne l'avenir, l'auteur de
l'article cite comme « problème le
plus difficile », l'adhésion de notre
pays aux Nations Unies en précisant
que cette question divise l'opinion
publique helvétique « encore pour
longtemps ».

Rendant hommage au conseiller
fédéral Pierre Aubert, « jeune
ministre plein d'idées, d'initiative et
d'énergie », le journal polonais met
l'accent sur les nombreuses visites à
l'étranger — tant dans les pays
socialistes, qu'en Afrique ou aux
Etats-Unis — qui constituent « des
premières dans l'histoire de la Suis-
se ». « Ces voyages revêtent une
importance particulière si l'on sait
que la politique étrangère de la
Suisse se caractérisait jusqu'au début
des années 70 par un statisme et une
modération dans ses relations avec
de nombreux pays, notamment avec
les pays socialistes et ceux en voie de
développement », poursuit le journal
qui conclut « en 1973, lors de la
CSCE, la Suisse a été très active et a
mené une activité constructive ».

(ats, pap)

La clémence d'un luge contestée
Tragiques erreurs dans un hôpital zurichois

Les responsables d'un tragique accident qui s'est produit il y a près de
trois années dans un hôpital zurichois ont été jugés mercredi soir. A la
suite de fautes commises lors de la narcose, une femme de 37 ans, mariée
et mère de deux enfants, git dans le coma depuis novembre 1976. On se
souvient que ce cas a presque dégénéré en un « scandale juridique » à

cause d'insuffisances apparues lors de l'instruction.

DEUX ACQUITTEMENTS
Parmi les quatre accusés, deux ont

été acquittés, le médecin responsable
et l'infirmière anesthésiste. Les deux
autres coaccusés, deux médecins - as-
sistants, ont été condamnés à des
amendes de 700 et de 500 francs, pour
blessures corporelles graves par négli-
gence. Les journaux de la place s'é-
tonnaient hier de la clémence de ce
verdict. Le juge unique du Tribunal de
district qui l'a prononcé fera parvenir
ses motifs par écrit aux parties con-
cernées. Il est probable que l'affaire
n'en restera pas là et que l'époux fera
appel.

Le procureur avait requis des amen-
des de 1000 francs pour le médecin
responsable, et de 200 francs pour l'in-
firmière anesthésiste. Le juge unique a
suivi les recommandations du procu-
reur pour les deux médecins - assis-
tants. Alors que l'avocat de la famille
lésée a demandé des peines d'empri-
sonnement, ceux de la partie adverse
ont plaidé l'acquittement pour las qua-
tre accusés.

UNE OPÉRATION BANALE
C'est en effet pour un avortemeïit et

une stérilisation que cette femme, alors
en bonne santé, a été hospitalisée. Elle
'n'est plus ressortie de l'hôpital depuis
lors, ayant subi des lésions cérébrales
à la suite d'erreurs commises lors de la
narcose. Elle a eu un collapsus cardio-
vasculaire provoqué par un manque
d'oxygène dans le sang, car des omis-
sions graves ont été commises lors du
remplacement d'une bonbonne d'oxy-
gène qui s'est vidée durant l'opération.
Après le début de la narcose, le mé-

decin responsable, le Dr Rolf Gamp, a
quitté la salle d'opération et a confié la
surveillance de la narcose à un méde-
cin-assistant qualifié qui a ensuite été
relayé par un jeune médecin-assistant
travaillant depuis trois semaines seu-
lement dans ce service. C'est après cet-
te relève que la bonbonne s'est vidée,
privant la patiente endormie
d'oxygène. Aucune bonbonne de
rechange ne se trouvant à proximité, le
j eune médecin a demandé à l'infirmiè-
re anesthésiste d'aller en chercher une.
Mis à part le fait que la patiente a été
privée d'oxygène, les experts ont cons-
taté que l'arrivée de gaz hilarant n'a-
vait pas été coupée lors du change-
ment de bonbonne.

En ce qui concerne l'enquête, il a
d'abord fallu plus de deux années au
procureur, M. Bruno Borner, pour la
mener à terme. Des insuffisances ayant
été ensuite constatées, elle lui fut reti-
rée au mois de mai dernier, et confiée
à un autre procureur.

LA PRESSE ZURICHOISE
ÉTONNÉE

Dans son éditorial, le « Tages Anzei-
ger » s'étonne de l'absence devant le
Tribunal de district des médecins en
chef concernés de l'hôpital, mais éga-
lement de celle des parlementaires qui
veulent économiser à tout prix dans le
secteur de la santé. On lit d'autre part
dans le quotidien « Neue Zuercher Zei-
tung » que les causes de l'accident ont
parfois été plus estompées qu'expli-
quées au cours du procès. Une chose

est claire toutefois, indique le journal ,
les causes de l'accident ne sont pas
techniques mais dues à des défaillances
humaines. « Il est difficile de
considérer les fautes commises par
chaque accusé ; bien plus, il semble
que la négligence et la routine en
soient responsables ». Le « Blick » esti-
me quant à lui que le verdict du juge
est « extrêmement clément ». (ats)

Nestlé au Nicaragua
Les événements du Nicaragua ont

attiré l'attention sur ce pays où Nestlé
gère une fabrique de lait en poudre si-
tuée à Matagalpa. et appartenant à la
Compania Centroamericana de Produc-
tos Lacteos. Le Nicaragua est un pays
avant tout consommateur de lait frais.
Les produits de la fabrique sont donc
surtout exportés vers les autres pays
de l'Amérique centrale — Costa Rica,
Guatemala, Honduras et Salvador.
Cette société, où Nestlé a une partici-
pation minoritaire, est un exemple de
coopération entre des banques, des ins-
tituts de développement, des associa-
tions d'éleveurs de bétail et des action-
naires privés des cinq pays formant le
Marché commun d'Amérique centrale,
peut-on lire dans un communiqué de la
société Nestlé, à Vevey. (ats)

La consommation
d'eau-de-vie croît

Alors qu'elle avait régressé depuis le
record absolu de 1973 (5,8 litres), se te-
nant même au-dessous de la barre
des cinq litres par habitant entre 1975
et 1977, la consommation d'eau-de-vie a
augmenté à nouveau e'n Suisse en 1978,
atteignant 5 litres à 40 degrés, contre
4,7 litres en 1977. Il y a dix ans, on
avait déjà enregistré un passage à la
cote supérieure (4,75 litres en 1968 et
5,07 litres en 1969). (ats, cria)

Plus de trois quarts des Suisses
favorables à la paix du travail

Plus de trois quarts des Suisses considèrent encore positivement
la « paix du travail », révèle un sondage mené par un institut zuri-
chois de recherche sur l'opinion publique' pour le compte d'un journal patro-
nal, la « Schweizerische Arbeitgeberzeitung ». 76 pour cent des Suisses
estiment la « paix du travail » judicieuse ou très judicieuse (contre 78 pour
cent l'année précédente). 17 pour cent (18 pour cent) l'ont estimée négative
et 7 pour cent (4 pour cent) des personnes interrogées n'avaient pas d'opi-
nion. Ce sondage est effectué chaque année pour le compte du journal
patronal zurichois, (atsj

En point
de mire...

• KIOSQUES : en 1971 , la Com-
mission des cartels leur consacra
une enquête. Il existait encore qua-
tre chaînes de kiosques en Suisse , à
l' époque. Or on n'en compte plus
que deux, actuellement. La
commission va-t-elle reprendre le
dossier ? « Oui, si nous n'arrivons
pas à un accord », a déclaré hier M.
Bruno Schmidhauser, secrétaire de
la commission. Celle-ci reproche
aux chaînes en question de trop se
laisser guider par des considérations
de rentabilité dans la di f fus ion des
journaux politiques (en parti culier
des petits journaux incommodes de
gauche ou de droite, qu'elles re-
fusent de vendre), et d'abuser ainsi
de leur position dominante.

W CLUBS DE LIVRES : ces clubs
abusent-ils de leur puissance d' achat
en obtenant, auprès des éditeurs,
des conditions mettant les libraires
indépendants devant les plus gran-
des di f f icul tés  ? La Commission des
cartels devra peut-être interrompre
son enquête commencée l'an dernier,
faute d'obtenir de la part des inté-
ressés des renseignements s u f f i -
sants. La notion d'abus de la puis-
sance d'achat est encore toute neuve
et la commission est désireuse de lui
donner, à partir de cas concrets, une
définition satisfaisante.

# PETROLE : la Commission des
cartels est prête à se lancer dans
une enquête spéciale (et non pas
simplement générale) si les prix du
pétrole en Suisse devaient se situer
au-dessous du prix international ou
si les sociétés indépendantes de-
vaient soudain éprouver des d i f f i -
cultés à s'approvisionner. Ce
seraient là des indices d'abus, selon
elle. Les compagnies internationales
ont été averties. La commission ras-
semble en permanence de la
documentation ; elle a également
constitué le group e qui s'occuperait
de l'enquête. On ne perdrait pas une
minute ! D. B.

JL A USANTE. — rar aes opérations
spectaculaires, la section lausannoise
(FOBB), a attiré l'attention du public
du Syndicat du bâtiment et du bois
sur l'application défectueuse de la loi
sur !?. poursuite et la faillite.

BUMPLIZ. — Les trois ministres de
l'Economie d'Allemagne fédérale,
d'Autriche et de Suisse, MM. Lambs-
dorff , Staribacher et Honegger, se sont
rencontrés hier dans le canton de Ber-
ne, pour discuter de questions relevant
de la politique économique.

EINSIEDELN. — La 164e Conféren-
ce ordinaire des évêques suisses s'est
tenue à Einsiedeln, du 2 au 4 juillet.
Ainsi que l'a déclaré Mgr Mamie, hier
à Berne lors d'une réunion à l'intention
de la presse, la Conférence des évêques
a été « presque exclusivement dominée
par des problèmes de vie et de mort ».

ZURICH. — Dans son mémoire
adressé au Département fédéral de
justice et police, le Vorort de l'Union
suisse du commerce et de l'industrie
conteste la nécessité d'une révision to-
tale de la Constitution fédérale.

BERNE. — Les représentants des
oeuvres suisses d'aide aux réfugiés et
un représentant du Département
fédéral de justice et police, partiront à
destination de l'Asie du Sud-Est au-
jourd'hui, respectivement dimanche, en
vue de l'admission de réfugiés dans
notre pays.

SAINT-FRANÇOIS. — Le Conseil
communal de Lausanne a accepté un
important projet d'urbanisme, pré-
voyant d'une part un nouvel aménage-
ment de l'ensemble de l'esplanade de
Montbenon et, d'autre part , un .échange
immobilier avec les PTT qui permettra
à la ville d'entrer en possession des
« Galeries du commerce », à Saint-
François, et d'y installer le Conserva-
toire de musqiue.

En quelques lignes

Au Tessin

Les 210 employés de la Fabrique de
textile Nyl-TI SA à Manno, près de
Lugano, sont en grève depuis hier ma-
tin , pour une durée illimitée. Us pro-
testent ainsi contre l'échec des négo-
ciations pour le renouvellement du
contrat collectif de travail, arrivé à
échéance en mars dernier.

Le personnel, qui comprend en ma-
jorité des travailleurs frontaliers mem-
bres de l'Organisation syndicale chré-
tienne-sociale du Tessin i(OCST), cher-
che surtout à obtenir dans le nouveau
contrat collectif des salaires plus
élevés, (ats)

Importante grève

A ne pas oublier
pour les vacances.

Pour soigner et
apaiser les

coups de soleil.
La crème-fluide Dermafissan à la
Labiline et aux vitamines A, D + E
redonne à votre peau, ce que le
soleil lui a pris.
- Elle soigne et apaise les coups

de soleil
- elle évite à la peau bronzée de

peler
- elle réhydrate l'épiderme des-

séché
- elle revitalise et Ajtek,

nourrit la peau , gj '̂ fë*

Dermafissan 
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Forte affluence au pique-nique du TCS jurassien

La section jurassienne du Touring-Club suisse a organisé dimanche son tradition-
nel pique-nique. Cette joy euse rencontre s 'est déroulée au terrain de camping de
la section, à Sous-la-Neuvevie, entre Saignelégier et Les Cerlatez . Elle a remporté
son succès habituel avec la prés ence de près de 1500 personnes, malgré le temps
gris et particulièr ement f ra is  pour la saison. Une fo i s  de plus , les organisateurs
avaient tout mis en œuvre pour assurer la réussite de cette journée placée sous
le signe de la bonne humeur et de la détente et marquée par la distribution d'un
potage réconfortant et de plus de 1100 portions de délicieux jambon.

(texte et photo y )

Supprimer les barrières architecturales
Un des nombreux buts de Pro Infirmis

« La dignité humaine est intangible.
Tout être humain a droit au libre dé-
veloppement de sa personnalité et à
l'égalité des chances ». La rédaction de
l'article 7 de la Constitution de la
République et canton du Jura est on ne
peut plus claire. Reste que son appli-
cation n'est pas des plus faciles dans de
nombreux domaines. Les handicapés,
par exemple, sont encore souvent
parmi les premières victimes en cas de
licenciements. De plus on a tendance à
construire de magnifiques maisons pour
eux, mais pour les mettre « à part ».

Or tel n'est pas le vœu de ces
personnes qui désirent et ont le droit
de vivre comme tout un chacun. Si l'on
évite des escaliers ici et là, si des trot-
toirs sont chanfreinés et que des places
de parc surdimentionnées apparaissent,
de nombreuses écoles, les magasins, les

restaurants ou autres, les cinémas sont
rarement accessibles en fauteuil
roulant. Récemment un parlementaire
jurassien , M. Joseph Biétry, assistant
social , des Enfers, a déposé une motion
sur le bureau du législatif concernant
la suppression des barrières architec-
turales. Cet objectif a motivé la créa-
tion d'un groupe « Barrières architec-
turales » par le Conseil de surveillance
de Pro Infirmis Jura.

Dernièrement, le groupe de travail,
mis sur pied avec le désir d'associer à
sa démarche ceux qui sont directement
concernés (4 handicapés), a envoyé aux
membres du Parlement de la
République et canton du Jura un
dossier qui se veut une information
succinte sur ce que peuvent être les
« barrières architecturales » et donne
quelques exemples législatifs en la

matière. Pour le groupe de travail, des
lois appliquées avec soin sont garantes
d'une meilleure intégration des
handicapés. En guise d'introduction , le
groupe de travail relève que « à cause
de leur handicap, un nombre toujours
croissant de nos concitoyens sont
limités plus ou moins gravement dans
leurs possibilités de déplacement. Il
s'agit surtout de ceux qui sont victimes
d'accidents qui les laissent paralysés
des membres inférieurs, ou de maladies
telles que la poliomyélite, la sclérose en
plaques, des personnes IMC de
naissance ou victimes d'attaques
cérébrales, de rhumatisants et des
personnes âgées. Il s'agit souvent des
personnes handicapées de la marche
(qui n'ont pas nécessairement recours à
une chaise roulante) et pour lesquelles
un simple trottoir ou un escalier sans
main-courante peuvent représenter des
obstacles insurmontables ».

UN ACTE DU PEUPLE JURASSIEN
« Par des soins médicaux ou para-

médicaux comme la rééducation
fonctionnelle, la formation scolaire ou
professionnelle spécialisée, des postes
de travail adaptés, la création ou
l'amélioration de moyens auxiliaires,
notre société agit pour que les handi-
capés puissent vivre la vie de tout un
chacun. Mais à quoi servent ces
mesures si des barrières architecturales
en annulent les avantages ? demandent
les membres du groupe qui sont, mis à
part les handicapés, des architectes et
des personnes faisant partie d'institu-
tions ou d'associations préoccupées de
promouvoir la cause des handicapés.
D'autre part , Pro Infirmis Jura relève
qu'il a surtout agi ponctuellement
jusqu 'à présent sur tel ou tel avis de
construction , sur des informations
données par les handicapés eux-mêmes.
Mais ce n'est pas suffisant. « Nous
souhaitons vivement que la suppression
des barrières architecturales devienne
bientôt l'acte volontaire de tout le
peuple jurassien » déclare M. Joël
Plumey, responsable du Service social
Pro Infirmis Jura, (lg)

Saignelégier : les courses scolaires

A l'arrivée aux Diablerets.

Avant de partir en vacances avec les
horlogers, les écoliers du chef- l ieu ont
e f f ec tué  leurs courses scolaires. Les pe-
tits du jardin d' enfants se sont rendus à
Bâle pour y découvrir l'aérodrome et le
jardin zoologique. Les élèves de Ire et
2e années sont allés en train jusqu 'à
Saint-Imier, puis sont montés en funi-
culaire à Mont-Soleil. Ils ont ensuite
marché jusqu 'aux Breuleux. Leurs ca-
marades de 3e et 4e années sont allés à
Augst visiter la maison, le musée et les
vestiges romains, puis à Bâle pour s'in-
téresser au port et au zoo. La classe de
5e et 6e années a pris la direction de la
Suisse centrale. A Lucerne, les parti-
cipants ont découvert le Palais des
glaces, le jardin glaciaire et le musée
des transports . Après une traversée en
bateau jusqu 'à Stansstad , ils ont visit é
la verrerie artisanale de Sarnen et, sur
le chemin du retour, le couvent de
Saint-Urban. En outre, les enfants de
le année ont été invités à la journée du
rail ' organisée à l' occasion de
l'inauguration de la locomotive « Jura ».
Cette excursion gratuite leur a permis
de découvrir l'Ajoie et le château de
Porrentruy.

Sous la conduite de M.  et Mme René
Froidevaux, de Mme Catherine Erba et

de M. Xavier Froidevaux, les élèves des
deux classes supérieures ont passé une
semaine inoubliable aux Diablerets en
camp d'été. Favorisé par le beau temps,
ce séjour bénéfique a été consacré à
l'étude du village et de la région, à des
relevés botaniques, ainsi qu'à plusieurs
belles excursions pédestres qui ont per-
mis aux participants d' e f fec tuer  plus de
110 km.-e f fo r t s  durant la semaine. Le
lundi , ils sont allés au lac de Ret aud , le
mardi à la Bierla, le mercredi au col du
Pillon, le jeudi au col de la Croix et
aux lacs Noir, de Bretaye et de Cha-
vonnes. Enfin, le vendredi , ils sont allés
en train et en car au col des Mosses,
puis en télécabine au Pic Chaussy d'où
la descente s'est e f fec tuée  à pied.

Toutes ces activités, les jeunes gens
les ont e f fec tuées  en groupes et leur
comportement ayant été des plus posi-
t i f s , cette semaine s'est déroulée dans
un excellent état d' esprit. Notons enco-
re la joie et la fierté des quelques gar-
çons qui ont eu le plaisir de rencontrer
Lise-Marie Morerod travaillant aux
champs avec son père juste avant son
départ pour le camp d' entraînement
physique de l'équipe nationale à Zu-
rich, (y)

Campagne de dépistage Saucée
Pour assainir le cheptel bovin franc-montagnard

Dès lundi prochain, une campagne de
dépistage de l'épizootie IBR-IPV dans
le but d'établir un plan d'assainisse-
ment du cheptel franc-montagnard sera
entreprise par deux assistants
vétérinaires qui procéderont à des
prises de sang. C'est ce qu 'a annoncé
hier le Service vétérinaire cantonal
qui précise que l'analyse des sangs sera
exécutée dans les laboratoires des
Universités de Berne et Zurich et dans
une entreprise de Zurich, qui ont
accepté de se répartir entre eux six
cents analyses par jour. Le Service
vétérinaire lance un appel pressant à
tous les détenteurs de bétail, pour que
cesse le trafic illégal de bétail et que
les prescriptions pour l'estivage, l'achat
et la vente de tout animal soient scru-
puleusement observées. Les vétérinai-
res, les inspecteurs du bétail et leurs
suppléants ainsi que les autorités
communales sont légalement tenus de
dénoncer au Service vétérinaire can-
tonal toute irrégularité.

Lors de la séance du Parlement de
jeudi dernier , le chef du Département
de l'économie publique avait indiqué

que quelque deux cents animaux
étaient atteints dans le Jura. A cette
date-là, deux pièces de bétail avaient
été abattues dans le district de Delé-
mont et 74 aux Franches-Montagnes ,
où la surveillance est malaisée car les
animaux sont mélangés dans les pâtu-
rages, (ats)

Camps de vacances
pour les cadets jurassiens
C'est demain que débuteront cinq

camps organisés par les Unions cadet-
tes jurassiennes , soit un camp de spé-
léologie aux Franches-Montagnes pour
les jeunes de 12 à 15 ans, deux camps
« bohème » p our les enfants de 6 à 15
ans, aux Franches-Montagnes et deux
camps « tribu » dans la Vallée de Joux
pour les enfants de 6 à 12 ans. (kr)

Fermeture d'ateliers
Vers des entretiens

avec le gouvernement
La totalité des travailleurs des entre-

prises Zumbach S.A. de Montsevelier et
de Mervelier, soit une quarantaine de
personnes qui ont été licenciées à la fin
de la semaine dernière, se sont réunis
en assemblée mercredi et ont pris con-
naissance des démarches entreprises
par les syndicats FCOM et FTMH au-
près de la direction et du gouverne-
ment jurassien. Selon un communique
de la FCOM, ils protestent d'une part
contre le refus de la direction d'Infor-
mer la Commission d'entreprise et les
syndicats des vrais motifs de la fer-
meture des entreprises et contre le re-
fus d'entrer en négociation avec eux.
D'autre part les travailleurs attendent
avec impatience les résultats des
pourparlers entre le gouvernement ju-
rassien et la direction prévus pour le
début de la semaine prochaine. Ils
devront avoir pour but principal de
maintenir intégralement les emplois
dans le Val Terbi (ats)

MONTSEVELIER

Assemblée communale
Présidée par Georges Maître ,

l'assemblée communale de Montmelon
n'a réuni que 13 citoyens et citoyennes
et les comptes établis par le secrétaire-
caissier Maurice Chevillât ont été ac-
ceptés. Ils sont équilibrés et les dé-
passements budgétaires par 14.000 fr.
ont été ratifiés sans autre.

Dans les divers il a été question du
chemin Montmelon-Dessous - Montme-
lon-Dessus qui doit être remis en état.
(kr)

MONTMELON

La Main-Tendue (pour le Jura) : tél. 143.

SAIGNELEGIER

Police cantonale : tél. 51 11 07.
Préfecture : tél. 51 11 81.
Hôpital , maternité et serv. ambulance:

tél. 51 13 01.
Médecins : Dr Bloudanis, tél. 51 12 84 ;

Dr Meyrat, tél. 51 22 33 ; Dr Bau-
meler, Le Noirmont, tél. 53 11 65.

Pharmacie Fleury, Saignelégier, tél.
(039) 51 12 03.

Service social tuberculose et asthme :
tél. (039) 51 11 50.

Service du feu : No 118.
Aide familiale: tél. 51 11 04.
Syndicat d'initiative et Pro Jura :

Renseignements tél. 51 21 51.

» CANTON DU JURA » CAMTON DU JURA • CANTON DU JURA »

¦•w Cours communiqués par : MJUtlt Ut BANUUC MJDH

A = cours du 4 juillet 1979

NEUCHATEL A B ZURICH
Cr. Fonc. Neu. 860 d 860 d
La Neuchâtel. 485 d 480 d B.P.S.
Cortaillod 1750 d 1760 d Landis B
Dubied 160 d 150 d Electrowatt

Holderbk port.
Holderbk nom.

LAUSANNE Interfodd «A»
Bque Cant. Vd. 1495 1495 Interfood «B»
Cdit Fonc. Vd. 1180 d 1180 d Juvena hold.
Cossonay 1400 d 1410 Motor Colomb.
Chaux & Cim. 530 530 d Oerlikon-Buhr.
Innovation 416 d 415 Oerlik.-B. 'nom.
La Suisse 4125 d 4150 Réassurances

Winterth. port.
rmvrCVF Winterth. nom.
GENLVL Zurich accid.
Grand Passage 416 d 419 Aar et Tessin
Fi'nanc. Presse 262 o 260 Brown Bov. «A:
Physique port. 290 d 290 d saurer
Fin. Parisbas 82 80.50d Fischer port.
Montedison —.39 - 39 Fischer nom.
Olivetti priv. 2.30d 2.35 jeimon
Zyma 805 d 805 d Hero

Landis & Gyr
ZURICH £

10
H

US P0?'Nestlé port.
(Actions suisses) Nestlé nom.
Swissair port. 787 790 Alusuisse port.
Swissair nom. 785 790 Alusuisse nom.
U.B.S. port. 3215 3220 Sulzer nom.
U.B.S. nom. 600 598 Sulzer b. part.
Crédit S. port. 2195 2205 Schindler port.
Crédit S. nom. 425 425 Schindler nom.

B = cours du 5 juillet 1979

A B ZURICH A B

1835 1830 (Actions étrangères)
1290 1290 Akzo 23.— 22.75
2050 2040 A'ng.-Am.S.-Af. 11.25 11.75

578 580 Amgold I 59.25 61.25
538 540 d Machine Bull 22.— 22.—
870 860 d Cia Argent. El. 195.— 195.—

4375 d 4400 De Beers 13.50 13.50
74 72 d Inrp- Chemical 13.— 12.75

585 585 Pechiney 35.50 35.—
2450 2455 Philips 19.50 19.50', 658 658 Royal Dutch 122.— 122.50
3175 3170 Unilever 105.50 105.50
2420 2410 A.E.G. 44.50 45.25
1650 1655 Bad. Anilin 119.— 119.50
9850 9850 Farb. Bayer 112.50 112.50
1235 1250 Farb. Hoechst 111.— 110.50

» 1825 1830 Mannesmann 134.— 139.—
1195 1200 Siemens 225.50 227.50

700 710 Thys-.en-Hutte 72.75 73.75
128 d 132 V.W. 190.50 .84.50e

1455 1470
3090 3090 t tA I P
129.50 129 BALE
2205 d 2290 (Actions suisses)
3510 3515 Roche jee 74250 74750
2275 2275 Roche 1/10 7400 7475
1210 1215 S.B.S. port. 381 382

488 487 S.B.S. nom. 298 298
2595 2600 S.B.S. b. p. 330 331

348 349 Ciba-Geigy p. 1245 1260
1650 1660 Ciba-Geigy n. 691 690

315 d 320 Ciba-Geigy b. p 1015 1025

BALE A B
Girard-Perreg. 505 d 505 d '
Portland 2800 2790 d
Sandoz port. 4250 4270 d ¦
Sandoz nom. 1945 1945 d
Sandoz b. p. 534 532 d
Bque C. Coop. 1010 1010

(Actions étrangères)
Alcan 56.25 56.—
A.T.T. 95.— 94.25
Burroughs 114.— 113.50
Canad. Pac. 47.25 46.75
Chrysler 16.25 16.—
Colgate Palm. 26.50 26.50
Contr. Data 64.75 64.25 '
Dow Chemical 42.75 42.75
Du Pont 67.50 67.—
Eastman Kodak 93.25 93.—
Exxon 87.50 87.50
Ford 69.50 68.75
Gen. Electric 81.50 81.50
Gen. Motors 96.50 96.—
Goodyear 25.75 25.50
I.B.M. 120.— 118.50
Inco B 33.50 33.50
Intern. Paper 72.— 71.50d
Int. Tel. & Tel. 47.75 47.75
Kennecott 37.75 37.50
Litton 50.25 50.25
Halliburton 108.50 107.50
Mobil Oil 65.— 65.—
Nat. Cash Reg. 108.50 108.50
Nat. Distillers 36.50d 36.25d
Union Carbide 60.50 60.50
U.S. Steel 35.75 35.50

NEW YORK
Ind. Dow Jones
Industries — 835,75
Transports — 243,57
Services public — 105,62
Vol. (milliers) — 30.470

Convention or : 6.7.79 Plage 15.300 - Achat 15.190 - Base argent 485

Cours indicatifs
Billets de banque étrangers
Dollars USA 1.60 1.75
Livres sterling 3.45 3.80
Marks allem. 88.75 91.75
Francs français 37.50 40.50
Francs belges 5.25 5.65
Lires italiennes — .I8V4— .213/4
Florins holland. 80.25 83.25
Schillings autr. 12.10 12.50
Pesetas 2.40 2.75
Ces cours s'entendent pour
de petits montants fixés par
la convention locale.

Prix de l'or
Lingot (kg. fin) 15080-15260-
Vreneli 122.— 130.—
Napoléon 122.— 130.—
Souverain 153.— 163.—
Double Eagle 675.— 715.—

VX \ r  Communiqués

Y"7 par la BCN

Dem. Offre
VALCA 64,50 66 ,50
IFCA 1570.— 1600.—
IFCA 73 88.— 91.—

/-Q~X FONDS DE PLACEMENT COMMUNIQUÉS
/TTDC\ PAR L'UNION DE BANQUES SUISSES

\ S / Fonds cotés en bourse Prix payévijy A B
AMCA 19.75 19.75
BOND-INVEST 57.50 57.50
CONVERT-INVEST 60.— 60.—d
EURIT 117.—d 118.—
FONSA 99.— 99.—
GLOBINVEST 50.50 50.75
HELVETINVEST 105.— 105.—
PACIFIC-INVEST 62.25 62.50
SAFIT 164.— 165 —
SIMA 207.50 206.50

Fonds cotés hors-bourse Demande Offre
CANAC 68.50 69.50
ESPAC 86.— 88.—
FRANCIT 78.— 80.—
GERMAC 83.50 85.50
ITAC 62.— 64.—
ROMETAC 269.50 272.50

^^^ 
Dem. Offre

J" 
^^ 

CS FDS BONDS 59 60
J j ]  | !  ' I  CS FDS INT. 54,50 55,50
¦ I l  ACT. SUISSES 291 292
T "3T  ̂ CANASEC 404 414Wmmm USSEC 402 412
Crédit Suisse ENERGIE-VALOR 75,50 77,50

FONDS SBS Em. Rachat Dem. Offre
UNIV. BOND SEL 66.75 63.75 SWISSIM 1961 1110.— 1130 —
UNIV. FUND 71.63 69.55 FONCIPARS I 2380.— —
SWISSVALOR 236.75 226.75 FONCIPARS II 1280.— —
JAPAN PORTOFOLIO 363.75 344.50 ANFOS II 126.— 127.—

[gj Fonds de la Banque Populaire Suisse INDICE BOURSIER SBS
Dem. Offre Dem. Offre . . ... _ . ...

Automation 57 58 Pharma 103,50 104,50 ¦> J
Eurac. 243 245 Siat 1575 — Industrie 310,2 310,9
Intermobil 60 61 Siat 63 1150 1160 Finance et ass. 358,3 358,4

Poly-Bond 60,75 61,75 Indice général 328,5 329,0
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VENTE SPÉCIALE
COMME CHAQUE FOIS, DES OFFRES EXTRAORDINAIRES !

TV couleur Radîo-recorders Rasoirs
y ÎPPMwjPP  ̂ STANDARD DISCO 7700 ^_

( I H  

OOQ REMINGTON LADY
.695:— soldé ^5yO." 2J.2 -

SI STANDARD SR 1650
|| 3 ondes piles + secteur ————^—^^^—^^^^^^—

^̂ mgs ŝ̂ ^̂ ^̂  1HI| mr- soldé 138.- Photo
PHILIPS 22 C 911 40 objectifs à monture diverse
multinormes complet au prix du noir- ».,».-».«»• pour votre bonheur !
blanc .p-- WALTHAM W 139 CANON CANONET G III CR

soldé 10 / Oi™ 3 ondes, belle sonorité OQO
j -a—s soldé fc-î70«-

MEDIATOR MD 66 K 7125 j ĝ̂  so,d - 139.-
écran géant 67 cm. POLAROID 1500
multinormes complet 1QQr à photo instantanée

soldé i*7«70.- QQ
soldé OO."

etc., etc.
TV noir-blanc 

 ̂NATIONAL TR 525 Radio-réveilsportatif piles, accu, secteur **%r\f\ ÎM^».*.soldé 290.- GOtDSTAR RK m Cinéma
SONY 9-90 UM 3 onc!es 

BAUER S 40 XL
portatif multinormes, accu + secteur, sonore

utilisable partout 
so,dé Q .̂' soldé 698."légères griffures «MM

soldé n3^U." FUJICA PX 300

^— -̂j-g—g™̂ ™. .—_»_-==-—-__-—_—_--_=»—_ soldé 
Oi&

î3«-

¦ jfiffli PHiLIPS N 4512 Hi"Fi Chaînes Hi-Fi

~- ¦—¦!.;;l_ <̂ ¦¦'¦ - ' ¦ '| 
,l-™'"/ une affaire !

STUDIO PORTABLE .y •uJ ĴB^̂?» S
^1 N. accu + secteur _¦ -,, ,...„ . __ _,„. i„ .., ._,., , __J ;

K 7R •> SANYO RD 5600 pJSffiH) HH|I|§i 99

Auto-radio 
~ aw~ Mé 648- pariai

BLAUPUNKT CALVI Fj 3̂pjSO|:

radio -cassettes 3 ondes ~ -.« j ^5A 2000 H n̂ ffidKMHIlSH

3 ondes d- cassettes H
Jëf ""™* Soto 398.- ""«»*-  ̂

Bill, Bfcm__j»™
pour enceintes MFB DlSC|ll6S - CSSS6lt6S

parntîa apîéf èdure -640T— soldé 350.- accsssoires
FACILITÉS DE PAIEMENT # SERVICE APRËS-VENTE » RESERVATION POSSIBLE

ISNnersa & Ĵ ih A A ,À^3 !

Gros lots: flHHfMifc

too^o.?
2 x PAR MOIS ^^^^

LOTERIE Îmâl'JROMANDE \^Pf
Tirage 7 juillet fi© §|l

r

L IMPARTIAL
pgnffiaaBggnEcaiiaBaîBagnaaiggaïaaa

2301 La Chaux-de-Fonds
Les bureaux de l'administration sont ouverts
du lundi au jeudi de 7 h. 30 à 12 h. et de 14 h.
à 17 h. 45. Vendredi fermeture à 17 heures.

*¦ '

I Prêts personnels!
pour tous et pour tous motifs I
C'est si simple chez Procrédit.
Vous recevez l'argent dans le minimum I j
de temps et avec le maximum de dis- I i

M\ crétion.

Vous êtes aussi assuré en cas de décès. I
| Vos héritiers ne seront pas importunés; H

! ' notre assurance paiera.
% J
^A* Prêts de Fr. 1.000.-à  Fr. 30.000.-, sans I
âWL caution. Votre signature suffit. i

i 1.115.000 prêts versés à ce jour

I Une seule adresse: _ 0 I

Banque Procrédit \w
2301 La Chaux-de-Fonds , 'il 'î
Avenue L.-Robert 23,Tél.039-231612 M[
, .. . Fr ii !Je désire ri ¦ !

Nom Prénom C

i Rue No 'MBH <flBWZk NP Lieu MByS .̂ L Â W

LA BOUTIQUE JEUNE
POUR LES GRANDES TAILLES 40 à 60

A votre service
pendant les vacances!

Horaire: 9 h. à 11 h. 30 et 15 h. à 18 h. 30

BONNES VACANCES
Mme D. Gaille

40%
¦¦¦ ¦̂¦¦¦MinanE snraKin gMnBRaniBM

Publié
intensive-
Pubfirîtépar

«nonces.

Apaisez les douleurs d'estomac après un
repas abondant - laissez fondre clans
la bouche 2 pastilles Rennie. En vente
dans les pharmacies et drogueries.

pTOcHas3 'BBB13B HP f E6

Rennié agit vite
dans TX\l'estomac Clk* }

and



1 rtlBH i ^^mÊ^mf%SZ^<^to^^%0î^ 1
1 w WÊêêÊÊ\ A^Ki î%V ^x0\^ ^

6>\ 1

Ë V̂ T̂ô-̂  ^ . o°y „ „ iI *̂ & 9 & émwr^S^SL
B ^̂  BS  ̂ «i I S • H
Btouverture du magasin dès 07.30h.e.ie .ur;6aa auio.Me dui-i4j uiiiei i379J||B' 4^̂ ! i i I ni JE

LA CHAUX-DE-FONDS, av. Léopold-Robert 21 - NEUCHÂTEL, Saint-Honoré 9

Garage des
Montagnes

Avenue Léopold-Robert 107
Tél. (039) 23 64 44

VW SCIR0CC0 GTI
1977, verte, 31 000 km.

état impeccable

AUSTIN ALLEGR0 1300
1978, brune, 31 000 km.

très soignée

Sf ING. DIPL. EPF FUST ^B
i i Reprise maximale
| i pour votre j I

I lave-vaisselle
| usagé à l'achat d'une machine I

| | neuve. i
Demandez nos i •

\ offres d'échange |
i SUPER |
i Seulement des marques !
I connues, telles que
j MIELE.AEG, BAUKNECHT,

M ELECTROLUX, NOVAMATIC/
! VAISSELLA, ADORA, INDESIT, |

etc. ;

Location - Vente - Crédit
H ou net à 10 jours.

Chaux-de-Fonds: JumboTél. 039/266865 î !
HS Bienne: 36 Rue Centrale Tél. 032/22 65 25 MB
Vy& Lausanne, Genève, Etoy, Villara-sur-Glano m̂w
^3̂  et 36 succursales 

^̂^
m

A louer, rue Jaquet-Droz 12, La Chaux-
de-Fonds

beau l1̂  pièce
tout confort, avec cuisine équipée. Libre
dès le 1er juillet 1979.
S'adresser à la Gérance Charles Berset,
tél. (039) 23 78 33.



ALAIN
ET LE NÈGRE

FEUILLETON DE «L'IMPARTIAL» 19

Robert Sabatier

Roman

Copyright by Editions Albin Michel , Paris
et Cosmopress, Genève

Il sortit d'une trousse un tube, duquel il fit glisser
une brosse à dents. Un serpent de pâte dentifrice
s'apprivoisa et le noir frotta ses dents dans tous les
sens.

La curiosité l'emportant sur la méfiance , Alain se
leva pour regarder l'heure de plus près à la pendulette
du buffet, s'accouda à ce dernier et observa les petits
objets luxueux: les flacons, les boîtes, contenus dans
le sachet en cuir.

Le noir de ses longs doigts débouchait un flacon. Il
palpait à peine les objets, comme s'il eût craint de les
abîmer et, de mouvements rapides et précis, les
plaçait.

Alain observa que c'était comme une trousse
d'écolier, et que là, le blaireau , les boîtes... rempla-
çaient crayons et règles, n s'approcha encore. Vin-
cent déboucha un flacon et dit:

— Sens un peu ça.
Alain remua à peine les narines, secoua affirmati-

vement la tête sans répondre.
Le nègre, lui , s'humecta les paumes et lissa ses che-

veux en penchant la tête, comme pour mieux goûter
sa propre caresse.

La tête de la mère se montra et après un petit signe
de satisfaction disparut. Tout aurait été très bien si le
père Bosquet avait bien voulu avaler un peu plus vite
son troisième apéritif mais il prenait tout son temps,
frottait son sucre entre ses doigts avant de le mettre
sur la cuiller à absinthe posée en travers du verre.

Il fit couler l'eau, très longtemps, et de haut, jusqu 'à
ce que le sucre tombât en ruine dans le liquide jaune.
Ensuite, il trempa sa cuiller, la suça longuement, la
reposa sur le zinc, la regarda encore, redressa sa
moustache...

La mère soupira un peu fort.
Le vieux fit semblant de ne pas comprendre;

accomplir le rite, cela seul importait.
Son regard plongea dans le liquide, et tout le temps

qu 'il but , ne le quitta pas des yeux. C'était comme un
serpent fascinant un oiselet et le canari docile glissait
dans la bouche, résigné. Quand la dernière goutte fut
avalée, l'homme ferma les yeux, serra les dents, et la
langue collée contre le palais, essaya de prolonger sa
jouissance.

La mère allait et venait, regardait la pendule. Le
vieux , comme pour se venger, restait là, solide, fort de
son titre de client fidèle.

Alain, sans s'en douter, vint au secours de sa mère:

—¦ M'man, j'ai faim. Je prends le cassoulet.
— Pas ce soir, je vais venir... et elle regarda le père

Bosquet en souriant hypocritement. L'homme ne put
pas tenir:

— Ah, il est temps que je parte!
Il mit le plus de temps possible à payer, puis, finale-

ment, alla vers la porte. La mère enleva le bec de cane
dès qu'il fut sorti.

Elle se frotta les mains contre les hanches, fit sauter
son tablier, rajusta quelques boucles, et prit une bou-
teille de Malaga et trois verres, avant de rejoindre
l'enfant blond et l'amant noir.

Ce dernier remettait sa veste.
— Et voilà!
— Tu n'as pas peur d'avoir trop chaud?
Le nègre sourit négativement. Il avait envie d'être

cérémonieux ce soir. Non parce qu'il retrouvait la
femme après deux mois, mais parce que l'enfant assis-
terait au repas. •

— Mouche-toi, ordonna la mère à Alain.
Un mouchoir, très noir et mouillé, sortit d'une

poche. Elle le lui arracha des mains et lui tendit un
mouchoir propre.

— J'suis tombé, j'ai essuyé mes genoux avec... dit
Alan pour s'excuser.

La mère ne répondit pas; déjà le nègre l'em-
brassait, mais gentiment sur la joue. Alain se moucha
plusieurs fois, très fort. Le nègre le regarda un peu,
puis laça ses chaussures.

Trois fois, la bouteille d'apéritif fit entendre son-
chant. Ils trinquèrent. Le plus maladroit fut le nègre,

qui mouilla sa cravate. Précipitamment, il la tam-
ponna avec sa pochette.

Sur le buffet, étaient demeurés quelques embal-
lages de médicaments. Il les prit et dit à la femme:

— Tu as été malade?
— Oui, mais... ce n'était rien, c'est fini!
— Qui a tenu la boutique?
— C'est la Cuistance et... Alain.
L'enfant prit un air aussi suffisant que possible le

temps que le nègre le regardait , puis redevint indiffé-
rent.

Subitement , la mère explosa de joie et débita avec
volubilité:

— Ici, ça va. Tu vois, je n'ai pas changé. Je me
sens en pleine forme (le chewin-gum roula d'une mâ-
choire à l'autre). Et tu es revenu! Tu as dû en faire des
choses (elle bougea le doigt) grand vilain! Monsieur le
grand musicien a dû charmer les Vichyssois. Oh, je
devine que tu n'as pas dû t'ennuyer. Et Mahohé, il
raconte toujours de bonnes histoires? Est-ce que tu as
goûté l'eau de Vichy? Pouah! (elle but son apéritif et
le leva à hauteur de l'oeil). J'aime mieux ça!

Très galant, Vincent murmura:
— Tu es bien gaie! C'est mon retour?
— C'est peut-être une coïncidence! Tu es heu-

reux de me revoir , dis?
Il s'assit et étira bras et jambes.
— Je suis très heureux d'être ici !
Il bâilla:
— J'ai faim!

(A suivre)

\̂ W ^ .̂  - . A , VÊ v< wW TA^ ^"̂  ̂
surnosarticles \̂

ô ^̂ »J * ̂  ŷ de campin9 v 5

8 Film Kodacolor Pantoufles Parapluie 8
JET 110-20 de gymnastique dame nylon fantaisie Piantini éW

8 «.2- CANVAS 5- 12- 8W\ 3*OU fai toutes pointures *£¦ Ifai ^\ÀX « , n =; <5

8

n Nappe de table Jean's dame Robe de chambre §
S\ 130 x 230 130 x 280 coton ou velours monsieur100% &
N» j ; -, coton (tailles 46-56) ,:» ;;, J0

I * 20.- j* 20.- I *: 19,- 1 1  M: 39.-1 5
n I PROFITEZ DE NOTRE RABAIS SPÉCIAL DE 10% I J>
WA\ accordé sur tous nos articles de camping/meubles de jardin exposés aux 2 derniers étages de notre parking \̂ \
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Cherche locatif
de 4 à 10 appartements environ, bon
rendement.
Ecrire: Case 259, 2001 La Chaux-de-
Fonds.

A VENDRE

Mini lOOO
modèle 1974, 72 000 km., Fr. 2100.—. Tél.
(039) 23 90 93, 12 h. 15 - 13 h. 15, 18 h. -
22 h.

À VENDRE

Opel Commodore
moteur impecable, expertisée, Fr. 1000.—.
Tél. (039) 31 61 35, le soir.

BELLE MACULATURE
à vendre au bureau de L'Impartial



Championnat du monde des 500 cmc à Payerne

Mikkola, une carte importante à jouer.

Le Grand Prix d'Allemagne qui s'est
déroulé les 23 et 24 juin a vu la victoire
du Français Bruno dans la première
manche, et celle du Belge Malherbe
dans la seconde. Les points récoltés par
ces deux pilotes relancent d'une façon
encore plus aiguë la lutte que se livrent
les spécialistes de cette discipline, à tel
point que sept coureurs maintenant,
sont en mesure de remporter la
couronne finale.

Si Graham Noyce se trouve provisoi-
rement à la tête de ce championnat, il
est talonné par Wolsink et Lackey,
alors que Mikkola , de Coster, Malherbe
et Bruno ne sont distancés que d'une
vingtaine de points. Lorsque l'on sait

que tous les points sont comptabilisés,
et qu 'il en reste encore 120 à distribuer ,
on est en droit d'affirmer que les jeux
sont loin d'être faits.

L'Auto-Moto-Club de Payerne n'a
pas hésité à faire la part belle aux pi-
lotes suisses qui ont l'habitude de se
distinguer dans les manches du cham-
pionnat helvétique. Ils seront onze à
se confronter à l'élite mondiale. Une
occasion unique de vérifier leur niveau
face aux ténors mondiaux. Par ailleurs,
l'affiche de cette réunion sportive, est
complétée par deux manches compta'nt
pour le championnat national, où une
coalition de pilotes tenteront de tenir
l'Argovien Heinz Fuchs en échec.

Une situation bien embrouillée

Plusieurs titres et médailles aux Loclois et Chaux-de-Fonniers
Le Critérium neuchâtelois de natation jeunesse, au Landeron

Ces championnats organisés par le Red-Fish de Neuchâtel ont connu un
¦v.cl succès de participation. Quelques prometteuses performances ont été
réalisées par les « espoirs » du canton. Parmi ces derniers, relevons l'excel-
hnt comportement des nageurs des clubs du Locle et de La Chaux-de-
Fonds. De nombreux titres et médailles ont été récoltées au cours de ces
joutes. Une belle preuve de la vitalité de ce sport dans les Montagnes

neuchâteloises.

Principaux résultats
î. 400 m 4-nages J 2 66-65 Filles : 1.

Nathalie Chaboudez, CNCF, 6'28"7 ; 2.
Silvia Sigona , CNCF, 6'37"3 ; 3 Sabine
Erard , RFN, 6'45"7. (CNCF, La Chaux-
de-Fonds ; LLN, Le Locle-Natation et
RFN, Red-Fish Neuchâtel). 400 m 4-
nages J 1 - J 2 Garçons : 1. C. Luchsin-
ger, RFN, 5'58"5 ; 2. J.-L. Cattin, LLN,
6'30"4 ; 1. L. Cuenat, CNCF, 6'37"5. —
200 m 4 nages J 3 Filles : 1. N. Bau-
mann , LLN, 3'42"7 ; 2. N. Jaquet, RFN,
4'20"1 ; 1. C. Benoit, CNCF, 3'28"0. —
200 m 4 nages J 3 - J 4 Garçons : 1. R.
Sigona, CNCF, 3'51"6 ; 1. J. Berthet,
CNCF, 4'02"7 ; 1. J. Bernet, LLN,
3'28"7. — 100 m. Dauphin J 1 Filles : 1.
V. Huguenin, CNCF, l'19"0 ; 2. M. Sar-
torelli , RFN, l'30"5 ; 3. C. Scheidegger,
CNCF, l'43"4. — 100 m Dauphin J 2
Filles : 1. N. Chaboudez , CNCF, l'29"l ;
2. S. Sigona, CNCF, l'30"3 ; 3. Erard ,
RNF, l'39"4. — 1. A. Form, RNF, l'24"2
(hors concours) ; 1. D. Stehlin, CNCF,
l'56"9 ; 2. F. Chitacumbi, CNCF, l'58"0 ;
3. D. Christen, CNCF, 2'28"4. — 100 m

Dauphin J 3 Filles : 1. P. Bertschi ,
RNF, l'42"6 ; 2. N. Baumann, LLN,
l'54"9 ; 1. C. Benoit, CNCF, 2'00"5. —
100 m Dauphin J 1 Garçons : 1. Y.
Crisinel RNF, l'19"2 ; 2. M. Thum,
LLN, l'29"3 ; 1. C. Luchsinger, RNF,
l'13"7 ; 2. C. Persoz, RNF, l'15"7 ; 3. M.
Volery, RNF, l'16"5. — 100 m Dauphin
J 2 Garçons : 1. G. Messmer, CNCF,
l'27"7 ; 2. A. Suter, RFN, l'49"0 ; 3. M.
Javet, RFN, l'49"3 ; 1. L. Cuenat,
CNCF, l'28"9 ; 2. D. Maurer , RFN,
l'48"6. — 100 m Dauphin J 3 Garçons :
1. J. Berthet, CNCF, 2'03"1 ; 1. J. Ber-
net, LLN, l'41"2. — 50 m Dauphin J 4
Filles : 1. I. Miloda , LLN, l'14"3 ; 2. F.
Lauper, RNF, l'15"l. — 50 m Dauphin
J 4 Garçons : 1. F. Gerhard , RNF, 47"2 ;
2. R. Sigona, CNCF, 54"4 ; 3. G. Bouille,
RFN , l'06"2. — 100 m Dos J 1 64-63
Filles : 1. S. Winteler , RFN, l'33"3 ; 1.
C. Scheidegger, CNCF, l'21"8 ; 2. V.
Huguenin, CNCF, l'24"6 ; 3. M. Sar-
torelli , RFN, l'29"6. — 100 m Dos J 2
66-65 Filles : 1. S. Sigona, CNCF,
l'24"6 ; 2. C. Monod, RFN, l'28"3 ; 3. V.
Schindelholz, RFN, l'29"l ; 1. A. Form,
RFN, l'22"l (hors concours) ; 1. D.
Stehlin, CNCF, l'30"6 ; 2. A.-C. Mat-
they, LLN, l'35"3 ; 3. F. Chitacumbi,
CNCF, l'44"2. — 100 m Dos J 3 68-67
Filles : 1. P. Bertschi, RFN, l'42"6 ; 2.
N. Baumann, LLN, l'53"3 : 3. N. Jaquet,
RFN, 2'02"4 ; 1. C. Benoit , CNCF,
l'41"8 ; 2. E. Abela , CNCF, l'49"7 ; 3. J.
Solderer, RFN, 2'06"9. — 100 m Dos Ju-
niors Garçons : 1. P. Rognon, RFN,
l'06"4 (hors concours). — 100 m Dos J 1
64-63 Garçons : 1. Y. Crisinel, RFN,
l'21"7 ; 2. M. Thum, LLN, l'35"6 ; 3. P.-
A. D'Agostino, RFN, l'38"2. — 1. C.
Luchsinger, RFN, l'15"3 ; 2. C. Persoz,
RFN, l'27"8 ; 3. M. Volery, RFN, l'28"2.
— 100 m Dos J 2 66-65 Garçons : 1. M.
Javet, RFN, l'37"8 ; 2. G. Messmer,
CNCF, l'38"9 ; 3. C. Suter, RFN,
l'44"6 ; 1. L. Cuenat, CNCF, l'30"2 ; 2.
D. Maurer, RFN, l'36"l. — 100 m Dos J
3 68-67 Garçons : 1. S. Lautenbacher,
RFN, l'38"6 ; 2. J. Berthet , CNCF,
l'44"l ; 3. O. Pauchard , RFN, 2'11"2. —
1. J. Bernet, LLN, l'37"6 ; 2. D. Gumy,
RFN, l'44"4 ; 3. P. Jacot, CNCF, 2'02"5.
— 50 m Dos J 4 69 Filles : 1: I. Miloda ,
LLN, l'00"4 ; 2. F. Lauper, RFN, l'07"4.
— 50 m Dos, J 4 69 Garçons : 1. R. Si-
gona, CNCF, 46"1 ; 2. F. Gerhard, RFN,
47"9 ; 3. G. Bouille, RFN, 58"1. — Re-
lais 4 X 100 m 4 nages Filles : 1. CN La
Chaux-de-Fonds, CNCF, I, 5'24"3 ; 2.
Red Fish Neuchâtel, RFN H, 6'18"4. —
Re'ais 4 X 100 m 4 nages Garçons : 1.
Red Fish Neuchâtel , RFN I, 5'16"1 ; 2.
Le Locle-Natation LLN, 5'36"3 ; 3. CN
La Chaux-de-Fonds, CNCF I, 6'28"7. —
100 m Brasse J 1 64-63 Filles : 1. S.
Winteler, RFN, l'48"4. — L S. Matthey,

LLN, l'29"9 ; 2. B. Delley, RFN, l'31"4 :
3. M. Sartorelli , RFN, l'37"4. — 100 m
Brasse, J 2 66-65 Filles : 1. N. Cha-
boudez, CNCF, l'32"5 ; 2. S. Erard ,
RFN, l'39"8 ; 3. P. Lauper, RFN, l'43"2,
— 1. A. Form, RFN, l'33"6 (hors con-
cours) ; 1. A.-C. , Matthey, LLN l'39"5 ;
2. F. Chitacumbi, CNCF, l'48"3 ; 3. D.
Christen, CNCF, l'55"l. — 100 m Bras-
se J 3 68-67 Filles : 1. P. Bertschi, RFN,
l'49"2 ; 2. N. Jaquet, RFN, 2'04"0. — 1.
E. Abela , CNCF, 2'00"5 ; 2. J. Solderer ,
RFN, 2'14"4. — 100 m Brasse J 1 64-63
Garçons : 1. M. Thum, LLN, l'28"8 ; 2.
Y. Crisinel , RFN, l'36"2 ; 3. P.-A. D'A-
gostino, RFN, l'42"7. — 1. M. Volery,
RFN, l'25"2 ; 2. C. Luchsinger, RFN,
l'26"l ; 3. J.-L, Cattin, LLN, l'26"4. —
100 m Brasse J 2 66-65 Garçons : 1. R.
Gehard, RFN, l'42"3 ; 2. A. Suter, RFN,
l'43"l ; 3. M. Javet, RFN, l'51"3. — 1.
L. Cuenat CNCF, l'40"l ; 2. D. Maurer ,
RFN, l'44"3. — 100 m Brasse J 3 68-67
Garçons : 1. S. Lautenbacher, RFN,
2'09"9 ; 2. O. Pauchard, RFN, 2'10"5 ; 3.
J. Berthet , CNCF, 2'29"1. — 1. J. Ber-
net , LLN, l'48"6. — 50 m Brasse J 4 69
Filles : 1. F. Lauper, RNF, 58"6 ; 2. I.
Miloda , LLN, 59"6. — 50 m Brasse J 4
69 Garçons : 1. F. Gerhard , RFN, 53"4 ;
2. R. Sigona, CNCF, l'02"l ; G. Bouille,
RFN, 53"3. — 100 m Libre J 1 64-63
Filles : 1. A. Form, RFN, l'07"8 HC. —
RFN, 53"3. — 100 m libre, J 1 64-63 Fil-
les : 1. S. Winteler, RFN, l'22"2 ; 2. V.
Huguenin, CNCF, l'13"7 ; 3. S. Matthey,
LLN, l'œl4"3. — 100 m Libre, J 2 66-65
Filles : 1. A. Form, RFN, l'07"8 HC. —
1. A.-C. Matthey, LLN, l'16"8 ; 2. D.
Stehlin, CNCF, l'21"7 ; 3. F. Chitacum-
bi , CNCF, l'29"4. — 1. S. Sigona , CNCF,
l'12"8 ; 2. C. Monod , RFN, l'15"5 ; 3. N.
Chaboudez, CNCF, l'15"5 (selon déci-
sion du juge d'arrivée). — 100 m Libre
J 3 68-67 Filles : 1. P. Bertschi , RFN.
l'24"6 ; 2. N. Baumann, LLN, l'27"3 ; 3.
N. Jaquet , RFN, l'54"l. — 1. C. Benoit ,
CNCF, l'17"8 ; 2. E. Abela, CNCF,
l'39"0 ; J. Solderer, RFN, l'44"l. — 100
m Libre J 1 64-63 Garçons : 1. Y
Crisinel, RFN, l'08"5 ; 2. M. Thum,
LLN, l'14"9 ; 3. P.-A. D'Agostino, RFN,
l'40"3. — 1. M. Volery, RFN, l'03"6 ; 2.
C. Luchsinger, RFN , l'05"2 ; 3. J,
Cattin, LLN, l'07"l. — 100 m Libre, J 2
66-65 Garçons : 1. G. Messmer, CNCF,
l'14"4 ; 2. R. Gerhard , RFN, l'19"6 ; 3.
M. Javet, RFN, l'23"5. — 1. L. Cuenat ,
CNCF, l'12"3 ; ' 2. D. Maurer, RFN,
l'27"3. — 100 m Libre J 3 68-67 Gar-
çons : 1. J. Berthet , CNCF, l'29"6 ; 2. S.
Lautenbacher, RFN, l'32"4 ; 3. O.
Pauchard , RFN, l'47"4. — 1. J. Bernet ,
LLN, l'19"0 ; 2. D. Gumy, RFN, l'29"7 ;
3. P. Jacot , CNCF, l'42"l. — 50 m Libre
J 4 69 Filles : 1. F. Lauper, RFN, 54"1 ;
2. I. Miloda, LLN, 54"9. — 50 m Libre J
4 69 Garçons : 1. F. Gerhard, RFN,
38"3 ; 2. R. Sigona, CNCF, 40"4 ; 3. G.
Bouille, RFN, 47"0. — 4 X 100 m Libre
Filles : 1. Red Fish Neuchâtel , RFN I,
4'51"2 ; 2. CN La Chaux-de-Fonds,
CNCF I, 5'00"9 ; 3. Red Fish Neuchâtel ,
RFN II , 5'24"2. — 4 X 100 m Libre
Garçons : 1. Red Fish Neuchâtel , RFN
I, 4'37"6 ; 2. Le Locle-Natation, LLN,
4'53"4 ; 3. Red Fish Neuchâtel, RFN II ,
5'36"9.

Formation des groupes pour la prochaine
Coupe de football de la région jurassienne

C'est le 5 août déjà que va débuter la
prochaine édition de la Coupe juras-
sienne de football. 56 équipes étant ins-
crites, le comité de jeu de l'Assemblée
jurassienne a formé 14 groupes de qua-
tre équipes pour le tour éliminatoire
qui se disputera sous forme de cham-
pionnat. Le vainqueur de chaque
groupe sera qualifié pour la suite de la
compétition qui se déroulera alors par
élimination directe.

Cette compétition est intéressante à
plus d'un titre. Elle offre aux clubs une
excellente préparation avant la reprise
du championnat fixée au 26 août.
D'autre part , l'article 33 du règlement
de jeu de l'ASF étant appliqué inté-
gralement, les joueurs suspendus
peuvent purger leurs peines à cette oc-
casion. Les matchs de ce tour élimina-
toire auront lieu les 5, 12 et 19 août.

FORMATION DES GROUPES

Groupe 1: Courtemaîche, Fontenais,
Glovelier, Fahy.

Groupe 2: Courrendlin, Moutier, Le
Noirmont, Soyhières.

Groupe 3: Courgenay, Vendlincourt,
Rebeuvelier, Pleigne.

Groupe 4: Courrendlin, Tramelan,
Mervelier, Montsevelier.

Groupe 5: Glovelier, Porrentruy,
Courtedoux, Bonfol.

Groupe 6: Cormol, Corban, Les
Genevez, Bévilard.

Groupe 7: Bassecourt, Lugnez,
Grandfontaine, Delémont.

Groupe 8: Chevenez, Aile, Saignelé-
gier, Movelier.

Groupe 9: Boncourt, Coeuve,
Perrefitte, Moutier.

Groupe 10: Develier, Courroux, Mer-
velier, Court.

Groupe 11: Le Noirmont, Belprahon,
Olympia, Courtelary.

Groupe 12: Tavannes, Saint-Ursanne,
Bonfol , Saignelégier.

Groupe 13: TJSI Moutier, Courtelary,
Montfaucon, Lajoux.

Groupe 14: Bourrignon, Courchapoix,
Delémont, Boécourt. (MA)

Moutier se renf orce
Le FC Moutier annonce l'engagement

du joueur Pfeiffer qui vient du FC
Bienne e'n ligue nationale B. (kr)

ARRIVEE A VEVEY
Le secrétariat du Vevey-Sports an-

nonce l'engagement pour un an de
Franco Marchi (33 ans). L'ex-demi ser-
vettien disputait l'an dernier le cham-
pionnat de France de quatrième divi-
sion avec Annemasse.

Fête romande des garçons-lutteurs au Locle
A la veille des vacances horlogères, le Comité d'organisation de cette importante
manifestation, sous la présidence de M. Hermann Widmer, a tenu une séance afin
de faire le point sur les préparatifs de cette Fête. On a pu constater avec satis-
faction que les différents responsables des commissions, tant technique que
financière ont présenté un rapport optimiste et que l'on s'achemine vers un

succès populaire.

AUX JEANNERET
Par rapport aux premières disposi-

tions prises un important changement
est intervenu sur le choix de l'empla-

Boxe

Coetzee-Tate pour la
succession d'Ali

Le Sud-Africain Gerrie Coetzee et
l'Américain John Tate se rencontreront
pour tenter de conquérir le titre
de champion du monde des poids
lourds (WBA), anno'nce-t-on officielle-
ment à Johannesbourg. « Mohammed
Ali abandonnant la boxe, la WBA a
décidé que le titre mondial , désormais
vacant , revienne au vainqueur du
match Tate - Coetzee », a déclaré M.
Mike Morlimer , président du comité de
la World Boxing Association. Le com-
bat pourrait avoir lieu au mois de sep-
tembre, en Afrique du Sud.

cément. Primitivement prévue sur le
terrain de Beau-Site, la 7e Fête roman-
de des garçons-lutteurs se déroulera
sur le Stade des Jeanneret. Nul doute
que ce changement apportera un intérêt
supplémentaire à cette manifestation.

On attend plus de 200 jeunes garçons
venant des cantons de Genève, Vaud,
Valais, Fribourg et Neuchâtel. Ce qui
nous promet un joli spectacle.

PROGRAMME DÉFINITIF
7 h. 30: appel des lutteurs sur le

Stade des Jeanneret.
8 h.: début des luttes.
11 h. 45: arrêt et dîner.
13 h.: départ du cortège avec la par-

ticipation de la Musique militaire.
13 h. 30: reprise des luttes.
16 h. 30: proclamation des résultats

et distribution des prix.
Les fervents adeptes de la lutte et le

public loclois réserveront d'ores et déjà
leur dimanche 26 août afin d'assister
nombreux à cette Fête romande de la
jeunesse. (Mas)

Bering favori
du slalom de Bure

! Automobilisme

L'écurie des Ordons organise ce
week-end son traditionnel slalom de
Bure. 97 coureurs non licenciés et 79 li-
cenciés ont fait parvenir leur inscrip-
tion aux organisateurs. La journée de
demain sera réservée aux débutants. Le
premier départ sera donné à 12 h. 15.
Le lendemain les meilleurs spécialistes
suisses seront au départ. Parmi les pi-
lotes qui viseront une place sur le po-
dium , mentionnons les noms de Marcel
Nusbaumer (Courrendlin) et Rolf
Maederin de Bâle (groupe 2f; Jean-
Claude Bering (La Chaux-de-Fonds),
(groupe 3); Eric Chapuis et Philippe
Carron (groupe 4); M. Jacques Boillat.
de Montfaucon (groupe 6), etc. (Bro)

Championnats neuchâtelois de tennis juniors à La Chaux-de-Fonds

Commencés le 13 juin sur plusieurs
courts du canton , les championnats
neuchâtelois juniors de tennis se sont
terminés ce dernier week-end sur les
installations du TC La Chaux-de-
Fonds. On notera la participation d'une
centaine de garçons et filles dans les
différentes catégories. La pluie a per-
turbé les rencontres du premier week-
end mais, grâce au dévouement des co-
mités de La Chaux-de-Fonds et du
Locle, les courts couverts ont été mis à
disposition. A relever le bon compor-
tement de tous les joueurs et la nette
progression des jeunes du haut du can-
ton qui ont récolté quatre titres.

Résultats
Filles 4 (1967 et plus jeunes): Victoire

de Anne Chabloz (Le Locle) face à
Brigitte Villard (Cortaillod) après un
match marathon de trois sets indécis. A
noter que ces deux filles font partie du
cadre romand.

Filles 3 (65-66): Titre également pour

Dominique Chabloz (Le Locle) face a
Corinne Manrau (Cortaillod) 6-2, 6-3.

Filles 2 (63-64): Domination totale de
Valérie Rusca (Mail) qui enlève la
finale 6-0, 6-0 devant F. Mamie. (Le
Locle).

Filles 1 (61-62): Titre de championne
cantonale à Fabienne Perrin (Fleurier)
face à S. Pianu (C. Mail). Faible par-
ticipation dans cette catégorie: Six ins-
criptions.

Garçons 4 (67 et plus jeunes): Gabriel
Fémenia (Couvet) dispose facilement en
finale de Nicolas Stehlin (La Chaux-de-
Fonds) 6-1, 6-1.

Garçons 3 (65-66): Gilles Neuen-
schwander (La Chaux-de-Fonds), qui

Olivier Erard. (photo Schneider)

s'était distingue dernièrement aux
championnats romands en accédant à la
finale, remportait, à la surprise généra-
le, la victoire face à Yong-Kyu Graf
(Cadolles) 6-1, 7-5.

Garçons 2 (63-64): Titre pour le
Chaux-de-Fonnier Olivier Erard face à
Patrick Chabloz (Le Locle) 6-2, 6-4,
après une rencontre d'un très bon ni-
veau.

Garçons 1 (61-62): Pour la troisième
fois consécutive, Olivier Piana (Mail)
décroche le challenge (définitivement)
devant son camarade de club Daniel
Muller 6-2, 6-1. O. Piana est champion
romand juniors I.

Résultats
Filles 4, demi-finales: A. Chabloz -

Muller 6-2, 6-0; Villard - Uebersax 6-4,
6-2. Finale: A. Chabloz - Villard 6-4, 6-
7, 6-3.

Filles 3, demi-finales: Manrau-Kauss-
ler 6-1, 6-1; D. Chabloz - Uebersax 6-0,
6-0. Finale: D. Chabloz - Manrau 6-2,
6-3.

Filles 2, demi-finales: Mamie - Beiner
6-2, 2-6, 7-5; Rusca - Graf 6-0, 6-0.
Finale: Rusca - Mamie 6-0, 6-0.

Filles 1, demi-finales: Piana - Aubry,
wo; Perrin - Neuenschwander 6-2, 6-2.
Finale: Perrin - Piana 6-2, 6-1.

Garçons 4, demi-finales: N. Stehlin -
Wuthrich 7-6, 7-5; Fémenia - Grosjean
6-1, 6-1. Finale: Fémenia - Stehlin 6-1,
6-1.

Garçons 3, demi-finales: Neuschwan-
der - Stehlin L., 6-2, 7-6, Graf -
Badertscher 6-2, 6-4. Finale: Neuen-
schwander - Graf 6-1, 7-5.

Garçons 2, demi-finales: Chabloz -
Grisoni 6-3, 6-2; Erard - Santschi 6-2,
6-1. Finale: Erard - Chabloz 6-2, 6-4.

Garçons 1, demi-finales: Muller -
Graf L., 6-4, 7-6; Piana - Bregnard 6-2,
6-2. Finale: Piana - Muller 6-2, 6-1.

0. Erard et G. Neuenschwander maître chez eux

Divers

Six champions olympiques, quatre
détenteurs de records du monde, et
neuf champions panaméricains pren-
dront part , à partir de demain aux
épreuves d'athlétisme des huitièmes
Jeux panaméricains, à Porto-Rico. Le
plateau est très relevé chez les hom-
mes, où la participation des Améri-
cains, des Cubains et des sprinters des
Caraïbes devrait donner lieu z d'excel-
lentes performances, à six semaines de
la deuxième Coupe du monde, à Mont-
réal. La présence des étoiles de l'athlé-
tisme Alberto Juantorena, Silvio Léo-
nard , Reynaldo Nehemiah, Joao de Oli-
veira, Hasely Crawford, Don Quarrie
et Mac Wilkins, confèrent du prestige à
ces Jeux de « l'Hémisphère ouest » qui
précèdent les « Spartakiades », répéti-
tion générale en vue des Jeux olym-
piques de Moscou.

Jeux panaméricains

te monde sportif » le monde sportif » le monde sportif • Le monde sportif



Hassan Kazémi, nouveau président central
Assemblée générale du FC La Chaux-de-Fonds

Au cours de cette assemblée et de gauche à droite, MM. Ma'rcel Mauron, président technique ; Freddy Rumo, pré-
sident d'honneur ; Riccardo Bosquet, président de la Commission financière et Hassan Kazémi, nouveau président

central. (Impar-Bernard)

Le Football-Club La Chaux-de-Fonds a tenu hier soir ses assises annuelles.
Il appartenait au président en charge, Me Freddy Rumo, de diriger les
débats. C'est avec compétence qu'il mena une assemblée comprenant 67
membres. En moins de deux heures tout était dit. Retenons spécialement
les succès remportés sur le terrain par la première équipe, championne
suisse de ligue nationale B ; par les vétérans qui sont champions neu-
châtelois et par les juniors avec des titres pour les A1, les inters C et les

talents D.

de ces derniers temps et qui a su diri-
ger le mouvement financier avec ri-
gueur. P. G.

RAPPORTS ADOPTES
Le plan financier a naturellement

retenu une attention légitime. C'est,
on le suppose bien, le côté sensible
d'un club de football. Le déficit
d' exploitation est de 5537 f r .  30
seulement. Il s'agit là d'une perte
minime si l' on songe aux engage-
ments financiers que représentent
une formation qui a obtenu un titre
de champion.

Les rapports ont été « applaudis »
comme il se doit. Ils étaient tous
pleins d'optimisme et l'on peut, sans
crainte, miser sur une saison
prochaine très ouverte, autant dans
le mouvement juniors que dans les
séries actives.

PASSASSION DE POUVOIRS
Après quatre ans, Me Freddy

Rumo a demandé d'être relevé de sa
fonction. C'est M. Hassan Kazémi,
architecte très connu en notre ville
qui lui succédera. Des discours de
circonstance furent échangés. « L'an-
cien » président souhaita bonne
chance à son successeur. Celui-ci
allait brosser un tableau général

Capraro revient
Lors de cette assemblée, le

nouveau président devait annoncer
les transferts déj à conclus en
précisant que la date limite était le
10 juillet et que d'autres contacts
étaient en cours. Parmi les
arrivants, Koller (Granges), Capraro
(NE Xamax), Kaelin (Delémont),
Ripamonti (définitif), Hermida
(Floria) et Dubois, du Noirmont.

dont nous nous plaisons à relever
l' essentiel qui s'adresse autant à ses
membres qu'à la population chaux-
de-fonnière:

« Le présid ent Rumo vient de nous
présenter le bilan de ses e f for ts , ceux
de son comité, ainsi que le
magnifique résultat obtenu. Certes,
pour l'homme de la rue qui aime le
football , c'est le résultat qui compte,
mais il ne sait pas et ne peut pas
savoir l'énorme travail et le sacrifice
du temps que l' on prend souvent à sa
famille et l'incertitude qu'il faut
supporter lors de chaque match.
Gagnerons-nous, y aura-t-il assez de
spectateurs ?

» Car, en réalité, la présence des
spectateurs n'est pas seulement une
nécessité financière , quoique abso-
lument nécessaire, mais avant tout
leur présence est un encouragement
pour les joueurs, les dirigeants, pour
l'entraîneur et pour tous ceux qui
s 'en occupent de près et de loin.

» Quand ce samedi 23 juin, à
l'issue de laquelle l'équipe a
remporté la victoire tant attendue et
méritée, la présence de 3500 specta-
teurs, leurs « hop-Chaux-de-Fonds »,
leurs cris du cœur à chaque occasion
et action motivées, a donné un élan
encore plus que d'habitude aux
joueurs pour imposer leur jeu et leur
volonté de gagner.

»En réalité , la gestion d'un club de
football n'est plus une af fa ire
familiale , mais une af fa ire  publique.
Au début de chaque saison, il faut
acheter, il faut  vendre, selon ses
possibilités financières, pour pouvoir
en f in  de compte, assurer les enga-
gements financiers , les frais
généraux et pour, du même coup,
assurer une équipe homogène et
ef f icace pour pouvoir satisfaire son
public, qui vient au stade comme
dans une arène pour voir ses
toréadors se défendre et pour voir la
mise à mort de l' adversaire.

» Les mécènes, financiers de jadis
n'existent plus, il n'y a qu'une poi-
gnée d'hommes acharnés, volontai-
res, décidés, qui essayent de créer
cette étincelle nécessaire à la liaison
entre le public et les joueurs et qui
essayent de participer, à leur ma-
nière, à l' existence de leur cité, à la
vie de leur ville.

» C'est pourquoi le FC La Chaux-
de-Fonds, par la voix de son prési-
dent, demande expressément au pu-
blic chaux-de-fonnier de compren-
dre que sans son aide massive et
suivie, nous ne pouvons pas réaliser
notre but, sans sa présence nous ne
pouvons pas créer cette étincelle de
liaison entre les joueurs et le public.
Il faut que le public chaux-de-fon-
nier, par sa présence dans notre
stade et même dans les autres stades,
nous donne le motif de notre
dévouement et de notre acharne-
ment.

» Il faut aussi que nos autorités de
la ville, qui ont déjà fai t  beaucoup
pour le football , ce dont j e  les re-
mercie sincèrement, nous aident
encore davantage.

» Il nous faut absolument revoir de
toute urgence le problème de la lu-
mière du stade, l'état des vestiaires,
la buvette, les haut-parleurs, les tri-
bunes, pour nous permettre de
recevoir la télévision, nos visiteurs et
notre public, car l'ascension du FC
La Chaux-de-Fonds en ligue A
nécessite des installations bien p lus
importantes que celles déjà
existantes ».

Me Rumo à l'honneur
L'ultime point de l'ordre du jour

allait permettre au nouveau président
d'ouvrir son règne par un acte fort
sympathique. Il porta au titre de pré-
sident d'honneur, avec l'assentiment de
son comité et de l'assemblée, Me Fred-
dy Rumo, l'homme qui a mené le FC La
Chaux-de-Fonds aux heures de gloire

Borg rencontrera Tanner en finale
Pas de surprise, hier, a Wimbledon

Le Suédois Bjorn Borg, déjà vain-
queur ces trois dernières années,
s'est magistralement qualifié pour la
finale du tournoi de Wimbledon, en
écrasant l'Américain Jimmy Connors
en trois sets, après une partie de très
grande qualité qui duré 1 h. 46'.
De bout en bout , Borg a été épous-
touflant. Servant bien — onze aces
— retournant avec maîtrise et im-
primant au jeu une cadence infer-
nale, grâce à une longueur de balle
exceptionnelle, le champion Scandi-
nave a dominé sans arrêt son adver-
saire qui a pourtant été tout à fait à
la hauteur du débat. Connors a sou-
vent répliqué avec bonheur au Sué-
dois par des balles également lon-
gues et puissantes, ainsi que par des
incursions au filet parfois efficaces.
Mais il a manqué plusieurs occa-
sions de faire la différence qui lui
ont été fatales.

EXPLOIT UNIQUE
POUR LE SUEDOIS ?

Bjorn Borg, vainqueur à Wimbledon
en 1976, 1977 et 1978, paraît donc
maintenant bien parti pour s'adjuger
une quatrième victoire d'affilée , et réa-
liser un exploit unique depuis la Pre-
mière Guerre • mondiale. Roscoe
Tanner, son adversaire en finale same-
di, puisque la tête de série numéro 5 a

logiquement triomphé de son compa-
triote américain Pat Dupré, révélation
de ce tournoi , ne semble en effet pas
capable de détrôner l'impressionnante
« machine » suédoise que représente
Borg, dont la régularité imperturbable
est presque effrayante.

RESULTATS
Simple messieurs, demi-finales :

Roscoe Tanner (EU) bat Pat Dupré
(EU) 6-3, 7-6, 6-3 ; Bjorn Borg (Su) bat
Jimmy Connors (EU) 6-2, 6-3, 6-2.

Double dames, demi-finales : Betty
Stove et Wendy Turnbull (Hollande,
Australie) battent Mima Jausovec et
Virginia Ruzici (Yougoslavie, Rouma-
nie) 6-1, 7-5 ; Billie-Jean King et Mar-
tina Navratilova (EU, apatride) battent
Françoise Durr et Virginia Wade
(France, GB) 6-2, 6-4.

ISABELLE VILLIGER
EN QUARTS DE FINALE

La Suissesse Isabelle Villiger s'est
qualifiée pour les quarts de finale du
tournoi féminin juniors de Wimbledon.
Elle a en effet battu , lors du troisième
tour, l'Australienne S. Léo en deux
sets. Par contre, la toute jeune Améri-
caine d'origine suisse Andréa Jaeger , a
échoué à ce stade de la compétition ,
face à l'Italienne B. Rossi. — Résul-
tats : Isabelle Villiger (Suisse) bat S.
Léo (Australie) 7-5, 6-2 ; B. Rossi (Ita-
lie) bat A. Jaeger (EU) 3-6, 6-4, 6-3.

Hinault reste en jaune et Sutter gagne deux places
Tour de France : après le contre la montre par équipes

Comme prévu, l'équipe Ti-Raleigh dirigée par Peter Post a remporté le
huitième étape du Tour de France, une course contre la montre par équi-
pes disputée sur 90 km. 200 entre Deauville et Le Havre. Mais là s'arrête
la comparaison avec la course du même genre disputée lors de la qua-
trième étape, dimanche dernier entre Captieux et Bordeaux (86 km.). En
effet, malgré ce succès de la formation du champion du monde Gerrie
Knetemann et du Suisse Uli Sutter, le grand gagnant de la journée a une

fois encore été le Français Bernard Hinault.

KUIPER GRAND BATTU
Le Français a non seulement conservé
son maillot jaune de leader du classe-
ment général, mais il a encore conso-
lidé sa position : il précède en effet dé-
sormais Joop Zoetemelk de l'18 et-sur-
tout,:,jl a relégué ,un autre de ses ri-
vaux hollandais, Hennie Kuiper, à 4'31.
Kuiper faisait figure de porteur possi-
ble du maillot j aune au terme de cette

huitième étape ; il aura en fait été le
grand battu de la journée, tandis que
Zoetemelk, à l'instar du Portugais Joa-
quim Agostinho, malgré sa jambe dou-
loureuse, ont réussi à limiter les dé-
gâts. ...
• "En cette ^circonstance, Bernard Hi-
nault doit une fière chandelle à ses
équipiers. Certes, le terrain accidenté
convenait bien mieux à l'équipe Gitane
que les routes plates des Landes, di-
manche dernier. Mais l'équipe dirigée
par Cyrille Guimard a tout de même
surpris en ne concédant que 6 secondes
aux grands favoris de TI-Raleigh. Sur
le plan psychologique, ce résultat est
très important pour Bernard Hinault
au terme de cette superbe course con-
tre la montre courue à plus de 48 kilo-
mètres à l'heure de moyenne, et dont
les trois premières équipes (celles de
Thurau ayant terminé au troisième
rang) n'ont finalement été séparées que
par... 8 secondes.

LES « PEUGEOT »
MALCHANCEUX

Hennie Kuiper, par contre, a concédé
beaucoup de terrain puisqu'il a perdu
3'55. Il faut dire que les Peugeot ont
été particulièrement malchanceux en
étant victimes de trois crevaisons dans
les premiers kilomètres. L'équipe a
alors longuement tergiversé, s'est éner-
vée et elle n'a plus jamais retrouvé sa
cohésion.

SUTTER QUATRIEME
Si Bernard Hinault est sans nul

doute le principal bénéficiaire de la
journée , Uli Sutter est lui aussi par-
venu à améliorer sa position puisqu'il
occupe désormais la quatrième place
du classement général, à 2'41 du Fran-
çais, et à une seconde seulement der-
rière le Suédois Sven-Ake Nilsson.
Pourtant , les TI-Raleigh n'ont pas joué
sa carte. Le Suisse confiait de lui-mê-
me à l'arrivée qu'ils avaient avant tout
travaillé pour la victoire d'étape. Il fut
d'ailleurs légèrement distancé par ses
camarades sur le circuit final. Il n'em-
pêche que Uli Sutter occupe désormais
une position remarquable qu'aucun
coureur suisse n'avait plus détenue de-
puis bien longtemps dans le Tour de
France.

Huitième étape, Deauville - Le Ha-
vre, 90 km. 200 contre la montre, par
équipes : 1. Raleigh (Knetemann , Wel-
lens, Lubberding, Raas) 7 h. 21'48
(moyenne de 48 km. 348) ; 2. Renault
(Villemiane, Bernaudeau , Hinault ,
Chassang) 7 h. 22'12 ; 3. Ijsboerke (Ja-
cobs, Verlinden, Thurau, Delcroix) 7 h.
22'20 ; 4. Mercier (Zoetemelk, Friou,
Nilsson, Martin) 7 h. 25'48 ; 5. Flandria
(Demeyer, de Schoenmaecker, Agostin-
ho, Bittinger) 7 h. 29'04 ; 6. Peugeot
(Hézard , Bossis, Kuiper, Legeay) 7 h.
37'20 ; 7. Magniflex (Baronchelli) 7 h.
38'32 ; 8. Daf (Schepers) 7 h. 41'56 ; 9.
Kas (van Impe) 7 h. 47'52 ; 10. Splen-
dor (Pollentier) 7 h. 47'56 ; 11. Bianchi
(de Muynck) 7 h. 50'00 ; 12. La Redoute
(Martinez) 7 h. 53'08 ; 13. Inoxpran
(Battaglin) 7 h. 54'44 ; 14. Fiat (Alban)

CLASSEMENT GENERAL : 1. Ber-
nard Hinault (Fr) 30 h. 42'54 ; 2. Joop
Zoetemelk (Ho) à 1*18 ; 3. Sven-Ake
Nilsson (Su) à 2'40 ; 4. Uli Sutter (Suis-
se) à 2'41 ; 5. Joaquim Agostinho (Por)
à 4'05 ; 6. Jean-René Bernaudeau (Fr)
à 4'29 ; 7. Gery Verlinden (Be) .à 4'30 ;
8. Hennie Kuiper (Ho) à 4'31 ; 9. André
Dierickx (Be) 'à 6'41 ; 10. Pierre Ray-
mond Villemiane (Fr) à 6'51 ; 11. Ba-
ronchelli (It) à 9'09 ; 12. Seznec (Fr) à
11'33 ; 13. van de Velde (Ho) à 12'18 ;
14. Wellens (Be) à 12'45 ; 15. Hézard
(Fr) à 12'49 ; 16. Schepers (Be) à 13'04;
17. Lubberding (Ho) à 13'44 ; 18. Maas
(Ho) à 14'04 ; 19. Bittinger (Fr) à 14'49;
20. Mariano Martinez (Fr) à 15'04 ; puis
114. Stefan Mutter (Suisse) à 1 h. 11'04.

Classement général par équipes : 1.
Renault 123 h. 17'13 ; 2. Raleigh 123 h.
22'55 ; 3. Mercier 123 h. 27'02 ; 4. Ijs-
boerke 123 h. 35'37 ; 5. Flandria 123 h.
36'01 ; 6. Peugeot 124 h. 13'50.

Record mondial

! Athlétisme

pour Coe sur 800 m...
Le Cubain Alberto Juantorena avait

subi l'année dernière à Zurich sa pre-
mière défaite sur 800 mètres. Il a
maintenant perdu son record du monde
de la distance. Au stade Bislet d'Oslo,
le Britannique Sébastian Coe,
troisième des championnats d'Europe
de Prague en 1978, a amélioré de 1"11
le record qu'il avait établi lors de
l'Universiade 1977 à Sofia (l'42"33 con-
tre l'43"44).

R yf f e l  meilleur Suisse
sur 3000 m.

Au cours de la réunion qui a vu Sé-
bastian Coe améliorer le record du
monde du 800 mètres, le Bernois Mar-
kus Ryffel a battu , pour sa part , son
record suisse du 3000 mètres. Double
champion d'Europe en salle sur la dis-
tance, il a réussi 7'41"57 alors que son
précédent record, établi le 5 septembre
1978 à Francfort , était de 7'42"17. Mar-
kus Ryffel a ainsi battu ce record pour
la troisième fois. Il a cependant dû
s'incliner devant l'Irlandais Eamon
Coghlan,

Record du monde pour Robert Dill-Bundi
Le fait marquant de la deuxième

journée des championnats suisses sur
piste au Hallenstadion , a été enregis-
trée dans les éliminatoires de la pour-
suite individuelle: le Valaisan Dill-
Bundi , tenant du titre, a établi un nou-
veau record du monde sur pii^e cou-
verte des 4 km. en réussissant 3'43"89.
Il a ainsi amélioré de 3"32 le précédent
record , établi par l'Italien Orfeo Pizzo-
ferrato le 5 août 1978 à Milan. Il a du
même coup pulvérisé (amélioration de
13"76) le record suisse que Josef
Waelchll détenait depuis deux ans. R.
Dill-Bundi avait déjà couvert la distan-

ce en 4'45"20 il y a trois ans mais sa
performance n'avait pu être homolo-
guée.

Cette fois, toutes les prescriptions re-
quises pour l'homologation du record
ont été respectées (chronométrage élec-
trique, médecin pour le contrôle anti-
doping notamment). Outre Dill-Bundi,
Hans Kaenel, Hansrudi Macrki et
Walter Baumgartner ont également fait
mieux que le précédent record suisse.
Ces quatre coureurs se retrouveront
d'ailleurs en demi-finales. En quart de
finale, Dill-Bundi a derechef réussi
l'excellent temps de 4'44"24 après avoir
rejoint Urs Berger au lie tour.

Hippisme

Les Suisses ont cintinué de se
distinguer au CSIO de Paris, à
Longchamp. Après quatre épreuves,
ils comptent trois victoires et une
deuxième place. Jeudi encore, ils ont
remporté les deux épreuves de la
journée grâce à Willi Melliger et à
Walter Gabathuler. '

Paris convient aux
cavaliers helvétiques

! Hockey sur glace

A Serrières les hôtes de marque
se suivent !

En mai dernier, c'était le
talentueux joueur canadien Jacques
Lemaire, dont le récent engagement
par le HC Sierre a fait couler
beaucoup d'encre tant au Canada
qu'en Suisse, qui était reçu par le
Hockey-Club Serrières.

Aujourd'hui, c'est au tour d'un non
moins célèbre international d'être
l'hôte de l'équipe serrièroise. Mardi
soir, en effet , on a pu voir le
Tchèque Novak, venu en copain au
Chanet, s'entraîner, avec sérieux et
plaisir, au milieu des Vert et Blanc.

Voilà certes, des contacts précieux
que les dirigeants du HC Serrières
sauront entretenir. (B)

Que f aisait Novak
au Chanet ?

L'étape d'aujourd'hui
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— Aux faits, Bob ! Pas de commentaires !
— Randall rentrait chez lui pour un jour

de fête lorsqu'il apprit que son père était mort
dans un accident d'auto. Il téléphona à sa
mtre de Central City et elle lui confirma
cette nouvelle. Lorsqu'elle fut interrogée plus
tard , elle dit qu'il perdit complètemnet la rai-
son tandis qu 'ils parlaient. La première chose
qu'il fit  ensuite fut  d'acheter un pic à glace
dans un magasin d'outils local , puis il dis-
parut. Deux jours plus tard , il fut signalé
marchant sur la route à l'extérieur des usines
de tracteurs Case. Les gardiens des grilles
s'imaginèrent qu'il s'agissait d'un vagabond
et le renvoyèrent avec une mise en garde de
routine. Un peu plus tard , selon Randall , il
pénétra à l'intérieur de l'usine de matériel
lourd caché dans un camion vide. Il passa la
nuit dans l'entrepôt. Cette nuit-là, selon ce qu 'il
raconta lors de sa mise en accusation , le fan-
tôme de son père lui apparut en rêve et lui
intima l'ordre de tuer le premier homme blanc
qu'il rencontrerait. La chance voulut que ce
fût Walter Case lui-même. Il vint à l'usine
faire une inspection-surprise, accompagné seu-
lement de son chauffeur garde du corps.

Partridge tourna une page de notes et con-
sidéra Rick intensément avant de poursuivre
la lecture de son résumé.

— C'est un détail intéressant à noter , car ce
garde du corps n'était autre que Harold Coït ,

l'actuel shérif de Central City. Il se comporta
comme un héros : lorsque Randall fonça sur
Case avec son pic, il se fit transpercer la poi-
trine à la place de Case...

— Ne me dites pas que c'est la fin de
l'histoire ?

Le directeur haussa les épaules : Randall
n'a pas même fait une première page. C'était
l'année où le fleuve a débordé. Une grande
partie de la ville basse était sous l'eau ce
jour-là ; ce fut tout juste si nous pûmes im-
primer une édition spéciale au sujet de ce
désastre. L'attaque de Randall était placée en
dessous des grands titres consacrés aux nou-
velles du comté, ce fut notre reporter de district
qui s'en chargea, ainsi que de l'interrogatoire
qui suivit. Selon son rapport , Randall ne dévia
pas d'un mot de son histoire. Du commence-
ment à la fin , il ne prononça que des insanités
autant à l'adresse du juge qu'à ce.le du médecin
qui l'examina.

— Case en a-t-il convenu ?
¦ — Il semble que oui. La seconde histoire

date de dix jours plus tard. Personne ne se
présenta pour demander son inculpation , dont
l'issue eût été vingt ans de détention pour ten-
tative de meurtre Au lieu de cela , les avocats
de Case repoussèrent toute procédure légale.
Le juge prononça une sentence suspensive se-
lon laquelle Randali serait envoyé au service
des aliénés furieux à Valley Hospital. Sa mère
signa des papiers autorisant son internement.
Là, notre piste s'arrête.

— Avez-vous été, à l'époque, satisfait de cet-
te conclusion, Bob ?

— Je suis d'accord avec vous, reprit le di-
recteur , mais je ne me rappelle même pas cet
incident et Théo pas davantage. Pourquoi d'ail-
leurs ? Un nègre fou s'en va attaquer un citoyen
important et blesse le garde du corps de celui-
ci à sa place. C'est l'histoire No 1, tout au
plus bonne pour une première page avec photo
un lundi sans événement marquant , mais pas
avec la Catalpa River hors de son lit. Dix
jours plus tard , le même citoyen important

a un geste édifiant digne d'intérêt lorsque,
magnanime, il repousse toute procédure légale,
accepte la décision du juge concernant la folie
et se tient à l'écart pour permettre au plus
proche parent du fou de signer les papiers né-
cessaires. Qu'est-ce qui pourrait être plus lo-
gique ?

— Cela paraît-il logique actuellement ?
— Il m'est difficile d'aller trouver Case ou

le shérif Coït pour exiger une enquête dix
ans après l'événement !

— Qui était le reporter chargé de cette
affaire ?

— Il était à peine sorti du collège, Rick. Il
fut enrôlé un an plus tard et tué en Corée.

— Le juge et le médecin doivent être inter-
rogés, ainsi que la mère de Randall, si elle
est to'iiours en vie.

— Nous devons le faire tranquillement, dit
Bob. S'il y a là plus qu 'on ne peut en voir ,
nous ne pouvons pas pour autant nous trahir.

— Il n'y a rien à ce sujet à présent , Bob.
Leurs regards se rencontrèrent.
— Il semble que vous ayez raison , admit

Bob. Je suis comme un aveugle qui cherche
un chapeau noir dans l'obscurité.

— C'est pourquoi je ne perdrai pas de temps
à défoncer les grilles de Valley, reprit Rick ,
je ne pense même pas à attendre des rensei-
gnements plus complets concernant Randall.

Partridge répondit d'un signe de tête :
— Théo vous les fournira et nous allons

observer notre ami Walter pendant vingt-qua-
tre heures. Ce n'est pas que j' attende grand-
chose, de cette surveillance...

— Moi non plus. L'hôpital est désormais
notre source de renseignements. Il faut que
nous retrouvions l'histoire de Seth dans les
dossiers. Alors, nous saurons ce que nous au-
rons à rechercher à Central City.

— Prendrez-vous beaucoup de temps pour
vous changer en infirmier ?

— Donnez-moi dix jours pour en être sûr.
— Comment resterons-nous en liaison ?
— Je louerai une chambre en dehors de

l'hôpital. Nous pourrons organiser par la suite
nos contacts téléphoniques.

— Ne m'appelez pas chez moi, reprit l'édi-
teur, je suis sûr que ma ligne est sur table
d'écoute.

— Je communiquerai avec vous par le
moyen de la presse.

— Bonne idée, Rick, et ne vous laissez pas
glisser hors de votre déguisement ; je ne vous
rappellerai pas que la caresse de la nuit der-
nière n 'était qu'un échantillon. Quand vous
serait-il possible de vous en aller d'ici ?

— Je prendrai l'avion de nuit , après m'être
plaint une fois de plus de mon mal de tête.

— Vous feriez mieux de signer votre feuille
de sortie contre l'avis du médecin. L'impres-
sion serait meilleure.

— C'est juste, dit Rick, mais à votre place
je retournerais au journal pour me lancer dans
la chasse au chapeau noir, dont vous venez
de me parler. S'il ne s'accordait pas avec le
profil romain de Case, je veux bien être pendu.

VII

La Dodge, malgré son châssis piqué de
rouille, roulait avec la régularité d'une ma-
chine à coudre. Sur le long viaduc qui menait
au pont enjambant le fleuve, elle s'était me-
surée avec des Cadillac et des camions à re-
morque, puis elle avait bourdonné sur la route
à deux voies, au-delà du pont , au moment
même où le feu changeait. A présent, à une
allure de soixante-cinq miles à l'heure, elle
s'était insérée dans le flot de la circulation ,
une vagabonde qui ne se laisserait pas gratter.

L'homme au volant appartenait à cette sec-
tion de la route américaine. Il eût pu tout aussi
bien se réclamer d'elle, si cette route à deux
voies avait contourné les plateaux du Sud-
Ouest ou les marécages à airelles du cap Cod.
Le fait que cette route nationale reliait le
« Webster Mémorial Bridge » à la capitale du
Sud Profond appelée Central City, ne repré-
sentait pour lui qu'une conjoncture. Cet homme
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ra9e
- °' ulg-AàTs -

Bonne nouvelle - , pour la Suisse!
-w î B^SOtp M̂ le nouveau

JT% Jf3 MOTOBECANE
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A M Monovilesse à embrayaga

«̂ fc"-" " iS Un prix pour les Jeunes
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m MOTOBECANE

Bureau d'ingénieurs civils cherche pour
août 1979

apprenti
dessinateur
Durée de l'apprentissage 4 ans.

S'adresser à: H. Hess, Musées 26, La
Chaux-de-Fonds, tél. (039) 23 40 01.

*J3 WÊSÊÊff - KL'U&^Si

t^̂  ̂ËÏSSipiJ
Ij  ̂•* _ .̂  diplômé fédéral
—-_, "'* Av . L-Roberl 23
~Wty ~ ' Tél. (039) 22 38 03

A vendre à l'est de Neuchâtel,

IMMEUBLE
permettant l'installation d'une
usine, atelier ou toute entreprise.

Comprenant:
local 500 m2
dépôt 300 m.2
bureaux 100 m2
appartement de 7 pièces

avec vue sur le lac.

Nécessaire pour traiter: 300 000 fr.

Ecrire sous chiffre 87-129 aux An-
nonces Suisses S. A. « ASSA », 2,
Fbg du Lac, 2001 Neuchâtel.

Vous désirez travailler dans une ambiance jeune et
dynamique, en qualité de

monteur installateur
sanitaire

\ Ce poste conviendrait à une personne capable, ayant
l'esprit d'initiative.

Entrée en fonctions à convenir.

Téléphonez pour rendez-vous à R. Kaufmann, entre-
prise Leyduz, Kaufmann, Lienhard & Cie, Nyon, (022)
61 28 36.



au visage hâlé, tirant sur l'acajou, avait une
moustache et une barbiche luxuriantes. Les
deux longues côtelettes descendant sur ses
joues, ainsi que sa chevelure pendante d'un
noir de jais, révélaient son sang espagnol, mais
son visage bien américain avait un caractère
nordique. Une cicatrice allant de l'œil gauche
à l'angle de la mâchoire le marquait durement,
ce qui gâchait son austère symétrie.

Mais son expression n'avait rien de sévère.
Sa bouche ombragée par cette généreuse mous-
tache était détendue et souriante. Ses yeux
sombres, au regard franc, inspiraient l'amitié.
Seuls, ses jeans passés dans ses bottes aux
talons hauts et ses plaques de ceinture cali-
forniennes laissaient supposer que Dick Sloane
venait de traverser un continent et pouvait
même s'en aller bien plus loin avant de faire
halte.

Ses papiers donnaient ces renseignements :
trente-huit ans, né à San Francisco. Dans son
sac de voyage, il avait des cartes d'identité
provenant d'une usine de construction d'avions
à Los Angeles et d'une fabrique d'automobiles
à Sacramento. Dans la poche à fermeture-
éclair de son blouson imperméable, il y avaii
trois lettres de recommandation, l'une d'un
propriétaire de ranch dans la Sonoma Valley,
deux de l'hôpital d'Etat des maladies mentales
certifiant les capacités remarquables dont il
avait fait preuve dans les salles d'hôpitaux
ouvertes et les cabanons clos réservés aux
fous furieux. Comme la voiture de Dick Sloane
et son visage tanné par le soleil, elles laissaient
supposer qu'il était habitué à rouler sa bosse
à travers le monde, mais qu'il n'était cependant
pas un vagabond. C'était un homme qui tra-
vaillait ou flânait selon son humeur, un aven-
turier aussi, capable d'éviter tous les pièges
tendus par ses semblables.

Enfin, rien dans cette voiture ou chez son
conducteur ne laissait supposer que Dick Sloa-
ne était en réalité Kichard Jordan , ou que
la Dodge avait quitté la veille seulement un

garage de Cincinnati, pour le projeter dans
la plus longue course à la chance de sa car-
rière.

Les dix jours que Rick s'était accordé pour
remplir sa métamorphose étaient devenus trois
grandes semaines, avant qu'il se permît de
commencer son voyage solitaire en direction du
Sud. Bien qu'il fût impatient de partir, il
avait jugé cet interlude utile.

Sa blessure à la tête s'était révélée plus
sérieuse que ne l'avait indiqué un premier
diagnostic. Il employa le temps de sa convales-
cence à perfectionner son déguisement. Une
lampe à rayons qu'il avait dans son apparte-
ment lui permit d'obtenir une peau tannée
d'Indien. Un emplâtre de plastique l'avait aidé
à souligner sa cicatrice en y ajoutant un fond
de teint imperméable qui pouvait être appli-
qué en un instant. Sa barbe et sa moustache
avaient réclamé vingt et un jours pleins pour
atteindre leur bel aspect. Finalement (et c'était
le plus important), son esprit avait eu besoin
de ces trois semaines pour se convaincre des
dimensions réelles de la menace qu'il s'était
juré d'extirper avec ses racines et d'exposer
aux yeux de tous.

C'avait été une recherche minutieuse. Rick
commença à travailler chez lui , ensuite, quand
sa plaie fut guérie, il s'était hâté de passer au
peigne fin les coupures de journaux et les
microfilms du « Record ». Il avait parlé avec
des collègues reporters, témoins des événements
de Little Rock, des émeutes du Tennessee, des
boycotts de Virginie. Il avait apprécié à leur
valeur les essais maladroits d'intégration à
Miami et dans d'autres centres. Son travail
de fouille méthodique n'avait rien révélé de
neuf. Comme beaucoup d'Américains, il s'était
lassé d'une résistance de neuf ans dont le
caractère variait rarement, et de ces procès
et « contre-procès » qui ne menaient à rien. Les
nouvelles anciennes qu'il relisait semblaient
procéder des modèles ; l'accumulation de ces

témoignages était accablante. Il avait refermé
le dernier casier de classeur en se demandant
si cette discordante symphonie de rébellion
était l'œuvre d'un seul cerveau.

Il semblait incroyable que Walter Case fût
derrière tout cela. La méthode employée et la
folie qui y présidait étaient là, à sa disposition.
Ayant considéré la situation Etat après Etat,
il constatait que les combinaisons politiques
qui tendaient à maintenir la suprématie des
Blancs étaient évidentes. C'était une position
de force si solide qu'il faudrait peut-être une
génération pour déloger ceux qui la tenaient.
Le credo de ces organisations était de pur
égoïsme : la perpétuation de leurs propres sta-
tuts, la méfiance à l'égard du gouvernement
fédéral et la non-reconnaissance des droits des
Noirs, tels étaient les points de ralliement où
toutes les factions pouvaient s'accorder. Tous
ces régimes avaient employé la violence pour
soutenir leur volonté, bien que leurs chefs fus-
sent les premiers à en déplorer l'usage.

Trop souvent, ainsi qu'en témoignaient les
archives, les représentants et les défenseurs
de la loi avaient refusé d'intervenir, tandis
que les terroristes étaient à l'ouvrage. Il y
avait eu une inévitable montée de la crimina-
lité, une augmentation effroyable du nombre
des jeunes délinquants. Aux yeux de Rick, le
plus tragique était le fait qu'un problème diffi-
cile sans doute, mais nullement insoluble, avait
été faussé au-delà du raisonnable. Comme cet-
te longue détérioration continuait, il constatait
qu'une partie de son héritage sudiste avait
été rédutie à néant, par ceux-là même qui
avaient juré de le maintenir. La haine du
nègre avait été comme aujourd'hui leur slogan,
tandis que la cour de l'école devenait leur
champ de bataille. Avec chaque affrontement,
les relations entre les races (maintenues sur
une base relativement paisible au cours du
siècle dernier) s'étaient échauffées jusqu'à at-
teindre un degré de fièvre aiguë.

Dans un tel climat, la voix de la raison
s'était tue depuis longtemps — ou si elle s'éle-

vait encore ce n'était qu'un murmure. Aujour-
d'hui pour chaque Bob Partridge, une douzaine
de directeurs de journaux se taisaient. Pour
chaque honnête officier de police, il y avait
dix shérif Coït. Rick avait clos ce bilan, à demi
persuadé qu'il avait choisi une tâche au-dessus
de ses capacités.

Central City et son Etat, se dit-il en con-
clusion, n'étaient pas pire que les autres villes,
les autres Etats voisins. Une réforme véritable
semblait impossible, tant que Iles politiciens
actuels restaient en place et qu'un public apa-
thique refusait d'envisager carrément les faits.
Comme Virginien transplanté Rick pouvait
comprendre la répugnance de tant de ses amis
nordistes à accepter l'image qui leur était
donnée du Sud : c'était, leur semblait-il, une
intervention des extrémistes. Des hommes tels
que Walter Case étaient à leurs yeux de fasti-
dieux excentriques, des « Ultras » (Sont dési-
gnés sous ce nom aux Etats-Unis comme en
France ceux qui selon le mot de Talleyrand
n'ont rien appris et rien oublié) attardés qui
défendaient leurs droits et leurs desseins bien
qu'ils eussent tourné le dos aux réalités de
leur siècle.

Mais à quel saint se vouer si Bob Partridge
avait raison, si Case n'était qu'un homme
d'affaires entêté de plus, que son travail excé-
dait et qui rêvait à un royaume d'Utopie où
il serait roi ? Son apparence de croquemitaine
pouvait être une coïncidence. Le fait qu'un
nègre dément avait autrefois attaqué Case —
ce qui lui valait de résider dans un asile —
n'était certes pas une preuve évidente que
l'industriel était un homme maléfique. D'au-
tres Etats avaient leurs conseils de citoyens
blancs, leurs confréries absurdement accou-
trées, leurs cyclistes casqués. Même si Case
avait contribué à les rassembler, promouvoir
un tel phénomène restait le privilège de l'élec-
teur...

(A suivre!

ir**mmm«m *«t***riii,ii9\^rMm., *%ml 'm «t>i i<B»> ĵ te^iiMiflTniii«h«im«imii.iimi^BM|
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Ouverture de nos magasins 1

pendant j
les vacances horlogères 1
9 au 28 juillet 1979 j

Magasin principal Grenier 12 1
ouvert de 6 h. à 12 h. 30 M

I et de 13 h. 30 à 18 h. 30 | ||
Nos succursales : Ij
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UNE ANNONCE DANS «L'IMPARTIAL » BON RENDEMENT ASSURÉ

à /m $ % /P ROUSSIMES
I IKMT^HL̂ 'I1I\VW' f 

WÂRREN 
aux 

œufs bruns et de

tm iWw-^^^SsSr mo's-
I t̂àfc£s?̂  Santé garantie. Coquelets d'en-

-—JÏOtC^̂  
grais. A vendre chaque semaine.

j ***«SÎ^̂ ; Livraison à domicile.

I S. MATTHEY, parc avicole, Treize-Canton»,
1599 Henniez (VD), tel. (037) 6411 68.

A partir de Fr. 3300.—

4 belles Datsun Cherry
à saisir pour les vacances

Garage et Carrosserie de l'Est
Bue de l'Est 31 - Tél. (039) 23 51 88

Ouvert samedi toute la journée

TAXIS JURASSIENS
ALDO *% «% ¦* * mm rJour et nuit (039) l_ A 7 f o  7feVille et extérieur «*# m V m V

On cherche pour tout de suite ou à con-
venir

mécanicien-
automobiles
Adresser offre ou se présenter au Garage
du Jura, W. Geiser, La Ferrière, tél. (039)
61 12 14.

A louer pour le 1er août 1979 ou date
à convenir,

appartement 2 pièces
salle de bain, cuisine installée avec cui-
sinière électrique et frigo, chauffage cen-
tral général, 4e étage.
Rue du Grenier 32.
Fr. 350.—, charges comprises.

.S'adresser , au. bureau fiduciaire Pierre
Pauli, Av. Léopold-Robert 49,, La Chaux-
de-Fonds, tél. (039) 23 74 22.

Nous cherchons à acheter

FORÊT
espèces indifférentes.
Ecrire sous chiffre 28-21121 à Publicitas,
Treille 9, 2001 Neuchâtel.

I i i à vendre ¦
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CHATEAU DE PESEUX
(AILE EST AVEC DÉPENDANCES ET TERRAINS).¦ ... .- - .v.*. . ffaaggSifelspfi; u;.?:̂  . ....... . . N, .... ,,/
Remarquable édifice/Renaissance (1531/1574) de .. ...
2 étages et combles, sur rez-de-chaussée de
caves voûtées • 2 tourelles d'angle • cheminées
monumentales • plafond à caissons marqueterie
du XVIe 

• toiles peintes fin XVII e 
• magnifique

salon XVIIP « grand hall à poutres apparentes
• DÉPENDANCES: maisonnette de 2 étages
sur caves de plain-pied et garage • ferme (1801)
en partie habitable • le tout en bon état
d'entretien • superficie (bâtiments, cour, verger,
jardins et terrasse): 12876 m2.

Prix de vente à discuter.
Pour traiter: Etude FRED WYSS, avocat ,
16, rue de l'Hôpital , 2000 NEUCHÂTEL, tél. 256144.

là où vous trouvez le plus grand choix et le meilleur prix.
Sauf indications spécia les, nos prix s'entendent sans literie , matelas, linge et accessoires. y;:T_'J !\' . : 

iÉPInî-w
• Grand choix en matelas corres pondants de marques connues, lingerie de lit en dessins c^==—>. PS» r".~._ .. „*A _ . .__ ««l«m*^mode et tout le nécessaire. _r-̂ 3S|pt?V §§ .' ' ¦ fffp? ClTipOrteZ VOS 3011315

^^M^̂ ^̂ ^#i^^̂ ^^w^^[ : |§H Egalement pour les prix à l'emporter

ŝtssŝ "̂  .r- V̂Z^J L»»̂  \/ 
prix. Sommiers à lattes réglables BIENNE Place du Marché Neuf

*216.538 Canapé-lit 205 cm. décor noyer/ i ; ^ *̂^  ̂
correspondant aux éléments du Jeudi vente du soir,Téléphone 032/42 28 62

tissu multicolore; matelas à ressorts i •̂>mfc  ̂ programme MOBIL. 95/190 cm, AUDV.r ^BMTDC n>&o cihnMrn t<innig
90/200 cm, 685.-/630.- P======4J ^  ̂J» chêne, avec table pliante AVHT-CENTHt près Fribourg 1400 U

(I encastrée. 2893.-/2662.- N1 sortie: MATRAN, LU-VE nocturne.Tèl. 037/3091 



Le château de Rochefort

Tout proche d'Arc-et-Senans, le château de Rochefort a une architecture hétéro-
clite, mais l' ensemble ne manque pas d'un charme rustique.

Le château d'Oricourt

Importante forteresse du Xlle siècle, le château d'Oricourt comportait à l'origin e
sept tours carrées. Il en reste actuellement deux, dont le donjon et une partie du
mur d' enceinte, mais les ruines demeurent , malgré tout, imposantes .

(Photos Impar-Brandt)

LES SALINES
D'ARC-ET-SENANS

Oeuvre d' un architecte de génie , Claude-Nicolas Ledoux, les Salines royales d'Arc-et-Senans, construites en 1775, sont
incontestablement le monument le plus remarquable de F ranche-Comté. Ledoux, extraordinaire visionnaire, comptait
édif ier un ensemble circulaire entouré d'une ville idéale : la c ité de Chaux. Les di f f icul tés  financières royales ne permirent
de réaliser que la moitié des Salines proprement dites. Mais même non terminée, l'œuvre de Ledoux méritait de devenir
le Centre du futur qu'il est aujourd'hui.

L'abbaye de
Montbenoit

Non loin de Marteau, l'abbaye de
Montbenoit a été bien restaurée.

Le château
de Bel voir

Sur un éperon rocheux, le château de
Belvoir a touj ours f ière allure.

L'église du Bizot

La petite église du Bizot, à quelques kilomètres du Russey, vaut une visite.

L'église de Chissey

Datant du Xlle siècle, l'église de Chissey , dans le département du Jura, est un
petit joyau.

LA FRANÇHI-
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SUISSE ROMANDE 1 (MF)
12.05 La cavale. 12.30 Le jour, de midi.
Edition principale. 14.05 La radio buis-
sonnière. 16.05 Ces Chers Petits (fin).
16.15 La cavale. 18.05 Inter-régions-
contact. 18.20 Revue de la presse suisse
alémanique. 18.30 Le journal du soir.
19.05 Couleur d'un jour. 20.05 Pourquoi
pas ? 21.00 Les laissés-pour-compte.
22.05 En direct du 16e Festival
international de la chanson française à
Spa. 24.00 Hymne national.
SUISSE ROMANDE 2 (MF)
12.50 Les concerts du jour. 13.00
Formule 2. 13.15 Vient de paraître.
14.00 Réalités estivales. 15.00 Suisse-
musique. 17.00 Hot line. 18.50 Per 1
lavoratori italianl in Svizzera. 19.20
Novitads, informations en romanche.
19.30 Journal à une voix. 19.35
La librairie des ondes. 20.00 L'Or-
chestre de Chambre de Lausanne. 22.00
Le temps de créer. Un certain goût du
monde. 23.00 Informations. 23.05
Hymne national.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 12.30, 14.00, 16.00,
18.00, 22.00 , 23.00. — 12.15 Félicitations.

12.40 Rendez-vous de midi. 14.05 Jazz.
15.00 Disques pour les malades, 16.05
Le fil rouge. 17.00 Tandem. 18.30 Sport.
18.45 Actualités. 19.30 Authentiquement
suisse. 21.00 Musique populaire. 21.30
Magazine culturel. 22.05 Express de
nuit.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 14.00, 16.00, 18.00 ,
22.00, 23.00, 23.55. — 12.10 Revue de
presse. 12.30 Actualités. 13.10 Feuille-
ton. 13.30 Orch. de musique légère RSI.
14.05 Radio 2-4. 16.05 Après-midi
musical. 18.05 La ronde des livres. 18.30
Chronique régionale. 19.00 Actualités.
20.00 La ronde des livres. 20.40 Specta-
cle de variétés. 21.40 Nouveautés du
disque de musique légère. 22.05 Ici
Broadway. 23.05 Nocturne musical.

FRANCE INTER
12.45 Le micro-magazine. 13.00 Le livre
de contes. 13.20 Avec ou sans sucre ?
14.30 Tout finit par être vrai. 15.00
Vous avez dit... classique ? 16.00 Radio-
scopie. 17.00 Les mordus. 18.00 Inter-
soir. 18.15 Magazine. 19.05 environ,
Loup-garou. 20.00 env. Feed-back. 21.10
Comme on fait sa nuit, on se couche.
23.00-24.00 Bain de minuit.

FRANCE MUSIQUE
13.00 Musique en plume. 17.02 Kiosque.
19.00 Des notes sur la guitare. 19.30 Les
chants de la terre. 20.20 Cycles d'échan-
ges franco-allemands. 22.15 Ouvert la
nuit.

FRANCE CULTURE
12.30 Musique extraeuropéenne. 13.00
Un livre, des voix. 13.42. Les après-midi
de France-culture. 15.00 Pouvoirs de la
musique. 17.30 Feuilleton: Le double
Crime du Valpinson. 18.25 Salle
d'attente. 18.30 Les grandes avenues de
la science moderne. 19.00 Villes et Mé-
galopolis. 20.30 Black and blue. 21.30
Nuits magnétiques.

SAMEDI
SUISSE ROMANDE 1 (MF)
Informations toutes les heures de 6.00 à
23.00 (sauf à 21.00) et à 12.30 et 23.55.
— 6.00 Le journal du matin. 6.00, 7.00,
8.00 Editions principales. 6.58 et 7.58
Minute œcuménique. 8.05 Revue de la
presse romande. 8.20 Mémento des
spectacles et des concerts. 8.30 Radio-
évasion. 9.20 Les ailes. 9.30 Quatre
étoiles. 11.05 Le kiosque à musique.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
7.00 Sans tambour, ni trompette. 8.00
Informations. 9.00 L'art choral. 10.00
Sur la terre comme au ciel. 11.00 Notes
et Bloc-notes.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 6.00, 6.30, 7.00,
8.00, 9.00, 11.00. — 6.00 Bonjour. 8.08
Magazin e récréatif. 10.00 Loisirs. 11.05
Divertissement populaire. 11.30 Fanfa-
re. 12.00 Homme et travail.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 6.00, 7.00, 8.00 ,
10.00, 12.00. — 6.00 Musique et infor-
mations. 9.00 Radio-matin. 11.50 Les
programmes du jour.

FRANCE INTER
0.05 Allô Mâcha ! 2.00 Au cœur de la
nuit 4.00 Salut la parenté. 6.45 Entre
chien et chat. 8.10 Des parasites sur
l'antenne. 9.30 Avec tambours et trom-
pettes. 10.45 Les Français donnent aux
Français. 11.03 Vécu. 11.45 Le jeu des
mille francs.

FRANCE MUSIQUE
6.03 Musiques pittoresques. 6.40 Musi-
ciens pour demain. 8.02 Et pourtant ils
tournent. 10.00 Vocalises. 11.35 Sélec-
tion concert. 11.40 Critiques auditeurs.

FRANCE CULTURE
6.02 Les mauvais coucheurs. 6.40 Notes
de voyage du Rajasthan. 7.00 Les che-
mins de la connaissance. 7.30 79... 2000
Comprendre aujourd'hui pour vivre de-
main. 8.07 Le monde contemporain. 9.45
Démarches. 10.02 La musique prend la
parole. 11.05 Le pont des arts.

Vingt-cinq fois la Suisse:
Lucerne

TV romande à 17 h. 10
Lucerne la ville: la Reuss, la divi-

sant en deux parties, y sort du lac
des Quatre-Cantons. C'est une sta-
tion climatique et touristique des
plus fréquentées. Les « Semaines in-
ternationales de musique » ont
assuré son renom.

Lucerne le canton: pays de lacs et
de douces vallées, haut lieu du ca-
tholicisme avec ses très belles égli-
ses baroques et le couvent de Bero-
munster.

Lucerne ville et canton: une ré-
gion peut-être semblable, dans les
grandes lignes, à celles qui l'entou-
rent, Argovie, Zoug ou Uri et,
cependant, différente, particulière.
C'est ce qu 'ont tenté de montrer
Jean-Claude Diserens, réalisateur,
et Pierre-Pascal Rossi , journaliste ,
en tournant , pour le compte de
« Vingt-cinq fois la Suisse », le
reportage présenté ce soir.

Au cours de cette émission, tous
les aspects du canton de Lucerne se-
ront abordés: sa géographie, sa cul-
ture, sa manière de vivre, ses res-
sources, son climat.

Le téléspectateur, ainsi promené
aux quatre coins du canton , décou-
vrira les églises du XVIIIe siècle —
chefs-d'œuvre de l'art baroque — le
parc ornithologique de Sempach, le
château de Heidegg, avec le seul vi-

gnoble de la région , la vallée de
l'Entlebuch — pays de bûcherons —
et il pourra faire la connaissance de
personnages lucernois tel le peintre-
paysan Camenzind qui vit près de
Sempach.

Lucerne, pour beaucoup, c'est le
fameux « Kappelbrùcke », le pont de
bois qui franchit de biais l'eau de la
Reuss. Lucerne, c'est un canton de
la Suisse centrale , où l'on assiste en-
core, le dimanche, à des champion-
nats de lutte au caleçon ou à des
concerts de jodel. Mais Lucerne,
c'est aussi un pays qui vit à l'heure
d'aujourd'hui , avec des industries
textiles modernes. C'est un pays
plein de souvenirs (les guerres du
Sonderbund , par exemple) mais qui
s'est installé sérieusement dans l'a-
venir.

Lucerne: un canton , une ville in-
connue de beaucoup en Suisse ro-
mande, une région dans laquelle il
fait bon se promener.

Grâce à l'émission « Vingt-cinq
fois la Suisse », le téléspectateur
peut aujourd'hui partir à la décou-
verte de Lucerne et quitter l'image-
symbole du fameux pont de bois
pour découvrir d'autres vues, d'au-
tres paysages tout aussi beaux.

Lecture :
Le diable au corps
TV romande à 22 h. 05

Cette émission fait partie de la sé-
rie de Pierre Dumayet « Lire c'est
vivre » dont le public romand a pu
voir quelques extraits par le passé.

On signalera que cet été, d'autres
épisodes, consacrés notamment à
Kafka (« La Métamorphose ») et aux
minutes du procès de Jeanne d'Arc
seront proposés au téléspectateur.
La formule de l'émission demeure
toujours basée sur la confrontation
des impressions de lecture d'un cer-
tain nombre de personnes choisies
« sur le terrain », et d'extraits d'ar-
d'archives, film , etc.

Aujourd'hui c'est donc vers Ray-
mond Radiguet , enfant prodige de la
littérature que se tourne Pierre Du-
mayet. Célèbre à dix-neuf ans avec
« Le diable au corps », Raymond Ra-
diguet en avait tout juste vingt
quand il fut emporté par la fièvre
typhoïde, en 1932.

Un an plus tard , était publié son
second et dernier romand , « Le bal
du compte d'Orgel ». Cocteau, son
« maître » et son ami disait de ce
poète météore: « Il était trop pressé
de rejoindre le peuple de ces statues
auxquelles il ressemblait si fort. »
Pierre Dumayet est allé parler de
son roman autobiographique qui fit
scandale à l'époque — la liaison de
Marthe et du jeune François ba-
fouait l'honneur des anciens com-
battants — avec des habitants de
Senlis, issus de milieux divers: ou-
vriers , commerçants, étudiants. Par
des remarques contradictoires , inci-
sives, les lecteurs éclairent d'un jour
nouveau et actualisent ce roman
dont l'intrigue ne vieillit pas. Seul le
parfum de scandale qui a entouré la
parution de l'ouvrage s'est singuliè-
rement dissipé.

A voir... entre autres

IMPAR-TV •
SUISSE ALEMANIQUE
9.10 TV scolaire . T . _W

14.00 Tennis. Voir TV suisse italienne.
Com. allemand: M. Meier et P.
Hollenstein. (En cas de mauvais
temps, transmission du Tour de
France avec com. en italien)

16.40 Pour les enfants
17.20 Tour de France
17.50 Fleuves du monde
18.45 Téléjournal
19.00 Wenn Sally nicht
19.35 Mânner ohne Nerven
20.00 Téléjournal
20.20 Les Aventures de David Balfour

(1)
21.55 Téléjournal
22.10 To Norway - Home of Giants
22.40 Gymnastique rythmique
23.15 Tennis
24.00 Téléjournal
SUISSE ITALIENNE
14.00 Tennis: finales simple messieurs

et double dames, en Eurovision
Wimbledon. Commentaire fran-
çais: Eric Walter

15.35 Tour de France. Voir TV
romande. Commentaire en
italien

18.10 Le bouche-trous
19.05 Téléj ournal
19.15 Découverte des profondeurs
19.40 Les Faucheurs de Marguerites
20.10 Magazine régional
20.30 Téléjournal
20.45 Caravane vers l'Ouest

22.00 Angela Davis
23.20 Téléjournal
23.30 Vendredi-sports

ALLEMAGNE 1
16.20 Le Pouvoir sans Etat
17.05 Teletechnikum
17.50 Téléj ournal
18.00 Programmes régionaux
20.00 Téléjournal
20.15 Der weisse Sohn der Sioux
21.50 Qui est son propre patron ?
22.30 Le fait du jour
23.00 Cyrano de Bergerac (3)

ALLEMAGNE 2
14.00 Tennis
17.00 Téléj ournal
17.10 Images de notre Terre
17.35 Plaque tournante
18.20 Western d'hier
19.00 Téléjournal
19.30 Journal du soir
20.15 Der AIte
21.15 La Pyramide
22.00 Téléjournal
22.20 Aspects
22.50 Sports
23.20 Au-delà de la Peur

SPORTS
TV romande : 15.35 Tour de France
Amiens-Roubaix - 18.45 Tour de
France, reflets filmés. — TF1: 15.45
Tour de France en direct - 16.40
Face au Tour - 18.45 Résumé Tour
de France - 21.40 Meeting d'athlé-
tisme à Paris. — Antenne 2: 11.00
Spécial Tour de France - 15.00
Tennis à Wimbledon. — Suisse alé-
manique: 14.00 Tennis , commentaire
en italien. — Suisse italienne:
Tennis à Wimbledon , commentaire
en français - 15.35 Tour de France,
commentaire en italien.

FILMS ET SÉRIES
TV romande: 17.10 Lucerne - 18.55
Cachecam - 20.20 Que la bête meure
- 22.05 Lire , c'est vivre. — TF1:
17.55 Anne jour après jour - 19.35
Marie Stuart. — Antenne 2: 12.35
Tang - 13.00 Aujourd'hui Madame -
14.00 Bcnjowski - 19.35 Le jeune
homme vert - 20.35 Apostrophes -
21.50 Les fougères bleues. — FR3:
18.40 Les étoiles - 19.30 Le nouveau
vendredi - 20.30 Des caméras pour
voir la vie.

TV: A CHOIX

. IMPAR-TV « IMPAR-TV » IMPAR-TV »

romande

LA PLUPART DES ÉMISSIONS
SONT EN COULEURS

14.00 Tennis Wimbledon
Voir TV suisse ital. Commentaire français

15.25 Point de mire: mémento
15.35 Tour de France

9e étape: Amiens - Roubaix , en Eurovision de
Roubaix

16.50 Cuisine: Les petits plats dans l'écran
Langue de bœuf sauce piquante (2e diffusion)

17.10 25 x la Suisse: Lucerne
Ce n'est pas seulement le fameux pont de bois
couvert...

18.00 Téléjournal
18.05 Vacances-Jeunesse: Images de tous les coins

du monde
18.35 Stripy: dessins animés
18.45 Tour de France: reflets filmés
18.55 Cachecam: jeu

En direct de Rolle
19.30 Un jour d'été: actualités

En direct de Rolle
19.50 Cachecam: 2e partie

20.00 Téléjournal
20.20' Film: Que la Bête meure

de Claude Chabrol, avec Michel Duchaussoy
et Jean Yanne
Un père dont l'enfant a été tué par un chauf-
fard veut retrouver le coupable....

22.05 Lire, c'est vivre
« Le Diable au Corps » de Raymond Radiguet

23.00 Téléjournal

11.15 Réponse à tout: jeu
11.33 Midi première: variétés

12.00 TF1 actualités
12.35 Télévision régionale:

reportages
12.50 Devenir: conseils
13.00 Pour les jeunes: Acilion et sa

bande
15.45 Tour de France

9e étape: Amiens - Roubaix

16.40 Face au Tour: reportage
17.00 TF quatre
17.27 Gulp: Fumée bleue
17.34 L'île aux enfants
17.57 Feuilleton: Anne Jour après

Jour (5)

18.12 Une minute pour les femmes
18.20 Actualités régionales
18.45 Tour de France (résumé)
19.00 TF1 actualités
19.35 Dramatique: Marie Stuart

En 1587, en Angleterre, la fin
tragique de celle qui fut reine
d'Ecosse, puis reine de France

21.43 Sélections: Meeting d'athlé-
tisme à Paris
Quelques-uns des meilleurs
athlètes du monde en compé-
tition au Stade Charléty

22.40 TF1 actualités

11.00 Spécial Tour de France
11.30 Quoi de neuf ?: informations
11.45 Journal

12.25 Tom et Jerry: dessin animé
12.35 Feuilleton: Tang
13.00 Aujourd'hui Madame
14.00 Feuilleton: Benjowski (6 et fin)
15.00 Sports

Tennis à Wimbledon: Finale
dames - Finale double mes-
sieurs

17.00 Récré A2: Wattoo-Wattoo
et «Les copains d'ailleurs»: un
enfant du Bengla Desh

17.30 C'est la vie: informations
17.55 Des chiffres et des lettres: jeu

18.20 Actualités régionales
18.45 Les trois caméras d'été:

variétés
Trois époques de la télévision
évoquées par des chanteurs...

19.00 Journal
19.35 Feuilleton: Le Jeune Homme

vert (3)

20.35 Apostrophes: livres et auteurs
L'aventure, hier et aujourd'hui

21.45 Journal
21.52 Ciné-Club: Le cinéma au

féminin: Les Fougères bleues
de Françoise Sagan, avec Fran-
çoise Fabian et Gilles Segal

Un sujet un peu mince pour
cette première et unique ten-
tative de Françoise Sagan
comme cinéaste, mais une
bonne interprétation

Jusque dans le courant de l'après-midi ,
retransmission de TF1 en couleurs.

17.30 FR3 Jeunesse
17.55 Tribune libre: forum

L'Union française du travail
présentée à travers un entre-
tien entre syndicaliste et jour-
naliste

18.10 Soir 3: informations
18.20 Actualités régionales
18.40 La télévision régionale:

reportages
18.55 Les Aventures de Tintin:

dessin animé
19.00 Les jeux de 20 heures
19.30 Le nouveau vendredi:

actualités

20.30 Document: Des caméras
pour voir la vie

21.25 Soir 3: informations

Tranches
horaires

10-1211
12-161)

lTÎ8T
ïMôï
2Ï22T
22¥h~

TV: A CHOIX
ENFANTS ET ADOLESCENTS

TV romande: 18.05 Vacances-jeu-
nesse - 18.35 Stripy. — TF1: 13.00
Acilion et sa bande - 17.25 Gulp -
17.30 L'île aux enfants. — Antenne
2: 12.25 Tom et Jerry - 17.00 Récré.
— FR3: 17.30 Folklore japonais -
18.55 Tintin. — Suisse alémanique:
16.40 Bricolage.

TV et radio
Programmes complets de la semaine
dans notre supplément-magazine du
samedi.
Tirage : 70.000 exemplaires.



Garage des
Montagnes

Avenue Léopold-Robert 107
Tél. (039) 23 64 44

SIMCA BAGHEERA
1975, brune, 49 000 km.

très propre

TOYOTA HI-ACE RH
Toit surélevé, 1976, bleue

état impeccable

Agriculteur cherche

beau domaine
à acheter

Ecrire sous chiffre 93-31046 aux
Annonces Suisses S. A. « ASSA »,
2610 Saint-Imier.

De bons matchs au 20e tournoi
de volleyball de Savagnier

Le tournoi de volleyball de
Savagnier, 20e édition, a eu lieu à la
place du Stand, samedi et dimanche
derniers. Il a connu une participation
très relevée et tous les matchs se sont
déroulés dans un excellent esprit spor-
tif.

Quarante-trois équipes, tant fémini-
nes que masculines, tant de ligues na-
tionales que de ligues régionales, ont
pris part à cette compétition, unique en
son genre au Val-de-Ruz. Ce qui
explique aussi la relative affluence qui
se déplace pour assister à cet intéres-
sant rassemblement sportif. La
température — très fraîche pour la sai-
son — a néanmoins retenu pas mal de
spectateurs qui ont préféré rester cloî-
trés chez eux !

Le Comité d'organisation, présidé par
M. Jean-Daniel Matthey, avait —
comme à l'habitude — préparé admira-
blement « son » tournoi , tant sur le plan
sportif que sur le plan des joies an-
nexes (bal le vendredi soir, dîners le
dimanche, à midi, etc.).

Quant aux résultats, il n'y a pas eu de
véritables surprises. Les équipes

« vedettes » se sont classées sans pro-
blème aux premières places. « La
logique a été respectée », devait nous
dire un des organisateurs, M. Jean-Paul
Ryser.

En B féminin, il faut néanmoins sou-
ligner l'excellente performance de la
SFG Savagnier qui a pris la première
place de sa catégorie.

A noter que deux équipes, soit
Chênois et Rapperswil, ne se sont
finalement pas présentées à la
compétition, pour des raisons incon-
nues, (pab)

RÉSULTATS
Samedi, C masculin: 1. SFG Colom-

bier. 2. SFG Travers. 3. SFG Péry.
C féminin: 1. Corcelles I. 2. La Coudre.
3. Montreux. Gym-hommes: 1. Sava-
gnier. 2. Corcelles. 3. Valangin.

Dimanche, A féminin: 1. VBC
Yverdon. 2. Montana-Lucerne. 3. VBC
Lucerne. B féminin: 1. Savagnier. 2.
Marin. 3. Fémina-Sports. A masculin: 1.
VBC Fribourg. 2. VBC Le, Locle 1. 3.
VBC Yverdon. B masculin: 1. VBC
Montana-Lucerne. 2. VBC La Chaux-
de-Fonds. 3. Neuchâtel-Sports.

Kermesse scolaire à Cernier ; une réussite

Organisée par le corps enseignant et
la Commission scolaire la kermesse
scolaire s'est déroulée samedi dernier.
A tout point de vue, ce fut une réussite
complète. Pour le plaisir des grands et
petits, les nombreux jeux à disposition
ont amusé tout le monde. L'Union ins-
trumentale a agrémenté la fin d'après-
midi par des productions de son réper-
toire. Le souper pris en commun fut
une réussite également. Trois cents
personnes y ont pris part. Les parents
furent ensuite invités à visiter les clas-
ses où étaient exposés les travaux des
élèves. Ces derniers, lors de la soirée,
ont ' enchanté les parents par des
saynètes et des chants sur le thème

« Les enfants du monde ». Le produit
de cette kermesse permettra de
pourvoir aux diverses dépenses telles
les courses scolaires et les activités
complémentaires.

La Commission scolaire et le corps
enseignant se plaisent à reconnaître
que le succès de cette kermesse est dû
pour une grande part au dévouement
de nombreux parents et à la présence
d'un public chaleureux.

(bz, photo Schneider)

Les j eunes sur scène
Dans le cadre des « Aco » un groupe

d'élèves de la Font enelle a présenté
vendredi dernier un spectacle au pu-
blic. Dirigés par Mme Held , ces
jeunes ont interprété une pièce
intitulée « La maison des Castans ».

Durant l'année scolaire, l'activité
s'est concentrée tout d'abord sur la
façon de s'exprimer, d'avoir une con-
tenance naturelle sur scène, ce qui
n'est pas touj ours facile. La pièce
était tirée d'un roman que les jeunes
ont adapté à leur idée. Le découpage
de l'action, le choix des dialogues et
de la musique ainsi que la mise en
scène étaient très réussis. La pièce a
été très applaudie, car l'aisance de la
majorité des acteurs montrait bien
que Mme Held a su inculquer la maî-
trise des gestes ainsi que la possibilité
de s'imposer face au public.

M. Pellaton professeur, remercia
Mme Held pour le travail accompli
tout en regrettant son départ de la
Fontenelle pour la prochaine année
scolaire. Espérons que les prochaines
volées d'élèves trouveront un profes-
seur pour leur apprendre à brûler les
planches, (bz)
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1 ROULEAU avec grille GRATIS 1

OVO-sport
4- (WANDER)

Pour le sport,
les loisirs et au travail.

L'aliment fortifiant
concentré et moderne à
croquer tel quel ou à boire
dissous dans de l'eau
chaude ou froide.

Actuellement en vente
spéciale dans le commerce
d'alimentation!
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Fête des promotions
La fin de l'année scolaire a été mar-

quée hier soir à la halle de gymnasti-
que par la traditionnelle Fête des pro-
motions placée sous le signe de l'Année
de l'Enfance. La salle était comble ;
enfants, parents, amis, tous étaient au
rendez-vous.

Les élèves des classes ne pouvaient
faire autrement qne de glorifier l'en-
fant dès sa naissance jusqu'à son ado-
lescence par diverses production : mi-
me, saynètes, chants, etc.. qui enthou-
siasmèrent l'assemblée. Le spectacle
d'une durée de 2 heures environ fut
coupé par un entracte qui permit la
vente de billets de tombola dont le bé-
néfice sera le bienvenu dans les caisses
de classes.

C'est aussi durant cette soirée qu'on
apprit officiellement qu'un corps de
patrouilleurs scolaires a été formé et
entrera en fonction dès cet automne, (e)

FONTAINES



La famille de

Madame Rose-Marie NICOLET-RICHARDET
profondément émue par les marques d'affection et de sympathie qui lui
ont été témoignées pendant ces jours de deuil, exprime à toutes les
personnes qui l'ont entourée, sa reconnaissance et ses sincères remer-
ciements.
Les présences, les messages ou les envois de fleurs lui ont été un pré-
cieux réconfort.

LES PETITS-PONTS

MONSIEUR WILLY PERRET-DUCQMMUN ET SES FILLES

remercient de tout cœur toutes les personnes qui, soit par leur présence,
leur message, leur don ou leur envoi de fleurs, ont pris part à leur
douleur due au départ d'une épouse et maman.
Nous prions chacun de trouver ici l'expression de leur profonde recon-
naissance.

LES PETITS-PONTS, juillet 1979.

La famille de I . \

Madame Germaine WORPE-CATTIN
profondément touchée par l'affection et la sympathie qui lui ont été !
témoignées pendant ces jours de deuil, exprime à toutes les personnes H
qui l'ont entourée ses sentiments de profonde et sincère reconnaissance.

Les présences, les messages ou les envois de fleurs lui ont été un pré- j
cieux réconfort. i j

LANDEYEUX
Très touchée par les témoignages de sympathie et d'affection reçus
lors du décès de

Madame Cécile GRAF-JAGGI
sa famille prie toutes les personnes qui l'ont entourée de leur présence,
de leurs messages ou leur envoi de fleurs, de trouver ici l'expression
de sa vive reconnaissance.
LANDEYEUX, juillet 1979.

CHARDONNE

La famille de

Monsieur

Charles-Frédéric MEYLAN
à Chardonne, Le Locle, Lausanne et Le Sentier, a le chagrin de faire
part de son décès survenu le 4 juillet 1979, à l'âge de 78 ans.

Haut-de-Crêt.
1803 CHARDONNE, le 6 juillet 1979.

Selon le désir du défunt, la cérémonie a eu lieu dans la plus stricte
intimité.

Prière de ne pas faire de visite, mais de penser- à l'Hôpital de
Lavaux, Cully, cep. 10-9828 , l'Hôpital du Locle, cep. 23-1333 ou " à
l'Hôpital de la Vallée, Le Sentier, cep. 10-6233.

Notre père qui est aux cieux,
Que Ton nom soit sanctifié.
Que Ton règne vienne et Apporte
enfin la paix.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

LE LOCLE Reposez en paix chers parents.

Monsieur et Madame Pierre-André Ducommun et leurs fils Sébastien et
Christophe, au Landeron ;

Monsieur et Madame Jules Ducommun et famille ;
Madame Nelly Sandoz-Ducommun et famille ;
Madame Yvette Eppner ;
Madame et Monsieur René Amey-Eppner et famille ;
Madame Marguerite Renaud-Eppner, à Areuse ;
Madame Bruna Eppner, à Bienne, et famille ;
Madame Mady Eppner, à Genève, et famille ;
Monsieur et Madame Roger Eppner, à Cortaillod, et famille ;
Monsieur et Madame Claude Bellabouvier, à Genève, et famille,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de faire
part du décès de

Monsieur

René DUCOMMUN
et

Madame

Jeanne DUCOMMUN
née Eppner

leurs très chers parents, beaux-parents, grands-parents, frère, sœur,
beau-frère, belle-sœur, oncle, tante, neveu, nièce, cousin, cousine et
amis, enlevés à leur tendre affection, dans leur 64e année, lors d'un
tragique accident.

LE LOCLE, le 4 juillet 1979.
Corniche 19.
Le culte et l'incinération auront lieu samedi 7 juillet, à 9 heures,

au crématoire de La Chaux-de-Fonds.
Les corps reposent au pavillon du cimetière de La Chaux-de-Fonds.
Domicile de la famille : M. et Mme Pierre-André Ducommun, rue

du Lac 47, 2525 Le Landeron.
IL NE SERA PAS ENVOYÉ DE LETTRE DE FAIRE-PART, LE

PRÉSENT AVIS EN TENANT LIEU.

L'ASSOCIATION SUISSE DES
CADRES TECHNIQUES

D'EXPLOITATION

a le pénible devoir de faire part
du décès de

Monsieur

René DUCOMMUN
membre de la société.

Pour les obsèques, prière de
se référer à l'avis de la famille.

La chasse aux oiseaux d'eau sera moins meurtrière
Suite à une pétition de l'Alouette-Sorvilier

« La chasse aux palmipèdes sera in-
terdite sur le tronçon de la Birse, de
Fontenet à Court et sur la Suze, de
Sonceboz jusqu 'à la partie inférieure de
la fabrique de ciment de Reuchenette.
La chasse d'hiver aux palmipèdes dans
les districts de Courtelary et de
Moutier sera fermée. En vertu de la loi
fédérale du 10 juin 1925, le héron
cendre est protégé durant toute l'année.
Mais au cas où des dégâts sensibles se-
raient constatés, les cantons sont tou-
tefois autorisés à accorder certains
tirs ». Il s'agit là des propositions ef-
fectuées par la Direction des forêts du
canton de Berne au Conseil exécutif
qui les a approuvées suite à une
pétition de « L'Alouette », société pour
l'étude et la protection des oiseaux,
dont le siège est à Sorvilier. Grâce à
ces mesures la chasse aux oiseaux
d'eau devrait être moins meurtrière cet
hiver dans le Jura bernois.

C'est dans le courant des mois de
janvier-février de l'hiver dernier que
les ornithologues de la vallée de
Tavannes lancèrent une pétition
demandant l'interdiction de la chasse
aux oiseaux d'eau et une protection ga-
rantie du héron cendré dans le Jura
bernois. Près de 3000 personnes
signèrent la pétition en quelques jours.
Simultanément de nombreuses organi-
sations de protection des oiseaux de
tout le Jura et des personnes isolées
s'adressèrent à la Direction bernoise de
la chasse pour exprimer leurs doléan-
ces surtout en ce qui concerne la chasse
aux canards dans le Jura bernois (Suze
et Birse). Les adversaires, à savoir

certains milieux de la chasse, se mani-
festèrent aussi mais dans un sens
opposé. Après une première réunion
entre des représentants de la chasse
dans le Jura bernois , diverses sociétés
ornithologiques de la région , l'inspec-
teur cantonal de la chasse M.
Brullhardt et l'adjoint à l'inspecteur
cantonal de la protection de la nature
M. Hauri , l'affaire suivit son cours. La
pétition fut présentée, étudiée et dis-
cutée à la Commission de la chasse, de
la protection de la nature , à la Société
des chasseurs jurassiens, à l'Association
cantonale bernoise pour la protection
de la nature et à la station ornitho-
logique suisse de Sempach.

UNE DÉCISION RAISONNABLE
Après consultation de la Commission

de la chasse et au vu des préavis des
différents cercles d'intéressés et de spé-
cialistes, la Direction des forêts a sou-
mis les propositions susmentionnées
au Conseil exécutif. Ce dernier les a
approuvées et incluses dans l'ordon-
nance de chasse 1979. Une décision rai-
sonnable qui a satisfait les initiateurs
de la pétition bien qu 'ils demandaient
davantage. La chasse aux palmipèdes
qui s'étendait du 15 décembre au 31
janvier chaque jour ouvrable étaient
particulièrement meurtrière par temps
de gel et de neige et surtout inégale.
Quant à la protection du héron cendré,
relevons — pour la petite histoire —
qu'aucune requête visant l'autorisation
de tirer n'a été présentée et aucune au-
torisation délivrée dans le Jura bernois
depuis 1962. (lg)

Réunion tripartite sur le Jura

Les récents événements de Trame-
lan ont été évoqués hier soir, lors de la
séance tripartite régulière sur le Jura,
qui réunissait MM. Kurt Furgler, pré-
sident de la délégation du Conseil
fédéral aux affaires jurassiennes ;
François Lâchât, président du gouver-
nement jurassien ; et Werner
Martignoni, conseiller d'Etat bernois.
Interrogé avant la séance, ce dernier a
déclaré qu'il ne pensait pas que des
décisions seraient prises immédiate-
ment, mais que le canton de Berne ré-
fléchirait soigneusement avant de
prendre des mesures.

Notons qu'un communiqué sur cette
séance ne sera publié que vendredi
matin.

Rappelons qu'à la suite de la mani-
festation des Béliers, samedi dernier à
Tramelan, les milieux antiséparatistes
du Jura bernois avaient demandé que
le gouvernement jurassien présente
des excuses formelles ou, dans le cas
contraire, que le gouvernement bernois
dénonce les contrats de coopération qui
le lient au Jura. Conclus en décembre
dernier, ces accords permettent au Ju-
ra de bénéficier — contre paiement —
de l'infrastructure bernoise en matière
d'impôts et de rentes AVS notamment.
Us avaient toutefois été assortis de la
condition que « les partenaires respec-
tent leur intégrité territoriale, les prin-
cipes de la paix et de la fidélité con-
fédérale ». (ats)

Les événements de Tramelan à Tordre du jour

Pas de « Guîgnosex » pour les Bernois
Les Bernois n auront pas , du moins

dans l'immédiat leurs « Stuetzli-sex »
(sexe à 1 franc)  ou encore « Cuigno-
sex » comme la direction de la police
semble vouloir appeler ces locaux de
divertissement un peu particulier. En
e f f e t , à la f i n  de 1978 , la direction de la
police du canton de Berne a rejeté sept
demandes en vue d' autoriser l' ouver-
ture de tels locaux sur le territoire can-
tonal.

Alors que 5 restaurants ont d' eux-
mêmes renoncé à former recours contre
la décision de la direction de la police,
deux autres seulement ont choisi la
uoie judiciaire. Un recourant d'Evilard
a échoué à Bienne du fai t  que, par suite
d'un changement de mains, il n'a pu
aménager le local prévu pour ce genre
de « voyeurisme organisé ».

Un seul requérant, domicilié à Berne,
a recouru auprès du Conseil exécutif
du canton de Berne et a essayé d' ar-
river à ses f ins  par la voie judiciaire.

La direction de la Police cantonale a
proposé le rejet au recours en invo-
quant le côté peu conform e aux bonnes
moeurs d' une telle institution, les émis-
sions de bruit supplémentaires que de
tels locaux entraîneraient, le manque
de places de stationnement et aussi les
dispositions actuellement en vigueur de
la loi sur l'industrie, qui, lors d' auto-
risations d' entreprises semblables, im-
posent des exigences bien déterminées
en ce qui concerne les dimensions des
locaux et l'hygiène.

Le Conseil exécutif ,  tenant compte
des vices de forme constatés dans le re-
cours, n'est pas entré en matière sur
celui-ci. Les communes bernoises
s'opposent à l'autorisation de locaux
servant au voyeurisme organisé. La
direction de la police déclare qu'elle
leur apportera son appui , dans la me-
sure des moyens légaux dont elle dis-
pose , (ats)

Cérémonie de clôture au Gymnase Numa-Droz
Les cérémonies de clôture étaient or-

ganisées hier en fin d'après-midi , aussi
les écoles ont dû trouver des locaux
pour le déroulement de ces cérémonies.

Le Gymnase Numa-Droz s'est dépla-
cé dans la Chapelle de la Maladière où
MM. Maurice Vuithier , président de la
Commission, Eric Merlotti , directeur et
Fritz Grether, vice-président de la
Commission ont adressé félicitations et
vœux aux lauréats.

Le groupe choral du Gymnase et son
quatuor instrumental , placés sous la
direction de M. Ch. Ossola ont agré-
menté la manifestation. RWS

LE PALMARÈS
CERTIFICAT DE MATURITÉ

TYPES B ET D
Aline Aubert , Daniela Baiardi , Tania

Balkan , Béatrice Béguin , Isabelle Borel ,
Anne-Carol Burdet , Dorina Buzi , Gene-
viève Cardinet , Sylviane Diserens,
Catherine Diirr , Nathalie Friedeman 'n ,
Anne-Lise Giger , Stéphanie Hinderling,
Dominique Jeannot , Corinne Méan ,
Sylvie Meylan, Mary-France Minger ,

Sibylle Muller, Francine Ariette Perret ,
Anne Raccaud , Myriam Rebetez , Sylvia
Robert , Catherine Roulin , Brigitte-
Chantal Strasser, Françoise Troyon ,
Eliane Vaucher , Laurence Vuillemin,
An'ne-Christine Walker.

DIPLOME DE CULTURE
GÉNÉRALE

Option para-médicale. — Claire
Collioud , Françoise Félix , Claudine
Grossen , Chantai Hànzi , Françoise
Jandl , Marie-Hélène Langel , Véronique
Markwalder , Anne Meylan , Caroline
Moerlen , Anne Mory, Aima Nan-
nini , Nicole Rey, Marguerite Richè-
me, Sylviane Rothenbùhler, Michèle
Schneider, Chantai Schor.

Option socio-éducative. — Catherine
Aufranc, Marlyse Berra , Sophie Cail-
laud , Anne-Françoise Calame, Marga-
ret-Jane Einhorn , Annik Heiniger, Guy
Humbert-Droz, Christine Moser, Flo-
rence Mosimann , Sylvie Mougi'n , Véro-
nique Ruedin , Dominique Siegfried ,
Chantai Thiébaud , Laurence Vuilleu-
mier , Véronique Zar.

NEUCHÂTEL» NEUCHATEL

NEUCHATEL

Profondément touchée par les
témoignages de sympathie et
d'affection reçus lors de son
grand deuil, la famille de

Madame

Claudine PERRIARD
exprime à toutes les personnes
sa très grande reconnaissance
pour la part qu'elles ont prise
à son chagrin, par leur pré-
sence, leur message, leur don ou
leur envoi de fleurs.
Elle les prie de croire à sa pro-
fonde gratitude.

NEUCHATEL, juillet 1979.

« Mini » FHF : premier
lancement par Eterna
Nous avions désigné hier, à l'occa-

sion de la présentation du nouveau ca-
libre record mondial de miniaturisation
horlogère réalisé par la Fabrique
d'horlogerie de Fontainemelon, les
membres du Club qui seraient appelés
à commercialiser les premiers cette
nouvelle pièce à quartz.

« Eterna » à Granges, annonce au-
jourd'hui que sa gamme complète en
or 18 carats, montée sur le « Mini
101.001 FHF -ESA » va être lancée of-
ficiellement au cours de manifestations
qui auront lieu à Bienne, à Londres, à
Rome, à Madrid et à Paris lors de
l'Exposition Montres et Bijoux 1979 à
l'Hôtel Georges V, ainsi qu'à Munich.
Le nom de baptême de la pièce termi-
née par la fabrique soleuroise sera :
« Estrellita ». Une petite étoile qui bril-
lera au poignet de bien des élégantes.

R. Ca.

Citron ici lie

Décès du pasteur
André Bindit

Le pasteur André Bindit , l'un des
animateurs depuis une dizaine d'années
de la Main-Tendue à Genève vient de
décéder subitement à l'âge de 51 ans.
Né à Bienne, le défunt a passé sa
jeunesse dans le Jura avant
d'entreprendre des études de théologie
à Genève, Bâle et Strasbourg. Après
des stages à la paroisse de Vésenaz
(GE) et dans les rédactions du « Démo-
crate » et de « La Vie protestante ». il
entra au service de l'Eglise chrétienne
missionnaire belge.

Il dut cependant quitter le ministère
paroissial à la suite d'un grave accident
de la circulation qui le laissa partiel-
lement handicapé. Il assuma alors
pendant une dizaine d'années le
ministère de presse de l'Eglise juras-
sienne tout en partageant son temps
entre «La Vie protestante» et la rédac-
tion d'un Service d'information à l'u-
sage de la presse régionale. C'est à la
suite d'un second accident qu'il aban-
donna le journalisme pour se mettre au
service de la Main-Tendue, (ats)

• BIENNE • ¦

Après la manif estation
de Tramelan

A la suite de la manifestation à
Tramelan du groupe Bélier, la
Députation du Jura bernois au Grand
Conseil bernois s'est réunie mercredi en
séance extraordinaire, avant la
manifestation de Force démocratique,
iet a décidé de mettre sur piect un état-
major de crise. Les trois autonomistes
membres de la Députation ont publié
quant à eux une déclaration dans
laquelle ils estiment que l'activité de la
Députation , en tant que telle, doit se
manifester uniquement dans le cadre
du Grand Conseil et que le rôle de la
Députation n 'est pas de prendre
position au sujet d'une « manifestation
de rue organisée par des mouvements
antijurassiens ». « Jusqu 'à ce jour, la
Députation s'est refusée à désavouer les
actes criminels perpétrés par des pro-
Bernois », constatent encore les trois
députes autonomistes, (ats)

Du côté des députés
autonomistes

DISTRICT DE MOUTIER

• CANTON DE BERNE •



Mort de Dewoitine
Aviation française

Le constructeur d'avions Emile
Dewoitine, natif de l'Aisne, né en
1892, est mort hier à l'âge de 87 ans
à Toulouse.

Plusieurs réalisations révolution-
naires ont été portées à son actif ,
notamment le monocoque métalli-
que, puis le monoplace. C'est lui qui
construisit entre autres le D-33,
détenteur de huit records du monde
entre les deux guerres, et peu avant
la Guerre 39-40 le D-520, avion de
chasse.

Les usines Dewoitine existent
encore à Toulouse et à Ossun-Tarbes.

(ap)

La Malaisie renforce son blocus
Réfugiés indochinois

Alors que les membres de l'Association des nations de l'Asie du Sud-Est lais-
sent entendre qu'ils pourraient assouplir leur politique, la Malaisie a ren-
forcé son blocus pour empêcher les réfugiés de la mer d'accoster sur son
territoire et fait passer en une semaine de 2500 à 3500 le nombre d'hommes
chargés de repousser les bateaux dans les eaux internationales. Cependant,
malgré les mesures prises, reconnaissent les autorités malaisiennes, quel-
ques bateaux ont quand même pu passer. Certains réfugiés avaient même
sabordé, mardi soir, leur embarcation pour que l'on ne puisse pas les

remorquer en mer de Chine.

A Djakarta , le ministre indonésien
des Affaires étrangères, M.
Kusumaatmadja , a de son côté
déclaré hier que l'ASEAN allait
examiner la demande des (pays dé-

veloppés pour que les cinq pays
membres (Malaisie , Indonésie, Sin-
gapour , Thaïlande et Philippines)
permettent aux réfugiés d'Indochine
de débarquer. Cette requête avait été
formulée par le secrétaire d'Etat
américain , M. Cyrus Vance, et le
ministre australien des Affaires
étrangères, M. Andrew Peacock lors
de la conférence de Bali au début de
la semaine.

LE VIETNAM CRITIQUÉ
Le parti politique du premier

ministre, M. Hussein Onn, l'Organi-
sation nationale malaise unie
(ONMO) a d'autre part inauguré hier
sa conférence annuelle par une
résolution soutenant la politi que
gouvernementale. La résolution
demande aussi que les pays tiers, la
France, les Etats-Unis, le Canada ,

l'Allemagne de l'Ouest et l'Australie,
augmentent le nombre de réfugiés
qu 'ils accueillent afin de soulager la
charge qu 'ils représentent pour la
Malaisie et d' autres pays du Sud-Est
asiatique.

Le secrétaire général de l'UNMO ,
M. Mustaffa Jabar , a également cri-
tiqué la politique vietnamienne.

« Bien que les dirigeants malai-
siens aient prévenu le Vietnam et les
organisations internationales qui
s'occupent des réfugiés de notre dé-
cision de ne plus accepter de nou-
veaux bateaux », a-t-il déclaré ,
« l'afflux de ces réfugiés se poursuit
toujours à un taux élevé ».

Le quotidien vietnamien « Nhan
Dan » a de son côté dénoncé les
criti ques de l'ASEAN qui risquent ,
selon le journal , de porter un coup
aux relations avec Hanoi.

Il n'empêche que le chef de la
diplomatie indonésienne a déploré
que les pays développés n'aient pas
condamné le Vietnam pour sa
responsabilité dans cet exode et
«accusent à la place l'ASEAN de ne
pas agir en accord avec les principes
humanitaires ». (ap)

Gros remous en Israël
Exécution de prisonniers arabes

Des soldats israéliens engages dans
l'invasion du Sud-Liban et « l'opé-
ration Litani » l'année dernière
avaient reçu l'ordre de ne pas faire
de prisonniers et de tirer à vue, a
affirmé mercredi un député israélien.

M. Meir Pail , appartenant au petit
parti de gauche Sheli , a fait ces
déclarations lors d'un débat sur la
motion de censure déposée contre le
gouvernement de M. Menahem
Begin , motion qui d'ailleurs a été
repoussée par 54 voix contre 4 et 25
abstentions.

Le parti de M. Pail s'insurgeait
contre le fait que le gouvernement
n'ait pris aucune mesure à rencontre
du général Eytan, après que celui-ci
eut réduit la condamnation d'un
lieutenant parachutiste, accusé
d'avoir tué des prisonniers arabes.

Il s'agit en fait d'une affaire qui
provoque de plus en plus de remous
en Israël. Selon M. Pail, un militaire
haut placé , le général Danny Matt ,
chargé des territoires occupés depuis
1967 , dont la fille est l'amie du lieu-
tenant , a demandé au général Eytan
de lui garantir la clémence.

Le députe a cependant reconnu
qu 'il ne pouvait prouver l'interven-
tion du général Matt.

M. Pail a d'autre part déclaré à
l'Associated Press que sur le théâtre
des opérations, dans le Sud-Liban,
des officiers avaient donné pour
instruction à leurs soldats de tirer à
vue, contrairement aux règles qui
veulent que l'on évite de faire des

victimes civiles. « Je ne sais pas de
qui il émanait », a dit M. Pail ,
« mais ils avaient l'ordre de ne pas
faire de prisonniers ». (ap)

Apres I ETA
le GRAPO

Terrorisme en Espagne

Une deuxième organisation terro-
riste s'est jointe hier au concert des
attentats qui se succèdent en Espa-
gne, en revendiquant celui qui a
gravement endommagé les locaux de
la BNP à Madrid.

Le GRAPO (Groupe révolution-
naire antifasciste du 1er octobre),
qui se déclare d'extrême-gauche, a
revendiqué l'attentat dans un coup
de téléphone à un journal
madrilène. Il s'agissait pour lui , a
expliqué le correspondant, de ven-
ger la mort de deux de ses militants.

Responsable d'une dizaine d'assas-
sinats cette année, pour la plupart
des policiers , le GRAPO n'a fait état
d' aucun lien avec l'ETA, l'organisa-
tion séparatiste basque qui a lancé
une campagne d'attentats contre des
objectifs touristiques, (ap)

Un vaccin contre
la carie dentaire

En Grande-Bretagne

Des dentistes britanniques a f f i r -
ment avoir mis au point un vaccin
pour les enfants tjui éliminerait
pratiquement la carie dentaire.

Le professeur Bertram Cohen, di-
recteur du Service des recherches du
département de dentisterie de l'Aca-
démie royale de chirurgie , a dit que
le vaccin a été élaboré au bout de 9
ans de recherches en utilisant des
singes.

« Je ne vois pa s pourquoi le vaccin
ne pourrait pas être utilisé sur des
êtres humains avec succès. Mais il
nous fau t  nous livrer à de nouvelles
expérimentations avant d' atteindre
ce stade », a déclaré le professeur
Cohen, (reuter)

Menaces contre les
installations françaises

Au Pakistan

L'ambassade de France à Islama-
bad a reçu une lettre d'un groupe-
ment se baptisant du nom de « Com-
mandos musulmans ,» qui menace de
faire sauter les installations françai-
ses au Pakistan, si le gouvernement
de Paris ne reprenait pas les travaux
au centre . nucléaire construit à
Chashmax, dans le nord du pays.

La lettre semble avoir été postée à
Islamabad même ; mais son auteur
affirme que le centre de l'organi-
sation se trouve à Sibbi, dans le
Bôlouchistan.

L'avertissement a été adressé à
l'ambassade 10 jours après que l'am-
bassadeur et un diplomate eurent
été attaqués près de Kahuta , un site
des environs d'Islamabad où l'on
soupçonne le gouvernement pakista-
nais de construire une usine d'enri-
chissement de l'uranium.

La lettre affirme que si la France
n'honorait pas ses engagements à
l'usine de Chashma d'ici le 31 octo-
bre, les installations françaises se-
raient détruites, (ats, reuter)

UN ÉVÉNEMENT PAR JOUR _
i

A l'époque, M. Kissinger avait
inauguré la politique des « petits
pas ». Puis ce fut le tour de Cyrus
Vance d'entrer dans la danse.
Aujo urd'hui , le président Carter a
envoyé Robert Strauss valser à
Alexandrie. Valser, le terme n 'est
pas trop fort , tant ces nouvelles
négociations paraissent avoir débuté
sous le signe du mystère et de
l'incertitude.

Dans le « Salon bleu » de l'Hôtel
San Stephano , c'est à huis clos que
les négociations ont débuté. Le bal
n'étant pas public, il est bien
difficile de savoir ce qui s'est dit à
Alexandrie. Les rares déclarations
faites à l'ouverture de la session ne
concernaient en effet ni l'un ni
l'autre des points importants qui
devraient logiquement constituer le
plat de résistance de la discussion, à
savoir le problème des implanta-
tions israéliennes en Cisjordanie et
dans la vallée du Jourdain et celui ,
épineux entre tous , de Jérusalem.

Les divergences entre Israéliens
et Egyptiens sont connues. Elles
n'ont vraisemblablement pas été
aplanies depuis un mois, même si les
deux pays ont observé une trêve
verbale ces derniers temps en
s'abstenant quelque peu de revenir
sur le sujet. Le troisième homme, M.
Strauss, devient donc le personnage
intéressant de la réunion. Enigma-
tique, peu connu du grand public
hors des Etats-Unis du moins, on se
demande bien pourquoi le président
Carter l'a envoyé là où l'on
attendait plutôt Cyrus Vance.

Serait-ce que ce nouvel envoyé
spécial des Américains possède des
armes secrètes, des atouts que son
prédécesseur n'avait pas ? A nos
yeux, il possède en tout cas une
particularité qu 'il convient de
relever. En effet , M. Strauss est
israêlite.

On pourrait au premier abord
penser que Jimmy Carter a fait
preuve de peu de diplomatie sur ce
point. Mais en y réfléchissant, il
peut s'avérer que le calcul ne soit
pas si faux. Comment les Israéliens
pourraient-ils, au cas où les
Américains ne cautionneraient pas
leurs positions, les accuser
d'antisémitisme, alors même que
leur interlocuteur est lui-même
j uif ?
. Mais, Israélite ou pas, M. Strauss

aura un rôle important à jouer.
Israéliens et Egyptiens l'ont encore
affirmé hier, ils tiennent à ce que
les Américains jouent le rôle d'un
partenaire à part entière.

Nous ne savons pas si M. Strauss
est un descendant de la célèbre
famille viennoise de musiciens, mais
il est probable qu 'il devra se mettre
dans la peau d'un chef d'orchestre
plutôt que dans celle d'un exécutant.

Puissent donc les valses de
Strauss faire avancer quelque peu le
règlement du douloureux problème
des réfugiés palestiniens !

Claude-André JOLY

La valse de Strauss

En Iran

? Suite de la l'e page

D'autre part , les 75 représentants
de l'assemblée « d'experts » chargés
d'étudier l'avant-projet de Cons-
titution et éventuellement de
l'amender avant de la soumettre à
référendum seront élus le août, a
annoncé hier à Téhéran le ministère
iranien de l'Intérieur.

La création de cette « assemblée
d'experts » a donné lieu à une ba-
taille juridique entre la hiérarchie
religieuse qui souhaitait faire adop-
ter la Constitution directement par
référendum et les forces démocra-
tiques et certains partis politiques
favorables à l'élection d'une vérita-
ble assemblée constituante.

Industrie nationalisée

© CHAMONIX. — Un alpiniste
américain , victime d'une chute de 500
mètres hier matin aux Courtes (Haute-
Savoie) s'en est tiré avec une entorse
et quelques égratignures.

• MARSEILLE. — Le litre de su-
per, actuellement à 2 fr. 95 français
dans la région parisienne, passera au-
dessus de 3 francs français « dans le
courant du mois d'août », a confirmé
hier matin M. André Giraud , ministre
de l'industrie, au micro de « France-
Inter ».
• LA NOUVELLE DELHI. — Plus

de 200.000 personnes ont été affectées
par les pluies de la mousson dans
l'Etat d'Assam, au nord-est de l'Inde.
• BERLIN. — Plusieurs tombes

d'un cimetière juif du secteur ouest de
Berlin , ont été détruites ou maculées
de croix gammées, mercredi soir. Il
s'agit probablement de représailles de
l'extrême-droite au vote du Bundestag
de rendre les crimes nazis imprescrip-
tibles.
• BANGKOK. — Les guérilleros de

l'ancien premier ministre Lon Nol
profitent des pluies de la mousson et
marquent quelques points contre les
Vietnamiens.
• LISBONNE. — Trois partis poli-

tiques portugais de droite , le Centre
démocratique et social , le Parti social
démocrate et le Parti populaire mo-
narchiste, ont signé hier un accord pour
les prochaines élections.
• TAIPEH. — Taïwan serait

disposé à fournir à la Chine des infor-
mations techniques sur le développe-
ment agricole.

Au Nicaragua

Des centaines de soldats gouver-
nementaux ainsi que des avions et
des véhicules blindés , ont quitté hier
Managua pour Masaya, ville occupée
par les sandinistes, à 30 kilomètres
au sud.

Un collaborateur du président So-
moza a précisé qu 'il s'agissait d'une
opération pour reprendre cette loca-
lité. Actuellement, les insurgés occu-
pent 23 villes dans l'ensemble du
pays.

Depuis le début de l'insurrection ,
les gouvernementaux n'avaient
encore jamais tenté de contre-offen-
sive.

M. Max Kelly, secrétaire du prési-
dent , s'est refusé à tout commentaire
au sujet de l'attaque. Au début de la
semaine, un porte-parole militaire
avait annoncé une importante opéra-
tion contre la ville ; mais les journa-
listes qui s'étaient rendus sur place
n'avaient signalé qu'une opération
de reconnaissance .sans importance.

En septembre dernier , les soldats
étaient venus à bout de l'insurrec-
tion en reprenant les villes les unes
après les autres, (ap)

Contre-offensive

Le concubinage est mal vu en URSS
? Suite de la l'e page

Selon Alona et Mikhail , de nom-
breux coup les illégaux cohabiteraient
si le problème du logement et les re-

gards courroucés de leurs aînés ne les
en dissuadaient.

UNE ÉTUDE SOCIOLOGIQUE
D'après une étude publiée dans un

journal de sociologie où 300 lycéens de
14 à 16 ans ont été interrogés sur les
relations sexuelles avant le mariage , la
grande majorité , soit 72 pour cent , dé-
clare ne pas être contre. Environ 15
pour cent ont répondu négativement ,
et les 13 pour cent restants n'ont pas
répondu ou bien ont déclaré qu'ils n'a-
vaient jamais pensé à cette question.

Alona et Mikhail ressemblent à
n'importe quel jeune couple occidental.
Tous deux portent des blue-jeans , sont
au courant des derniers disques de
rock , et se manifestent gentiment leur
affect ion en public.

La raison pour laquelle ils ne dési-
rent pas se marier est la même que
celle des couples occidentaux.

«J ' ai déjà été mariée, à l'âge de 17
ans, explique Alona ; et mon divorce a
été très compliqué. Je me suis dit
alors: j e  ne le referai jamais plus. Cela
peut paraître étrange, mais je  prends
le mariage trop au sérieux » .

DES OBSTACLES AGAÇANTS
Mikhail a tenté de convaincre Alona

de l'épouser , mais il pense maintenant
qu 'il vaut mieux se contenter de vivre
ensemble. Ils  avaient pourtant fai t  une
demande of f ic ie l le  il y a un an, mais
ont renoncé au dernier moment.

D'autant que, comme de nombreux
Soviétiques qui ont grandi après la Ré-
volution de 1917 , les grands-parents de
Mikhail ne se sont jamais mariés o f f i -
ciellement et que maintenant , après 50
ans de vie commune, le grand-père de
Mikhail se considère toujours comme
célibataire. Cette génération est donc
naturellement davantage encline à
comprendre l' union libre.

La majorité des problèmes auxquels
ce jeune couple se heurte dans la so-
ciété soviétique sont mineurs, mais

agaçants. Ainsi, lorsque Alona et Mi-
khail veulent descendre dans un hôtel ,
ils doivent prendre des chambres sépa-
rées parce que leur passep ort ne porte
pas le cachet indiquant qu 'ils sont ma-
riés. Et , malgré leur grand âge , les
grands-parent s de Mikhail n'échappent
pas non plu s à cette règle.

(ap)

• LUANDA. — La radio angolaise a
annoncé que le gouvernement de
Luanda allait ouvrir le pays aux inves-
tissements occidentaux , notamment
pour des forages pétroliers.

Les intellectuels au pouvoir ?
OPINION 

? Suite de la Ire page
Depuis 1963, date de la publication

de cette remarque, peu de choses ont
réellement changé, nous paraît-il , si
ce n'est que, à la suite du phénomène
dont nous avons précédemment parlé,
les notables intellectuels sont devenus
de plus en plus nombreux et que ceux
qui veulent jo uer un rôle sont quasi
tous des intellectuels, des enseignants.

Il en résulte que la volonté de la
base qui était déjà distordue, l'est
probablement davantage aujourd'hui
et que la fissure s'accentue entre le
militant et son représentant , dont non
seulement il ne partage pas
exactement les vues, mais dont il ne
comprend fréquemment plus le
langage.

Mais de là à parler de foire d'em-
poigne ou de confiscation du pouvoir
par les intellectuels , il y a un pas que
nous ne franchirons pas.

Cependant , il est certain que la
fascination du pouvoir est grande
pour les intellectuels et qu'ils sont
souvent prêts à applaudir comme un
André Bonnard autrefois , à la pré-
tendue démocratie, de la Grèce
ancienne, où les élites s'ébrouaient
dans la mare aux idéaux mirobolants
tandis qu 'un peuple d'esclaves tra-
vaillait à les faire vivre.

Cette tentation , les intellectuels
doivent la rejeter absolument, s'ils ne
veulent pas aboutir à un nouveau
type de dictature, à une oligarchie des
beaux esprits.

Le remède, il est peut-être dans un
autre système électoral, qui reste à
échafauder. II est, en tout cas pour le
moment , — nous citons un socialiste
très officiel — dans la « reconnaissan-
ce d'un droit de critique réciproque »,

Willy BRANDT

Le temps sera en général ensoleil-
lé, des orages isolés pourront éclater
l'après-midi et le soir, surtout dans
l'est du pays. La température en plai-
ne sera voisine de 26 degrés l'après-
midi. Isotherme zéro degré vers 3000
mètres, i

Niveau du lac de Neuchâtel
Hier, à 6 h. 30 : 429 ,36.

Prévisions météorologiques

Vous lirez en pages:
2 Un livre de M. Georges-An-

dré Chevallaz.
7 Le Gymnase cantonal de Neu-

châtel racheté par des Arabes.
9 Fontaines à la veille d'un vote

communal.
11 Au Tribunal de police du Val-

de-Travers.
13 Problème jurassien : réunion

tripartite à Berne.
16 Pour l'assainissement du

cheptel bovin franc-monta-
gnard.

20 Championnats neuchâtelois de
tennis junior s à La Chaux-
de-Fonds.

24 La' Franche-Comté en zig-zag
25 Programmes radio , TV.

Aujourd'hui...


